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Ski : bonne prestation des Suisses
dans la descente de Val-d'Isère

-

Mariage des Mille et Une
Nuits au palais du sultan

Indonésie : en présence de 2000 invités

DJOKDJAKARTA (AP). — Au milieu
d'un faste d'une époque révolue, la fille
du sultan de Djokdjakarta, Bandoro Ra-
den Adjeing Murhandjati , a épousé un ro-
turier, le lieutenant Buda Permana.

Le sultan, Hamngku Buwono IX, est
ministre d'Etat chargé des affaires finan-
cières et économiques du gouvernement
républicain de Djakarta. C'est le seul
prince qui a été autorisé à conserver sous
la République, et son titre et son palais
à Djokdjakarta , en reconnaissance des ser-
vices qu'il rendit pendant la lutte pour
l'indépendance contre les Hollandais : il
vendit toutes ses terres au profit des in-
surgés. Mais sont titre mourra avec lui.

HUIT AVIONS SPÉCIAUX
Il avait invité 2000 personnes, dont le

général Suharto, d'innombrables généraux
et dignitaires , qui ont été transportées
à bord de huit avions spéciaux.

Mais seuls quelques privilégiés ont pu
assister à la cérémonie du mariage pro-
prement dite. Après avoir rompu un fil ,
tendu en travers de la porte principale ,
le fu tur  époux , vêtu d'un sarong de batik,
a fait son entrée dans le palais. Il s'est
alors soumis à des ablutions rituelles , en-

tre les mains de serviteurs, tandis que ,
dans, une autre pièce, sa fiancée était bai-
gnée par ses femmes.

Les portes du palais ont été fermées
et les fiancés mis en présence. C'est alors
qu'a commencé la cérémonie simple et tra-
di t ionnel le  du mariage.

Les futurs époux se sont lancés des
noix de bétel , pour manifester leur in-
tention de s'unir. Puis un assistant a tou-
ché le front de la jeune f i l le  avec un
œuf de poule , qu'il a ensuite déposé sous
le pied du fiancé. Le jeune homme a
écrasé l'œuf , signif iant  qu 'il acceptait sa
responsabilité et le fait que sa vie chan-
geait à jamais, — l'œuf ne pouvant jamais
reprendre sa form e première.

La fiancée a ensuite lavé le pied du
garçon, manifestant sa fidélité et son dé-
sir de s'engager dans la vie avec son mari,
Puis tous deux se sont assis sur les ge-
noux du sultan et la femme de celui-ci a
demandé : qui est le plus lourd , père ?
D'une voix forte , de façon à ce que tout
le monde entende , le sultan a répondu :
ils pèsent le même poids. Il montrait
ainsi qu'il acceptait le jeune homme dans
sa famil le , comme égal.

La « Pravda > fulmine...
MOSCOU (AFP) . — Toute la presse de Moscou

a dénoncé dimanche matin les « provocations de
la réaction i ta l ienne » . La « Pravda » commente
sur quatre colonnes les explosions à Milan et à
Home et y voit « la main des néo-fascistes » .

Le journal  note que la police i talienne a per-
quis i t ionné aux sièges des organisations de droite
et profascistes , et aussi dans les locaux des orga-
n isa t ions  gauchisantes et anarchistes.

« Le travailleurs , les forces démocratiques de
l 'Italie , sont décidés à empêcher une répétition
de ces provocations sanglantes , à défendre la
consti tution et la démocratisation républicaine
des menées de leurs ennemis », écrit l'organe du
PC.

Rencontre de Noël
Comme chaque année à l'approche des fê -
tes de la nativité , les bergers des environs
de Rome descendent en ville habillés de
leur costume traditionnel et jouent de la
cornemuse. Celui-ci ne semble pas autre-
ment étonné de rencontrer le Père Noël
accompagné d' un lama. Reconn aissons que

le tout a un certain charme insolite.
(Téléphoto AP)

MINUIT MOINS CINQ?
= , Quel degré de gravité peut-on attribuer aux attentats de Milan et de Rome |
g survenus vendredi dernier ? Cette question est probablement aussi importante =
= — sinon davantage — que celle qui consiste à se demander quels en sont 1
 ̂

les auteurs. 1
= Quatorze morts , une centaine de blessés dont plusieurs dans un état grave : =
= le bilan est tragiquement élevé , certes . Mais il ne fournit qu'un élément statis- 1
 ̂

tique de la portée de l'événement. En outre, quels qu'en soient les auteurs, i
s la vraie question n'est pas de savoir s'ils ont opéré pour leur propre compte, =
 ̂ s'ils appartiennent à une organisation italienne ou s'ils ont été téléguidés de 1

= l'étranger.
La vraie question est de savoir si un acte violent de cette intensité, =

H entrepris par qui que ce soit, est de nature à ébranler ou à renverser le régime =
= actuel en Italie. s

A première vue, il semble que les pires inquiétudes soient justifiées. L'auto- 1
= rite de l'Etat, des institutions démocrati ques et de l'administration est depuis =
 ̂

de longs mois ouvertement contestée par des moyens légaux (grèves « auto- s
s risées ») autant que par des méthodes illicites (grèves « sauvages », manifesta- =
H tions de rues, appels à la désobéissance , etc.) et une sorte de déli quescence =
= généralisée touchant le secteur public et même en partie le secteur privé.
S Mais d'autres pays voisins de la Suisse ont connu ces derniers temps ^s des crises infiniment plus graves, des attentats et des désordres plus meurtriers , =
s un laisser-aller généralisé s'apparentant bien davantage à l'anarchie et au chaos, J
 ̂

Ils se sont redressés à 
la onzième heure. s

Ils sont, certes, toujours à la merci d'une nouvelle rechute. Mais des dis- =
= positifs d'alerte ont été mis en place. Si d'autres explosions anarchiques se j
H produisent, elles seront c traitées » avec plus de sang-froid et plus méthodi- s
H quement. p
= Selon toutes les apparences et les renseignements actuellement disponibles, =
H le malaise, la désagrégation et la crise en Italie n'ont pas encore atteint s
H le point de rupture, au-delà duquel le régime démocrati que risquerait de bas- ||
 ̂

culer dans le néant. Mais les bombes de Milan et de Rome sont un grave =
s avertissement. p
H II est encore temps, pour les hommes responsables de l'avenir de leur pays, j§
S de se ressaisir et d'empêcher qu'une nouvelle escalade éventuelle ne dégénère ĵ
s en chaos. Mais il est peut-être déjà minuit moins cinq en Italie.

I R. A. |
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Grippe en Angleterre
LONDRES (AP). — Après avoir frappé des

millions de personnes sur le continent européen ,
l'épidémie de grippe s'est étendue à l'Angleterre
où certains médecins reçoivent une centaine
d'appels par jour.

M. Richard Crossman , ministre de la santé,
n'a pas été épargné.

A Birmingham , les admissions dans les hôpi-
taux ont été limitées aux cas urgents, car un
grand nombre de médecins et d'infirmières sont
eux-mêmes malades. En Italie , où l'on estime
qu 'environ 15 millions de personnes ont été
touchées par la grippe, les médecins pensent
que le pire est passé et que l'épidémie pour-
rait être terminée pour Noël. En Autriche , la
grippe s'étend rapidement dans les régions de
l'est. Dans le sud , certaines entreprises ont
signalé que 30 % de leur personnel était alité.

De la confusion
à la conviction?

LES IDÉES ET LES FAITS

C

E matin , après une interruption
de quelques jours, le procès de
Winterthour va reprendre. Au

procureur général, aux avocats de la
défense et de la partie civile d'exposer
aux jurés ce qui , de leur point de vue,
ressort de l'instruction et de l'admi-
nistration des preuves.

On n 'a pas oublié les incidents qui
ont marqué les audiences de la se-
maine dernière. L'un des défenseurs de
l ' inculpé israélien qui avait , dès le dé-
but , donné les signes d'une extrême
nervosité, s'est laissé aller à des éclats
à la suite de certains témoignages pour
le moins troublants.

En outre, et c'est peut-être plus
grave, il a, lui aussi, jeté le doute sur
la régularité de l'instruction, apportant
a ins i  un soutien assez inattendu à la
thèse des milieux arabes et propalesti-
niens qui , bien avant l'ouverture du
procès, ont mis tout en œuvre pour
discréditer les méthodes de la justice
zuricoise.

De cette situation initiale , les trois
terroristes inculpés ont habilement
joué , lis se sont , après quelques décla-
rations liminaires, confinés dans un
mutisme total , rompu une seule fois
pour répondre à une déposition pure-
ment politique et sans rapport aucun
avec IeB faits retenus par l'acte d'accu-
sation. De la sorte, l'entreprise du
commando palestinien contre l'avion
de la compagnie El-Al qui a coûté la
vie à l'un des membres de l'équipage
est apparue jusqu 'ici comme un élé-
ment secondaire du procès qui a tour-
né exclusivement autour de la mort du
quatrième agresseur tombé sous les
balles de l'agent de sécurité Rahamin.

C'est que, dira-t-on peut-être, les
faits reprochés aux Palestiniens sont
patents et dûment qualifiés. Les ac-
cusés ont illégalement introduit en
Suisse des armes et des explosifs , ils
ont minutieusement préparé un atten-
tat , ils l'ont exécuté, faisant un mort
et mettant en grave péril la vie de
nombreuses personnes, sans parler des
dégâts matériels.

Certes, tout cela est établi et point
n'était besoin d'une confirmation ex-
presse.

Mais si les agresseurs n'ont guère
ouvert la bouche, d'autres ont parlé,
hors du prétoire pour expliquer qu 'il
s'agissait là non pas de crimes de droit
commun , mais d'une opération menée
par des combattants , forcés par les
circonstances de porter des coups à
l'ennemi là où il se trouve.

Voilà donc de bien singulières condi-
tions pour dégager les éléments d'un
verdict équitable. D'une part une foule
de témoignages portant presque uni-
quement sur l'un des aspects du
drame, sans parvenir d'ailleurs à
l'éclalrcir complètement, d'autre part
une action méthodique, pas toujours
très adroite, il est vrai, comme le
prouve l 'injustifiable démarche algé-
rienne auprès du secrétaire général de
l'ONU , pour insinuer le doute dans
l'esprit de la cour sur la nature même
des actes incriminés.

Vraiment , dans les jours à venir ,
l'accusateur public et la défense auront
fort à faire à tirer de la confusion
actuelle de quoi étayer une conviction.
Souhaitons qu 'ils y parviennent.

Georges PERRIN

L'enquête s'oriente vers les milieux extrémistes

Les attentats seraient le fait d opposants
à un règlement du problème du Haut-Adige

Ce gosse de treize ans , Enrico Pizzamiglio , que sa grand-mère veille, se trouvait
vendredi au siège de la « Banca nazionale dell' agricoltura » lorsque l'engin infernal

f i t  explosion. Il a dû être amputé d'une jambe. (Téléphoto AP)

MILAN (AP-ATS) . — La police a
confirmé dimanche que les quatre
bombes qui ont fait vendredi à Milan
et à Rome 14 morts et plus de 100
blessés ont été déposées par la même
organisation , celle-là même , apparem-
ment , qui avait commis des attentats
contre sept trains le 9 août dernier ,
faisant 12 blessés.

LeB policiers ont indiqué qu 'il s'agi-
rait d'une organisation d'extrémistes
opposés à un accord sur le problème
du Haut-Adige , mais aucune arrestation
n'a été opérée.

DISCRÉTION
Les enquêteurs , qui restent très dis-

crets sur l'évoluiton de leurs investi-
gations, ont passé au peigne fin les
sièges de diverses organisations extré-
mistes de gauche et de droite et ont
interrogé plusieurs dizaines de néo-fas-
cistes, de communistes, d'éléments pro-
chinois, etc. Une trentaine de suspects
ont passé la nuit de samedi à diman-
che dans les locaux de la police de
Milan.

Les informations selon lesquelles des
enquêteurs ont été envoyés à Berne et
à Innsbruck pour interroger d'autres
suspects n 'ont pas été confirmées.

(Lire la suite en dernière page)

MON ET ROME :
une même main

Dix personnes sont
fusillées en Iran

Condamnées pour trafic de stupéfiants

TÉHÉRAN (AP). — Trois lieutenants de 4'armée
et sept civils ont été exécutés à l'aube , dimanche ,
pour leur participation à un trafic de stupéfiants.
Les membres de ce groupe étaient accusés de s'être
servis de véhicules de l'armée pour faire entrer de
Turquie  d'importantes quantités d'opium .

Aux termes de la nouvelle loi sur le trafic des
stupéfiants , toute personne transportant plus de
deux kilos d'opium ou de 200 grammes d'héroïne
peut être condamnée à mort par un tr ibunal mili-
taire.

Le shah a refusé de commuer les condamnations
à mort en peine d'emprisonnement à vie. Il a
déclaré à plusieurs reprises : « Je ne tolérerai pas
la corruption et la trahison dans mon pays ».

Une qu inza ine  d'autres t ra f iquants  d'opium ou
d'héroïne attendent la confirmation de leurs con-
damnations à mort par les cours d'appel mil i ta i res .

En 1954, alors qu 'environ le dixième des ving t
millions d'habitants du pays étaient des toxicoma-
nes, le gouvernement a interdit la production de
l'opium , dont l'exportation lui rapportait pourtant
un revenu de quelque 150 millions de francs par
an. En même temps , la Turquie et l 'Afghanistan ont
augmenté leur propre production d'opium , dont
d'importantes quantités étaient acheminées vers
l'Iran. Au pr in temps  dernier , l 'Iran a repris sa pro-
duction d' opium pour l'exportat ion , mais une nou-
velle loi prévoit la peine de mort pour le trafic
des stupéfiants.

Jusqu 'ici, 25 personnes au moins ont été condam-
nées à mort.

CHAMPIONNAT SUISSE DE FOOTBALL DE LIGUE A

Lausanne en tête , cela n 'aura duré qu 'un dimanche. Le temps pour les Vaudois de se rendre au Wankdorf où
lis ont été tends en échec par les maîtres de céans. Ce qui  fait l'affaire de Zurich et de Lugano, qui rejoignent
ainsi l'équipe de Vonlanthen à la première place. La formation des bords de la Limmat ayant joué un match de
moins se voit du même coup décerner le titre officieux de champion d'automne. Pour leur part , Servette et Grass-
hoppers ayant fait match nul (notre cliché montre le but réussi par les Zuricois malgré le bel effort de Barlie)
suivent à un point.

En ligue B, l'avance de Sion est telle qu 'on en vient à se désintéresser quelque peu de la tête du classement.
Par contre, la lutte contre la relégation est des plus passionnantes et al Xamax a réalisé une nouvelle bonne af-
faire aux dépens de Langenthal, on ne saurait en dire a utant des formations genevoises toutes deux nettement
battues. (Lire nos pages 15, 17 et 19).

(Photo ASL)

Zurich champion d'automne
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|||j| La direction du Gymnase
MU cantonal de Neuchâtel a le
5|P profond regret de faire part
W du décès de

Madame

docteur Maria GUEISSAZ
Médecin de l'école pendant de nombreu-

ses années, elle a toujours témoigné d' un
dévouement et d' une générosité d'esprit re-
marquables.

Le Groupement des intérêts bevaisans a
le pénible devoir de faire part du décès
de leur camarade et ami ,

Monsieur Ernest LIARDET
membre du comité et conseiller général.

L'ensevelissement aura lieu mercredi 17 dé-
cembre, à 14 heures, au temple de Bevaix.

Le cœur d'une mère est im trésor
que Dieu ne donne qu'une fois.

Monsieur Roland Matthey-Junod ;
Monsieur et Madame Frédy Lehmann-

Matthey et leurs enfants , à Cernier ;
Monsieur et Madame Roland Matthey-

Corlcsi et leur fille , à Cernier ;
Monsieur Maurice Matthey et sa fian-

cée Mademoiselle Solange Jeancartier , à
Cortaillod ;

Monsieur et Madame Kurt Frey-Matthey
et leur fils, à Boudevilliers ;

Mademoiselle Anne-Marie Matthey, au
Locle ;

Mademoiselle Denise Matthey, à Boude-
villiers , et Pierre-Alain Matthey ;

Madame Laure Perret , à Cernier ,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Madame

Roland MATTHEY-JUNOD
née Jeanne PERRET

leur très chère épouse, maman , grand-
maman , fille , belle-sœur , tante , parente et
amie , que Dieu a rappelée à Lui , dans
sa 51me année , après une longue maladie .

2003 Neuchâ tel , le 13 décembre 1969.
(Battieux 5)

L'Eternel est mon berger, je ne
manquerai de rien .
Quand je marche dans la vallée de
l'ombre de la mort.
Je ne crains aucun mal, car tu es
avec moi :
Ta houlette et ton bâton me rassu-
rent.

Ps. 23 : 1-4.
L'incinération aura lieu mardi 16 décem-

bre .
Culte à la chapelle du crématoire, à

11 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
¦¦¦ III IIMWI IIH III— ——— IM^B̂ —

Mon secours vient de l'Eternel
oui a fait les cieux et la terre.

Ps. 121 : 2

Madame Tatiana Grenacher , à Bienne ;
Monsieur Claude Grenacher , à Neu-

châtel,
ainsi que les familles parentes et

alliées ,
ont le chagrin de faire part du

décès de
Madame

veuve Victor CACHELIN
née Camille ÉVARD

leur bien-a imée maman , grand-maman ,
parente et amie, que Dieu a rappelée
à Lui dans sa 79me année des suites
d'accident.

' 2056 Dombresson , le 13 décembre 1969.
L'ensevelissement aura lieu mardi

16 décembre.
Culte au temple à 13 h 15.
Domicile mortuaire : hôpital de Lau-

deyeux.
Il ne sera pas envoyé de lettre de taire

part, le présent avis en tenant lieu.

Il Lui dit : < Voici le repos , lais-
sez repose r celui qui est fatigué » .

Esaïe 28 : 32.
Monsieur et Madame Jean-Pierre Min-

gucly-Oesch et leurs enfants Pierre et Isa-
belle , à Hauterive ;

Madame Nadine Ramseyer-Minguely et
sa fille Chantai , à Prilly ;

Madame Edith Burgi , à Neuchâtel ;
Madame Hélène Burgi . au Landeron ;
Monsieur et Madame Jean Spring, leurs

enfants et petits-enfants , à Fribourg ;
Monsieur et Madame Walter . Meier , à

Berne ;
Les familles Bouquet . Béguelin , Sandoz,

Polier, parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Madame

Jeanne Glasson-Minguely
née BURGI

leur chère maman , grand-maman, belle-sœur ,
tante , cousine et marraine , qu'il a plu à
Dieu de reprendre à Lui , dans sa 76me
année.

J'ai combattu le bon combat .
J'ai achevé la course.
J'ai gardé la foi.

II Timothée 4 : 7.
Le Landeron , le 13 décembre 1969.

(Bellerive 10)
L'ensevelissement aura lieu le mardi 16 dé-

cembre.
Culte au temple du Landeron , à 14 h.

Selon le désir de la défunte,
la famille ne portera pas le deuil

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame Pierre Berge r-Berger , aux Gran-
gcs-de-Dompierre (VD) ;

Monsieur et Madame Jean-Pierre Berger-
Paccaud et leurs enfants , aux Granges-de-
Dompierre ;

Madame et Monsieur Roger Rubattel-
Berger et leurs enfants, à Villarzel (VD) ;

Madame et Monsieur André Meystre-
Bcrger et leurs enfants , à Bevaix ;

Mademoiselle Ella Berger , à Neuchâtel ;
Madame Elias-Berge r , à Keerbergen (Bel-

gique) ;
Les enfants et petits-enfants de feu Au-

guste Berger , à Berne et Egham (Angle-
terre),

ainsi que les familles parentes et alliée s,
ont le profond chagrin de faire part du

décès de

Monsieur Pierre BERGER
leur très cher époux, papa, grand-papa ,
frère , beau-frère , oncle , cousin et ami ,
enlevé à leur tendre affection , après une
courte maladie , dans sa 70me année.

Les Granges-de-Dompierre , le 13 décem-
bre 1969.

Notre âme espère en l'Eternel :
Il est notre aide et notre bouclier.
C'est en lui que notre cœur se

[réjouit ;
C'est en son saint nom que nous

[avons mis notre confiance.
Ps. 33 : 20-21.

L'ensevelissement aura lieu à Dompierre /
Lucens, le mardi 16 décembre 1969.

Culte au temple à 14 heures.
Honneurs à 14 h 30.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

EXPOSITION - VENTE
GRAVURES
ANCIENNES

LIVRES SOLDÉS
A PRIX RÉDUITS

REYMOND - 14, faubourg de l'Hôpital

Le Conseil général de Cressier vote d'importants crédits
De notre correspondant :
Le Conseil général de Cressier s'est réuni

samedi en fin d' après-midi sous la prési-
dence de M. Marais Jenzcr pour l'examen
du budget 1970 et pour prendre d'importan-
tes décisions , tant au point de vue financier
qu 'au point de vue immobilier.

Le budget 1970 prévoit un bénéfice de
4910 fr., après attribution de 3000 fr.
au fond de drainage , 33,000 fr. au fond
d'épuration des eaux usées et 7500 fr. à
compte intérêt.

Le chef du dicastère des finances fait
remarquer que l'exercice 1970 était pro-
bablement le dernier exercice qui boucle-
rait avec un bénéfice. Il faut en effet
s'attendre à d'importants intérêts passifs
et amortissements dès 1971.

Voici les principaux revenus communaux :
intérêts actifs 39,550 fr. ; immeubles pro-
ductifs 4250 fr. ; impôts 568,200 fr. ; taxes
68,710 fr. ; recettes diverses 17,500 fr. ;
service des eaux 22,700 fr. ; service de
l'électricité 79,450 fr. Quant aux charges
elles se répartissent comme suit : forêts
3000 fr. ; intérêts passifs 24,490 fr. ; frais
d' administration 99,110 fr. ; immeubles ad-
ministratifs 19,000 fr. ; instruction publi-
que 219,350 -fr. ; culte 7500 fr. ; travaux
publics 143,000 fr. ; police 39,150 fr. ;
œuvres sociales 57,750 fr. dépenses diver-
ses 72,600 fr. ; amortissements légaux
167,000 francs.

Relevons spécialement deux points dans
la discussion ayant trait au budget. L'un
concerne l' alimentation insuffisante du vieux
Cressier en électricité. M. Jeanneret , au
nom du groupe libéral, demande qu 'il uy
soit remédié.'- M .  Ryser, chef du dicastère -
intéressé , donne l'assurance que toute me-
sure serait prise pou r parer ces incon -
vénients connus de l' autorité. Les travaux
ont d'ailleurs déjà débuté. Quant à l' autre
problème soulevé , il a trait au droit de
desserte. M. Vacher désire savoir si le
tarif étai t appliqué d'une manière uniforme.
M. Jacques Ruedin ne réussit pas, par ses
explications , à satisfaire M. Vacher qui
reviendra ultérieurement sur cette ques-
tion.

Au vote , le budget est accepté à l'una-
nimité.

ÉCHANGE DE TERRAIN
Le Conseil accepte ensuite un échange

de terrain avec la Raffinerie de Cressier
S.A., permettant de déplacer plus au nord
le chemin intercommunal Cornaux-Cressier.
La raffinerie deviendra propriétaire d'envi-
ron 10,000 à 13,000 m2 au nord de ses
installations de raffinage. Il sera enfin
possible d'avoir un rideau d'arbres entre la
raffinerie et le village.

PASSAGE SOUS VOIES
Un très long débat a ensuite lieu quant

à la demande de crédit 1,394,000 fr. pour
la construction d' un passage sous-voies et
l' aménagement de chemins au sud des
voies CFF non pas tant il est vrai sur le
fond du problème mais bien en fonction
de faits nouveaux. Le 17 novembre 1967,
le Conseil communal informait le Conseil
général que la direction des CFF envisageait
soit l'électrification des barrières du passage
à niveau en bas le port , soit l' octroi des
subventions à la commune pour la cons-
truction d'un sur ou sous-voies.

Après maintes études , la solution des
sous-voies pour trafic automobile a été
retenu. Les poids lourds circulant au tra-
vers d' un réseau mis au point en fonction
de l ' implantation de la route nationale 5.
Il faut passer maintenant à la réalisation.
Relevons que les participations fédérale ,
cantonale et de tiers s'élèvent à 947 ,500
francs. - .

Or, le fait nouveau qui a tant fai t  parlé
de lui samedi soir réside dans la construc-

tion quasi certaine d' une voie ferrée indus-
trielle partant de la voie Shell pour desser-
vir la zone industrielle du Landeron. Les
répercussions seront nombreuses et risquent
fort de bouleverser les projets de chemins
dans le secteur sans parler des incidences
qu 'elles auront sur le plan d'aménagement
communal. A un certain moment la ten-
sion monta, on parl a même d' autonomie
communale bafouée , mais après une sus-
pension de séance tout rentra dans l'ordre
et le crédit fut accepté par 25 voix contre
une.

Sur proposition libérale , le Conseil com-
munal  fut chargé de prendre les contacts
nécessaires pour la sauvegarde du plan
d' urbanisme et de l'autonomie communale
et pour l' examen de la politique d'indus-
trialisation de l'Entre-deux-Lacs.

LE CENTRE SCOLAIRE
Sans aucune discussion et à l'unanimité

un crédit de 225,000 francs est voté con-
cernant la première étap e du Centre sco-
laire. Cette étape comprend le poste de
commandement , les abris complets du Cen-
tre scolaire , la salle de gymnastique , ves-
tiaires , douches , sanitaires, local d'engins
chauffag e général , appartement du con-
cierge , hangars du feu.

Une seconde étape suivra sous peu , elle
permettra de mettre à disposition les locaux
scolaires dont la nécessité se fait sentir
de façon assez urgente.

Au nom des sociétés locales et de la
SFG, M. Cyrille Persot remercie les con-
seillers du vote et souhaite que l'on 'fasse
diligence pour la réalisation.

TERRAINS
Sans discussion toujours et à l' unanimité ,

le Conseil général ratifie un échange de
terrains entre l'Etat et la commune au
Bois-de-la-Cure , une vente de 1505 m2 à
M. Albin Richard , aux Argilles, pour le
prix de 19 fr. le mètre carré, une vente
de 150 m2 à M. Ueli Schmutz, à 18 fr.
le mètre carré et l' achat de diverses petites
parcelles à 11 fr . le mètre carré pour
l'amélioration du chemin des Rissieux.

Un crédit complémentaire de 26.500
francs fut également accardé pour le
Caveau du château , non sans que les re-
présentants des trois groupes politique s aient
émis quelques considérations très pertinen-
tes quant au bouclement des comptes.

A l'unanimité et sans discussion tou-
jours, un crédit de 9500 fr. concernant la
participation communale aux frais d'étude
pour l'épuration des eaux de la Châtellenie
de Thielle fut accordée et le Conseil géné-
ral donna son autorisation pour que l'ACES
contracte un emprunt de 5.600,000 francs.

FERMETURE DES BARS
L'article 57 du règlement de police est

modifié dans ce sens que, pour donner
suite à la demande d'un restaurateur , l'heu-
re de fermeture pour les bars et les
dancings a été portée à une heure du matin
du mardi ' au dimanche. Le Conseil com-
munal est prié de définir pour une pro-
chaine séance la notion de har.

ENCORE UN EMPRUNT
En complément à l' ordre du jour le

Conseil général autorise le Conseil commu-
nal à contracter un emprunt de 500.000
francs. Cette somme devient nécessaire eu
égard aux nombreux crédits votés.

Une offre a été faite par la Caisse
nationale suisse en cas d'accidents aux con-
ditions suivantes : intérêts 5,5 % l'an au
cours de 99 , remboursable en dix ans.
Ces conditions peuvent , aux dires des spé-
cialistes , être considérées comme favorables.
Certes , il ne restait pas beaucoup de temps

aux responsables pour étudier plus à fond
ce problème puisque la réponse devait
être donnée jusqu 'au 15 décembre. Cepen-
dant on peut se demander si l'étude d'un
emprunt obligatoire ne serait pas souhaita-
ble en fonction d'autres investissements
importants ?

DIVERS
Dans les divers , il est question comme

d'habitude de beaucoup de choses. Nous
ne retiendrons que deux questions l'une
de M. Jungo qui propose à juste titre que
des mesures soient prises pour la sauve-
garde des piétons en bas du port , surtout
lorsque les travaux votés seront exécutés,
et une autre de M. Descombes concernant
le parcage des véhicules au centre du village.
Sur ce dernier point le chef de police ,
M. Grisoni admet que , malgré le mar-
quage de la chaussée et les signaux , les
automobilistes font preuve d'indiscipline.
L'autorité communale sévira. Avis aux ama-
teurs !

M. Jenzer , avant de lever la séance ,
relève que c'est la première fois que le
Conseil général vote autant de crédits. Il
remercie le Conseil communal de la pru-
dence avec laquelle il gère les affaires
communales. « Nous ne savons pas ce
que réserve l'avenir , dit M. Jenzer , il faut
être prê t à faire face au pire , mais avec
l' aide de Dieu , on peut l'envisager avec
confiance > .

En terminant , M. Jenzer remercie égale-
ment le personnel communal. ,

Les accidents en novembre: 7 tués
Pendant  le mois de novembre , la

police neuchâteloise a enregistré  230
accidents de la circulation, qui ont
fai t  quatre-vingt-six blessés et sept
tués.

Quelles sont les principales cau-
ses de ces accidents dans notre can-
ton ? 66 sont dus à la violat ion de
prior i té , 44 à un excès de vitesse ,
24 à une trop petite distance lais-
sée entre deux véhicules , 23 à
l'ivresse, 15 à l'inattention , 13 à de
mauvais  changements de direction ,
9 à des dépassements téméraires , etc.

L' inobservation des passages pour
piétons a provoqué qua t re  acci-
dents , l ' imprudence  de p iétons sept
et celle des e n f a n t s  hui t .

ROTTERDAM (AP). — La compagnie
des pétroliers Shell a annoncé à Rotterdam
que le pétrolier * Marpessa » (207,000 ton-
nes) a coulé cette nuit à 0 h 30 à 80 km
au nord-ouest de Dakar.

Le bref communiqué publié par la com-
pagnie ne donne aucune autre précision.

Le pétrolier
« Marpessa » coule

près de Dakar

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel du 13 décem-

bre.
Température : moyenne : — 1,5 ; min. :

— 2,9 ; max. : — 0,3. Baromètre : moyen-
ne 724,0. Eau tombée : —. Vent domi-
nant : direction nord-est ; force : faible.
Etat du ciel : couvert par brouillard élevé
se dissipant la nuit.

Observatoire de Neuchâtel du 14 dé-
cembre.

Température : moyenne : — 1 ; min- :
— ,1,3.;, max. : + 0,2. Baromètre : moyen-
ne : 721,1. Eau tombée : —. Vent domi-
nant : direction ouest ; force : faible, ^tat
du ciel : couvert par brouillard élevé,
éclaircies le matin.

Niveau du lac du 14 décembre à 5 h :
428,81.

Température de l'eau du 14 décembre : 6°

Prévisions du temps. — Nord des Alpes,
Valais, nord et centre des Grisons : le
ciel sera très nuageux à couvert et des
précipitations débuteront la nuit. D'abord
neige jusqu'en plaine, pluie ensuite. La
température en plaine, sera comprise, la
nuit entre moins 1 et moins 6 degrés,
l'après-midi entre plus 1 et plus 6 degrés.
Vent du secteur sud-ouest, modéré à fort
en plaine, fort en montagne. La limite du
zéro degré se situera, vers 1000 mètres.

TOUR
DE

WSLLE

Un motocycliste
renversé et blessé
SAMEDI à 13 h 55, M. Jean-Louis

Reichlin, habitant Bevaix , circulait au
volant de sa voiture dans la rue des
Trois-Portes en direction est. Arrivé à
la hauteu r de l'immeuble No 27 , il
décida de faire demi-tour. Il s'engagea
dans une petite cour puis recula. Au
cours de cette manœuvre, il coupa la
route à une motocyclette conduite par
M. Laurent von Allmen, qui se diri-
geait vers le centre de la ville.

M. von Allmen a été projeté à
terre. Il a été conduit en ambulance
à l'hôpital des Cadolles, souffrant de
plaies diverses à la tête et d'une frac-
ture au pouce droit.

Dégâts matériels
DEUX collisions, qui se soldent heu-

reusement par des dégâts matériels seu-
lement, se sont produites samedi à Neu-
châtel. A 14 h 50, M. T. B., de Hau-
terive , circulait à l'avenue Ed-Dubois
en direction de Serrières. Il a eu son
attention attirée vers le cimetière et n'a
pas remarqué une voiture en stationne-
ment qu 'il a projetée contre un mur.

A 18 h 50, M. E. N., au volant de
sa voiture, n'a pas respecté la priorité
de droite au carrefour Poudrières-Mail-
lefer et il a heurté un véhicule conduit
par H.-J. W. qui circulait en direction
de la ville.

Perte de maîtrise
M. F. P. de Fontainemelon circu-

lait hier à 20 h 20 au volant de sa
voiture dans la rue des Parcs. A l'in-
tersection rue des Parcs, Mille-Boil-
les, il perdit la maîtrise de son vé-
hicule à la suite d'un brusque coup
de frein . Son véhicule heurta l'aile
avant gauche d'une voiture italien-
ne conduite par M. L. C. de Peseux.
Dégâts matériels.

Dérapage
Hier, à 22 heures, M, W. S. de

Neuchâtel, montait la rue de l'Ecluse
au volant de sa voiture. Il perdit la
maîtrise de son véhicule dans un
virage à gauche. Après avoir zigza-
gué sur les rails du tram, son véni-
cule heurta la voiture de M. M. C. de
Peseux qui venait en sens inverse.
Dégâts matériels.

. Ce père N oël qui distribue des f r ian-
dises aux enfants est arrivé hier soir
à Neuchâtel, venant... du fond du lac.

C'est en e f f e t '  sur l'invitation des
plongeurs neuchâtelois qu'il a fai t  un

bref passage dans notre ville.
Cette manifestation originale avait

attiré un très nombreux public.

(Avipress - Baillod)

Le Père Noël sorti des eaux...
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DU CÔTÉ DU JAZZ CLUB

m ANCIENS SE PORTENT BIEN
Retour aux sources, samedi soir, dans les

locaux du Free Jazz club , grâce à l'ex-
cellente formation zuricoise « Black Bottom
Stompers » . Ces musiciens jouent une musi-
que simple et efficace , directement inspi-
rée des années 25-30, années où les orches-
tres de King Oliver ou de Fletcher Hen-
derson régnaient en maître s sur le monde
naissant du jazz structuré. Les « Black
Bottom Stompers » ont donc fait leur ce
style, et le pratiquent avec un brio remar-
quable.

Excepté la couleur des musiciens, tout
y est. Le cornet mène fougueusement le
jeu , assisté d'une clarinette aussi volubi-
le que sinueuse et d'un trombone aux in-
terventions ravageuses. La rythmique mar-
que solidement le tempo, grâce aux ef-
forts conjugués d'un piano encore un peu
« rag-time » , d'un banjo, d'un « washboard »
et d'un tuba aux mesures impressionnan-
tes. Grâce à une remarquable homogénéi-
té, l'orchestre est aussi à l'aise dans les
collectifs aux contrepoints gentiment anar-
chiques que dans une suite de soli et
c breaks » mathématiquement réglés. Et
quand le tuba y va de son petit solo,
comme dans « Sommeday Sweetheart » , on
croit vraiment réentendre une de ces «rui-
nes sonores » qui sont devenues monuments
impérissables. Un seul défaut : le joueur
de « washboard » qui nous a paru nette-
ment plus à l'aise dans les parties de
« wood-blocks » que sur la partie métalli-
que de son instrument où il avait un peu
trop tendance à cafouiller.

Disons encore que cet orchestre « chauf-
fa » toute la soirée et sut dégeler la salle,

En deuxième partie, une jeune fo rma-
tion biennoise, les « Lazzy Dizzy R Swin-
gers » proposait une musique à peine plus
évoluée , hésitant encore entre le < dixie-
land » et le « swing » . Ne jouant que de-
puis une année , cette formation distille un
jazz généreux et « swingant » , tout en ne
possédant pas encore l'allant de ses aînés
zuricois. A relever la bonne qualité des ar-
rangements pleins d'idées originales.

En conclusion , une très bonne soirée qui
aurait  pu être encore meilleure si l'ordre
des formations avait été interverti.

JBW

PUBLICATIONS DE MARIAGE. -
12 décembre. Schnell , Christian-Alexander ,
installateur à Berne , précédemment à Neu-
châtel , et Juy, Ghislaine-Chantal , à la
Neuveville ; Garcia , Jeronimo , ouvrier de
fabrique à Neuchâtel , et Monteiro , Maria-
Cacilda , à Peseux ; Widmer, Hansruedi-
Louis , électronicien , et Leutert , Susanna-
Marie , les deux à Neuchâtel.

MARIAGES CÉLÉBRÉS. — 12 dé-
cembre. Schnegg, Pieuc-André , physicien à
Neuchâtel , et Poziemski, Andrée , à Auver-
nier ; Berthoud , Charles-Gustave , peintre en
lettres , et Maurer , Jeanine , les deux à Neu-
châtel ; Hurni , Arnold-André , ouvrier com-
munal , et Décotterd , Giselaine-Jacqueline ,
les deux à Neuchâtel.

Etat civil de Neuchâtel

Madame Marcelle Liardet et ses en-
fants Corinne et Cédric, à Bevaix.

Madame veuve Emma Liardet , - à
Vaulion ;

Monsieur et Madame Alfred  Liardet-
Genolet , à Vaulion , et leurs en fant s
Monique , Yvan et Jean-François, à
New-York, Renens et Vaulion ;

Madame et Monsieur Ernest Sahli-
Liardet . à Wohlen (BE) ;

Madame et Monsieur Franz Hein-
Sahli , à Kordel (Allemagne),

ainsi que les familles parentes,
alliées et amies,

ont le grand chagrin de faire part
du décès de

Monsieur Ernest LIARDET
leur très cher époux, père, fils , frère ,
beau-frère et oncle, enlevé à leur ten-
dre affection , après quelques jours de
souffrances , le 14 décembre 1969, dans
sa 43me année.

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

L'ensevelissement aura lieu à Bevaix ,
mercredi 17 décembre, à 14 h 30.

Culte au temple à 14 heures.
Domicile mortuaire  : Les Chapons.

Bevaix.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité de la Compagnie des
Mousquetaires de Bevaix a le pénible
devoir de faire part à s-s membres
du décès de

Monsieur Ernest LIARDET
leur cher ami , caissier de la société
depuis de nombreuses années.

Nous garderons de lui un souvenir
reconnaissant et ému pour son grand
dévouement à notre société.

Pour les obsèques, se référer à l' avis
de la fami l l e

DOMINO
• CADEAUX •

JA © JL NETTOYAGE A SECTwfccisee
Flandres 3 - Battieux 3
2 pantalons pour 1 !
2 jupes pour 1 !

2 fr. par millimètre de hauteur

SAINT-AUBIN

(c) C'est dimanche soir qua eu lieu au
temple de Saint-Aubin le traditionnel
concert de Noël.

Des œuvres de Pourcell, Bach, Haendel
et Vivaldi y ont été interprétées par des
chœurs mixtes de la Béroche et de la
Coudre-Monruz, placés sous la direction
de MM. Charles-André Huguenin et Mau-
rice Sunier.

Nous y reviendrons. (Avipress - Ch)

Concert de Noël

HAUTERIVE ' ' < • ¦¦-¦

Collision
Alors qu 'il descendait là nie de la 'Rébattë

à Hauterive, en ne tenant pas strictement
sa droite , M. D. B. de Bâle, s'est trouvé
en face d'une voiture qui venait en sens
inverse. Il y a eu un accrochage qui se
solde par des dégâts matériels peu impor-
tants.

MARIN-EPAGNIER

(c) Le budget scolaire pour 1970 présen-
te un total de dépenses de 570,834 fr.
qui se répartissent de la façon suivan-
te : enseignement primaire 431,834 fr. ;
enseignement secondaire 115,000 fr. ; en-
seignement professionnel 16,000 fr. ;
bourses 8000 fr.

Les recettes pour l'enseignement pri-
maire soit subvention de l'Etat, haute-
paie cantonale, écolages et divers se
montent à 127,000 fr. de sorte que la
dépense nette pour l'école primaire
s'élève à 304,834 fr . La part la plus im-
portante de ces dépenses est représen-
tée par les traitements qui avec les
charges sociales se montent à 283,584 fr.
pour 13 classes. Après déduction des
tuent une charge nette de 25,000 fr. Le
chauffage et l'éclairage coûtent égale-
ment 25,000 fr. et il est prévu pour
le mobilier neuf , le matériel d'ensei-
gnement et les fournitures gratuites
aux élèves un poste de 23,000 francs.

Budget scolaire
pour 1970

(c) Pour sa dernière séance de l'année,
le Conseil général de Marin-Epagnier se
réunira le 19 décembre avec un ordre
du jour bien chargé soit : 1. Appel et
procès-verbal ; 2. Nomination d' un mem-
bre de la commission scolaire ; 3. No-
mination d'un membre de la commis-
sion d'agriculture ; 4. Création d'un
poste de cantonier ; !>. Budget 1970 ; 6.
Introduction d'une taxe de raccorde-
ment au réseau d'eau ; 7. Nouveau plan
d'aménagement ; 8. Nouveau règlement
d' u r b a n i s m e  ; 9. Divers. Les objets 7
et 8 ont déjà été examinés au cours
de trois séances d'information mais les
débats risquent néanmoins d'être assez
longs.

Prochaine séance
du Conseil général

SAINT-BLAISE

(c) Samedi matin , de nombreux parents et
amis se retrouvaient au temple de Saint-
Biaise , pour rendre les derniers devoirs à
la doctoresse Maria Gueissaz - de Dardel.
On notait la présence de membres du corps
médical et des œuvres auxquelles la défunte
s'intéressait. La ville de Neuchâtel était
représentée par M. Philippe Mayor , con-
seiller communal.

Chargé du culte mortuaire , le pasteur
Gaston Deluz , de Neuchâtel , l'ouvrit par
la lecture de plusieurs textes bibliques ,
ayant pour objet la lumière dans laquelle
nous devons marcher ici-bas , l'un des
thèmes préférés du docteur et de Madame
Gueissaz. Puis il rendit un bel hommage à
la personnalité de Mme Gueissaz, dont la
modestie n'avait d'égal que son désir de
se mettre au service du prochain. Les
œuvres de l' enfance en particulier , le centre
de transfusion du sang et plusieurs institu-
tions scolaires et médicales ont bénéficié
de son dévouement et de sa grande com-
pétence. Ce départ , qui plonge dans l'af-
fliction sa famille et ses amis, est aussi
un appel à reprendre le flambeau , en ce
monde où l'on a tant besoin de lumière
et de foi.

Les honneurs furent rendus , et , quelques
instants plus tard , la dépouille de Mme
Gueissaz était déposée au cimetière de
Saint-Biaise , dans cette vieille terre qu 'elle
aima et servit de tout son .cœur.

Les obsèques de
la doctoresse Gueissaz

Les Suisses battus
à Vienne

A Vienne , au cours d'un match inter-
national comptant pour le championnat de
la ligue européenne B, l'équipe nationale
d'Autriche a battu la Suisse par 5-2.
Voici les résultats individuels :

Weinmann (Aut) - Chatton (S), 21-13.
21-12 ; Schlucter (Aut) - Grimm (S) 14-21,
14-21 ; Smekal (Aut) - Vreni Lehmann (S)
21- ';(, 18-21 , 18-21 ; Heine / Schlueter -
Chatton / Grimm 21-14, 18-21 , 21-12 ; Sme-
kal / Schlueter - Lehmann / Grimm 21-15 ,
19-21, 22-20 ; Weinmann - Grimm 9-21 ,

21-9, 21-11 ; Scluctcr - Chatton 21-13, 21-14.
Autre résultat de la ligue européenne B :

à Copenhague , le Danemark a battu l ' Ir-
lande 6-1. Classement : 1. Autriche 3/6 ;
2. Belgique el Danemark 3/4 ; 4. Hollande
2/2 ; 5. Irlande 3/2 ; 6. Luxembourg et
Suisse 2/0.

Gerbes mortuaires, couronnes
Confection soignée

FLEURS ROBERT RURNER
Plaça Pury 5 36 07 — Maladière 5 32 30



LE 4 OCTOBRE PROCHAIN, IL Y AURA

De l'humour à gogo
DANS LES RUES DE NEUCHÂTEL...

Si, en dépit  d'un ciel un peu gris, le cortège
de la Fête des vendanges 1969 ^f u t  l' un des p lus
beaux que l' on ait jama is vus, celui du 4 octo-
bre prochain ne manquera surtout pas de f a n -
taisie puisqu 'il sera p lacé sous le thème « HU -
MOUR A GOGO ». Le président du comité d'or-
ganisation , M. Jean-Pierre Porchat , a levé ce coin
du voile samedi soir lors du souper servi à la
Rotonde. Comme le veut la tradition, les verres
de l' ap éritif étaient à p eine secs que les cinéastes
amateurs de Neuchâtel sortaient de leurs archives
le f i lm  de la dernière fê te  puis , au cours du
repas et avant l 'habituel programme de variétés-
maison , M. Porchat f i t  le point  et les comptes :

— Par un de ces caprices de la météorologie
qui échappent par fo i s  à l'entendement de l 'hom-
me, nous avons f a i t  d é f i l e r  notre cortège , un des
plus fas tes  que l'on ait jamais prése ntés, sous nn
ciel un peu terne alors que dix jours auparavant
et pendant les quatre semaines qui suivirent le
jour « J », le soleil inondait de lumière et de
chaleur bienfaisante le littora l neuchâtelois !

Mal gré cela , la manifestat ion a connu un très
grand succès et le président en pro f i ta  pour  re-
mercier tous ceux qui , d' une façon  ou d' une au-
tre , avaient mis la main à la p âte. Depuis 45 ans,
la f ê t e  évolue. Elle se développe, se transforme
même sans cesser pour autant de rester f i dè l e  à
elle-même et à ces valeurs traditionnelles sans
lesquelles elle n'aurait alors p lus de sens. En
1969 , on a enregistré 68 ,000 entrées , ce qui a pro-
voqué un léger dé f i c i t  de quel ques milliers de
f rancs  sur un budget de p lus d' un demi-million.
Pourquoi ? Parce qu 'une f ê t e  de l' amp leur de la
manifestat ion automnale de Neuchâtel entraîne de

tels f ra i s  qu 'il est aujourd'hui  d i f f i c i l e  de les ré-
duire sous pe ine d'enlever un peu du p restige
inestimable qui est le sien.

Que f a i r e  alors ? Déjà , trouver de nouvel les
recettes tout en maintenant le prix actuel des
p laces debout. Là , M. Porchat remercia les auto-
rités du chef- l ieu qui, à la suite d' une réadapta-
tion des tarifs des fo rains, a ristourné une som-
me supp lémentaire appréciable à la Fête des ven-
danges. Ses remerciements allèrent également à
l' organisateur de la f ê t e  à la Grand-Rue et à la
rue de l 'Hôp ital. Mais tout cela ne s u f f i t  pas.
Il  a donc été demandé au président  de chaque
commission de réduire dans toute la mesure du
possible les dépenses qui ne leur paraîtraient pa s
indispensables lors de l'établissement du premier
budget.

Quant à ces 68 ,000 spectateurs seulement , il
serait f a u x  de penser que les absents sont lasses
par la manifestat ion.  Il  s'ag it p lutôt de la mul t i -
p l ic i té  ries manifestat ions qui  f in issent  par se
manger  les unes les autres. Une p reuve ? En re
dimanche d' octobre , on ne comp tait pas moins de
treize f ê t e s  ou comptoirs le même jour...  Et M.
Porchat termina :

— ... Nous ne pouvons rien fa i re  contre cela
sinon protéger notre label de qualité. Même s'il
serait erroné de table r à l'avenir sur des fou l e s
déliassant sensiblement les 70,000 personnes, il
f a u t  être beau joueur. Car n'est-ce pas déjà là un
résultat extraordinaire que nous avons enregistré
puisque Neuchâtel double pra tiquement sa popu-
lation en ce dimanche d'automne , si l' on tient
comj ) te  des invités, de ceux qui habitent dans le
circuit et des resquilleurs que l'on assure tou-
jours  nombreux ?

Brillant succès des chœurs et de
l'orchestre de l'Ecole secondaire

À L'AULA DU MAIL

Si le public était déjà nombreux ven-
dredi soir, c'est une salle comble et par-
ticulièrement enthousiaste qui a applaudi
samed i le concert donné par ces jeunes
choristes et instrumentistes de notre école
secondaire régionale. Succès amplement
justifié. Pour la troisième fois en deux ans,
sous la direction de M. Philippe Bendel ,
ces écoliers de douze à quinze ans nous
ont donné mieux qu 'une « honnête » exé-
cution : quelque chose de vivant , de con-
vaincant où perçoit souvent la simple joie
de chanter — et de jouer — quelque
chef-d' œuvre de Bach ou de Couperin.

Et pourtant le programme n 'était pas
facile. Il fallait même une certaine au-
dace pour proposer à ces jeunes la Cantate
150 de Bach - que son chromatisme , ses
vocalises, ses nombreux changements de
tempo , sa tessiture élevée rendent part icu-
lièremen t redoutable. Or, ce fut chanté
non seulement sans fausse note mais même
avec une aisance étonnante. On peut en
dire autant de l'orchestre, encore qu 'il lui
ait fallu vendredi soir un certain temps
pour se « mettre en train » .

Ainsi , une fois de plus , M. Bendel a
joué et gagné une partie difficile. Grâce
à ses talents de musicien , sans doute.
Mais aussi grâce à un merveilleux « con-
tact » avec les élèves auxquels il fait con-
fiance à bon escient et dont il obtient le
maximum...

Mais revenons à ce concert qui nous a
d' abord valu à l'orchestre une claire —
mais un peu morne — exécution de la
première fugue de l'« Art de la fugue >
de Bach. Puis , de Bach toujours, la Can-
tate. 150 où nous avons particulièrement

apprécié la vigoureuse exécution du « Leite
mich > et l 'impressionnante Chaconne fi-
nale avec son exposé central confié suc-
cessivement à chacune des quatre voix du
chœur.

En soliste , Pierre Bonanomi nous joua
les cinq épisodes de la € Pièce en con-
cert » pour violoncelle et orchestre de
Couperin. Fort bien accompagné par ses
camarades , et longuement applaudi , il s'est
distingué d' emblée par sa belle sonorité ,
sa justesse , son rythme imperturbable. Et
même par un peu de cette autorité, de
cette dignité du jeu et de l'attitude , à quoi
l' on reconnaît le violoncelliste de race.

Et pour finir , une belle exécution de la
cantate « Qu 'au nom seul ^ de Christ » , de
Buxtehude , dont le célèbre chœur princi-
pal., exposé au début et repris à la fin,
encadre un Air et un Choral chantés par
le chœur , ainsi que de brefs soli vocaux
et instrumentaux.

Au plaisir d'entendre ces jeunes et vail-
lants défenseurs du répertoire classique
s'ajoutait , pou r beaucoup d'auditeurs , ce-
lui de faire connaissance avec la nouvelle
Au la du Centre scolaire du Mail. Une
salle aussi séduisante par ses dimensions
— 400 places — et sa conception ori-
ginale , que par son équipement très com-
plet et son excellente acoustique. La so-
norité est peut-être un peu mate mais
fidèle pour tous les reg istres et sensible-
ment égale à toutes les places. Pendant
l' entracte , on peut se rendre au réfectoire
situé au-dessus de la salle. Regrettons tou-
tefois l' absence des indispensables vestiai-
res.

L. de Mv.

Le Conseil général de Saint-Biaise
adopte le budget de 1970

De notre correspondant :
En ouvrant la séance de vendredi soir,

le président Claude Virchaux souhaita la
bienvenue à Mme Violette Gaffiot , qui
faisait sa rentrée dans notre parlement
communal , succédant à M. Zurcher , dé-
missronnaue pour cause de départ de la
tonalité.

Le président Virchaux excusa l' absence
du président du Conseil communal , M
Emile Vautravers , actuellement à l'hôpital
où il a subi une intervention chirurgicale.
Il forma pour lui des vœux de prompt ré-
tablis sement.

Budget 1970. — Nous avons mentionné
déjà que ce budget équilibré a été adopté
sans difficulté. Quelques ; questions surgi-
rent : M. Aug. Noverraz se préoccupa des
compléments de retraite octroyés aux _vieu>
employés communaux n'ayant pu bénéfi -
cier des avantages de l'actuelle caisse de
retraite. Quant à M. Georges Lavanchy,
il s'inform a de la distribution éventuelle de
pommes, durant l'hiver , aux élèves de nos
écoles. M. Chassot , vice-président du Con-
seil communal , J.-P. Bettone , administrateur
communal , et M. D. Bardet , président de
la commission scolaire , purent répondre à
la satisfaction des interpellateurs.

Demandes de crédits. — Il y en eut
deux , concernant les services industriels :
une somme de 30.000 fr. nécessaire pour
l'extension des réseaux d'eau et d'électri-
cité, soit 10,000 fr. pour le premier , 20,000
francs pour le second. Ce crédit a été
accordé sans opposition.

II en est de même d'une somme de
62,000 fr., qui sera affectée à l' automatisa-
tion des stations de pompage du réseau
communal d'eau. Le rapport très complet
du Conseil communal contient tous les
renseignements techniques nécessaires. Per-
sonne n'a besoin d'un complément d'infor-

mation et c'est aussi par 33 voix que ce
crédit est accordé.

Communications. — Répondant à une
question posée lors d'une précédente séan-
ce, le Conseil communal , par la voix de
son vice-président , M. André Chassot , ren-
seigne au sujet de la dissolution du syn-
dicat de remaniement parcellaire de Voëns ,
et de la répartition de la somme de 7400
francs restant comme solde. Cependant ,
l ' interpellateur d' autrefois , M. J. Cuche ,
voudrait connaître le montant des som-
mes qui furent utilisées par ledit syndicat
durant son activité longue d'à peu près un
quart de siècle. Des renseignements com-
plémentaires seront demandés auprès du
mandataire de l'association et.--cela -pour
une prochaine séance.

Moins réjouissantes furent les autres
nouvelles communiquées par M. " Chassot :
le service électrique va sans doute être
obligé d'augmenter ses tarifs, d'un montant
d'environ 15% dès le 1er avril 1970.
Ce qui ne fera plaisir à personne , les fac-
tures d'électricité ayant déjà subi des aug-
mentations , avec l'introduction du système
binôme. Et l'on informe également qu 'il
faudra bien arriver à une réadaptation des
tarifs pour l' eau ménagère , ce service n 'étant
plus rentable selon les explications four-
nies , avec le projet de budget.

Pour remonter le moral de ses adminis-
trés , le président du Conseil géiréral ter-
mine la séance en leur adressant des vœux
chaleureux pour les fêtes de fin d' année
et en invitant chacun à prendre le verre
de l'amitié offert au Cheval-Blanc par le
Conseil communal.

C'est là également qu 'a été servi le sou-
per traditionnel ,  réunissant les employés
communaux , les membres des autorités el
ceux des diverses commissions.

Cortaillod : concert de l'Ensemble Pascale Bonet
(sp). Pour son concert de l'Avent , la pa-
roisse réformée de Cortaillod avait invité
l'Ensemble vocal et instrumental Pascale
Bonet. Mme Pascale Bonet est bien con-
nue dans nos régions, puisqu 'elle partage
avec Mme Janine Wunderwald , la direction
de l'Ecole sociale de musique.

Composé de douze femmes, cet ensem-
ble ayant une solide formation vocale et
d' instrumentistes provenant de toute la Suis-
se romande et de Berne , s'est fait appré
cier dans de nombreuses local ités de notre
pays. La difficulté principale consiste à réu-
nir , suivant les exigences des œuvres in-
terprétées , des artistes demeurant dans di-
verses régions.

Le répertoire de l'Ensemble Pascale Bo-
net se compose essentiellement de messes,
cantates et concerti tout en faisant une
part importante à des œuvres modernes ou
peu connues.

Le programme présenté samedi soir à
Cortaillod comprenait une Cantate de
Noël de Buxtehude , lAir de la Suite No 3
de J.-S. Bach et la Messe brève pour voix ,
soli et cordes de W.-A. Mozart. Les so-
listes étaient Mmes Janine Wunderwald ,
Simone Perret , soprani , et Rose-Marie
Scheuner, alto.

La Cantate de Noël de Buxtehude ap-
partient à la musique spirituelle allemande
mais influencée par la musiqu e italienne
sous la form e de madrigal. Les interprè-
tes surent en rendre les couleurs , le sty -
le raffiné et l'expression des sentiments ,

Nous aurions volontiers entendu plus
longuement Gilbert Jaton interp rète , à la
viole d'amour , de l'Air de la Suite No 3
de Jean-Sébastien Bach. L'artiste qui ne
joue de cet instrument que depuis trois
mois et qui a une format ion de violonis-
te, accompagné par Mme Junc Pantillon ,
sut fort bien souligner l' admirable li gne
mélodique du grand compositeur allemand.

Quant a la Messe brève pour voix son
et cordes de W.-A. Mozart , elle donna
l' occasion à d'excellentes voix de se faire
entendre , intervenant tour à tour avec beau-
coup de maîtrise , celles de Mmes Janine
Wunderwald. Simone Perret et Rose-Manc
Scheuner dont l'accompagnement , composé
de quatre instruments à cordes nous a
semblé quelquefois un peu mince.

Mme June Pantil lon , à l'épinelle , prit une
part prépondérante à ce concert sachant
donner le « tempo » nécessaire aux diver-
ses œuvres interprétées.

Il faut féliciter tous les interprète s de ce
concert qui , à côté d' une charge souvent
lourde de professeur de musique , trouvent
le temps nécessaire à la mise sur pied
d'une telle manifestation. R. Z.

La confrérie des Olifants au château
de Colombier pour son 5me anniversaire

Douze personnalités reçues confrères d'honneur
L événement en soi était un couron-

nement. Samedi soir, au château de Co-
lombier, la Noble confrérie des olifants
de Saint-Biaise tenait sa fratrie de la
Saint-Hubert, qui marquait également le
cinquième anniversaire de sa fondation.
Dans le décor somptueux des salles du
château, cette manifestation à la gloire
des vins de Neuchâtel était rehaussée
par la réception de douze nouveaux
confrères d'honneur au nombre desquels
figuraient le conseiller d'Etat François
Jeanneret , l'ancien conseiller d'Etat Jean-
Louis Barrelet , plus ieurs officiers supé-
rieurs de l'armée, le commandant de
corps Pierre Hirschy, le colonel-division-
naire Pierre Godet , e colon el-division-
naire Kurt Rickenmann , le colonel-di-
vioitnaire James Thibaud , le colonel-
divisionnaire Denis Borel, le colonel-
brigadier Louis Gisiger, le colonel Al-
fred Bach , le colonel Pare , le lieute-
nant-colonel Fritz Grether et M. Char-
les Exbrayat , homme de lettres et jour-
rïliste.

La Confrérie des olifants , créée en
1964 à Saint-Biaise par un groupe de
citoyens de toutes conditions, amis de
la pêche ou de la chasse, liés par de
solides attaches sentimentales aux pro-
duits du terroir, a débordé maintenant
de son cadre strictement cantonal. En
bon avocat d'une nob e cause, M.  Pier-
re Theurillat , héraut d'armes de la pré-
vôté du Jura, devait le préciser au cours
de la brève conférence de p resse pré-
cédant l'intronisation des nouveaux con-
frères  d'honneur. La confrérie, jeune par
le sang et par ses idées, tient maintenan t
au-delà des frontières du canton son
rôle d' ambassadrice des vins de Neu-
châtel.

... L'avenir : ce sont les prévotés du
Jura , déjà installée, de la Gruyère, des
Montagnes neuchâteloises, de Liège aus-
si où le Neuchâtel f e r a  bientôt l 'étoi-
le...

Pour le présent, la manifestation de

samedi soir a été comme un déf i  à
tous ces esprits critiques qui sourient de
ces confréries ' où des citoyens de toutes
conditions s'af fublent  de robes maj es-
tueuses et colorées et s'arrogent des ti-
tres à faire pâlir les derniers représen-
tants des anciennes cours royales. Mais
tous ceux qui fon t partie de ces con-
fréries, telle celle des olifants , en sou-
rient franchement. Ces costumes, ces ri-
tes, ne font-ils pas que souligner des
réalités font émouvantes, celles qui sont
faites d' un amour commun et p rofond
pour son coin de p ays, e respect de

Le conseiller d'Etat François Jean-
neret pendant son intronisation . A
sa droite, l'ancien conseiller d'Etat
Jean-Louis Barrelet et le comman-

dant de corp s Hirschy.
(Avipress - Baillod)

ce que le lac et la terre produisent. Et
tous ces nobles sentiments ne peuvent pas
s 'exp rimer à travers des visages moro-
ses. Le fait d'avoir associé samedi soir
des hommes politiques et des off iciers
de l'armée en les élevant au grade de
confrères d'honneur montre bien s'il en
était encore besoin, que la Confrérie des
olifants met tout son cœur et son sa-
voir à la défense du patrimoine.

C'est dans la salle d' armes au second
étage du château que le gouverneur de
la confrérie salua tout d'abord ses in-
vités, où l'on reconnaissait les représen-
tants des confréries amies du Guillon ,
de l'Ordre de la chann e, de la Bour-
geoisie des vins vaudois pour les Ro-
mands, des représentants tessinois de
l'Ordibe dei gran Copere et de la con-
frérie de Saint-Vincent de Mâcon , en
grande tenue d'apparat. A près l' ouverture
off iciel le  de la frairie, la cérémonie f u t
suivie par l'intronisation des nouveaux
confrères d' honneur. Selon le rite de la
confrérie , les douze nouveaux confrères
d'honneur reçurent des mains du gou-
verneur, assisté du grand maître des
cérémonies et du grand êchanson , la

médaille de bronze frappée de l' olifant
en même temps qu 'ils devaient se sou-
mettre à l'épreuve vin ique. Et quand la
dernière sonnerie de cor retentit, le cor-
tège se reforma pour gagner la salle
des chevaliers où avait lieu le grand dî-
ner de la Saint-Hubert. A uparavan t, dans
la cour d'honneur illuminée pour la
circonstance, confrères et invités avaient
rendu les honneurs devant le monument
élevé -à la mémoire des soldats suisses
décédés lors des deux dernières guerres.

Dans cette magnifique salle des che-
valiers, au olair-obsour des chandelles,
chacun apprécia les dons du maître de
céans et es vins rouge et blanc de
Saint-Biaise et Hauterive aux armes de
la confrérie, présentés avec malice par le
grand êchanson , ardent défenseur des
vins de Neuchâtel. En conclusion , le
conseiller d'Etat François Jeanneret et
M.  Charles Exbrayat remercièrent en
leur nom et en celui des nouveaux con-
frères  de l'honneur qui leur était fai t .
Et leurs propos tantôt subtils , tantôt
vibrants retentirent comme l'écho d' une
soirée magnifiquement réussie !

Ed. S T .
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GALERIE DE LA TOUR DE DIESSE

Des oeuvres de Charles Humberf.
(Avipress - J.-P. Baillod)

Samedi après-midi , s'est ouverte , à la
galerie de la Tour de Diesse, une exposi-
tion consacrée à Charles Humbert et à
Madeleine Woog.

C'est M. Pierre von Allmen , directeur
de la galerie, qui souhaita la bienvenue aux
visiteurs , puis , après avoir donné lecture
d'une lettre de M. François Jeanneret , con-
seiller d'Etat , et salué son représentant ,
M. Gédet , il donna la parole à M. Mau-
rice Favre , de la Chaux-de-Fonds , qui
présenta les deux artistes.

Jamais Charles Humbert ne s'est sou-
cié d'être un peintre à la mode ; s'il vi-
vait de sa peinture , c'était sans rechercher
les commandes. Il fixait même si haut le
prix de certaines toiles qu 'il semblai t vou-
loir décourager la clientèle. De même que
son ami Jean-Paul Zimmermann , il possé-
dait  une vaste culture et des dons dans
les domaines les plus variés. Fils de gra -veur , excellent dessinateur , il possède unerigueur qui le distingue de Madeleine Woogdont les qualités se situent ailleurs : com-me les peintres naïfs , elle voyait deschoses que les autres ne voyaient pas.

Ce qui frappe en premier lieu chez Char-
les Humbert , c'est l'extrême vigueur de sa
personnalité. Impossible de le rattacher à
une école, et pourtant ! S'il n'a jamais été
cubiste , ses compositions comportent au-
tant de jeux de volumes que d'harmonies
de lignes ou de couleu rs.

Sans être un « fauve », il utilise les vio-
lences des « fauves ». Sans être impres-
sionnistes , ses paysages montrent à quel
point il possédait la technique impression-
niste de la lumière. En quoi il se rap-
prochait de Madeleine Woog.

Charles Humbert a également dominé la
technique du pointillisme. Mais ce sont sur-
tout les éléments surréalistes qui frappent
dans sa peinture : un fruit dans la tem-
pête, une Tanagra qui s'anime, une main
surgissant de l'inconnu.

Enfin, sans se laisser gagner par le
non-figuratif , Cahrles Humbert , par sa re-
cherche des effets , dépasse la stricte repré -
sentation de l'objet qui devient symbole.

Et M. Maurice Favre termine en s'ex-
cusant de cette analyse peut-être trop ra-
tionnelle , qui dit ce que la peinture n'est
pas plutôt que ce qu 'elle est. C'est pour-
quoi le mieux est toujours , devant l'œuvre
d'un peintre , d'oublier ce que l'on a en-
tendu , d'ouvrir les yeux et de regarder.

En entrant dans cette exposition , la pre-
mière impression que l'on a, c'est bien ,
comme l'a dit M. Maurice Fav re, que
Charles Humbert et Madeleine Woog ne
sont plus à la mode . On est tenté de se
dire en souriant : pour l'époque , oui , cela
devait paraître très audacieux. Mais regar-
dons-y de plus près ; on aura l'étonnement ,
non seulement cie voir disparaître cette im-
pression première , mais de voir surgir deux
peintres d'une valeur et d'une originalité
très marquées.

Commençons par Madeleine Woog, qui
est aussi féminine que Charles Humbert
est viril. Si sa peinture est très étudiée ,
très travaillée , elle vaut par la dernière
chose

^ 
qu 'elle y met : une musicalité par-

ticulière qui enveloppe l'œuvre de tendres-
se, de charme et de mystère. C'est le cas,
par exemple; de ce Clair de lune étrange
et doux , où la lumière vien t on ne sait
d'où, tant elle est égale et diffuse.

Dans les Bûcherons, dans la Carrière,
les objets pourtant précis, relèvent non du
réel, mais d'une sorte de conte de fées.
Si l'Autoportrait est un peu dur , en re-
vanche le Portrait de Charles Humbert
est une merveille de sensibilité ; on y sen t
l'âme même du jeune artiste , hésitante et
farouche. Cependant , c'est encore L'Enfant
en bleu que je préfère , cette jeune fille
rêveuse et ardente , dont Madeleine Woog,
en la peignant avec ses deux poupées , a
si bien respecté le mystère peut-être impé-
nétrable.

Quand on quit te  Madeleine Woog et que
l'on aborde Charles Humbert . cette pein-
ture paraît un peu dure , un peu criarde
même. En réalité . Charles Humbert, plus
conscient , plus chercheu r, plus construc-
teur, est sans doute un artiste plus rich e
et plus complet que sa femme.

Dans la salle principale, nous avons le
privilè ge d'avoir ses œuvres préférées , celles
qu 'il a le plus longuement travaillées , celles
auxquelles il attribuait le plus de valeur.
Aussi vaut-il la peine de s'en imprégner
longuement ; il y a là des chefs-d'œuvre.

La plus frappante de toutes, c'est l'Ar-
tiste et son modèle. Admirablement cons-
truite , cette œuvre nous présente , dans une
unité symphonique , un nu féminin , hardi
et provoc an t, un nu masculin dont la puis-
sance calme et contemplative est soulignée
par la présence flamboyante de l'épée, une
toile sur laquelle on reconnaît la silhouette
éthérée de Madeleine Woog, et à gauche ,
le peintre lui-même, qui médite en tra -
vaillant. S'il y a peut-être une pointe de
rhétorique dans cette composition , elle n 'en
est pas moins toute rayonnante de har-
diesse et de lumière.

Ailleurs, avec plus d' art peut-être enco-
re, c'est le raffinemen t qui l'emporte. Ain-
si, dans Roses grises et vase, il y a des
harmonies d'une subtilité extrême, avec des
transitions infiniment douces. C'est la même
délectation que l'on éprouve devant l 'inté-
rieur intitulé les Ombres. A côté du gué-
ridon , il y a un cadre rouge-orange dont
le reflet brille d'une lumière si délicate
que l'on pense à certains Hollandais. Ten-
dre, clos, bien abrité, cet intérieur est tout
vibrant d'intimité.

Dans le Buste nocturne, l' artiste a cher-
ché à exprimer le sentiment de mystère
et d'épouvante que donne la tempête pas-
sant sur un paysage de montagne. Mais
là également , il a compris que pour faire
de l'art , il convenait , non d'exaspérer , mais
d'adoucir. C'est là comme une tempête
figée, ou mieux encore, rêvée, revécue et
recréée dans un état second. ,

Il y aurai t encore infinimen t à dire sur
la peinture de Charles Humbert. Laissons
le visiteur poursuivre ses découvertes et ses
méditations , et signalons encore, d' une part ,
les ravissantes aquarelles italiennes, d'une
vigueur très primesautière , et le Boccace ,
dont les marges son t décorées de scènes
dans l' esprit de la Renaissance, mais re-
haussées de verve et de gouaille réaliste.

P.-L. B.

Exposition Charles Humbert et Madeleine Woog

LA COUDRE - MONRUZ

(c) Samedi après-midi , nonante personnes
du troisième âge se pressaient dans les
salles de paroisse pour assister à la fête
de Noël que le chœur mixte organise cha-
que année à leur intention. Elles purent
assister à un programme varié et divertis-
sant , présenté pour la plus grande partie
par des enfants. Il était touchant de voir
les bambins du jardi n d'enfants d'Hauterive ,
dirigés par Mlle Emery, divertir tout ce
monde que les ans . ont_ .cha.rges. Ces .petits
présentèrent avec jo'ie et conviction les
« Flocons », les « Petits nains » et un petit
mystère de circonstance « L'Ange et l'En-
fant ». Si quelques ' voix n 'étaient pas ' ^6ut
à fait au diapason , le cœur, lui , éclatait
de joie. Des morceaux de musique , des
récitations , des chants complétèrent ce pro-
gramme qui avait débuté par deux chants
du chœur mixte et par un message du
pasteur Perregaux.

Au plaisir de la vue et des oreilles , suc-
cédait celui , plus matériel , du goûter. Après
quoi , les aînés eurent encore droit à la
projection de films relatant la vie de la
paroisse il y a cinq ans.

Avant de s'en aller , chaque partici pant
emporta comme souvenir la décoration de
table qui avait été préparée. Comme cha-
que année , un généreux paroissien qui dé-
sire garder l'anonymat , a passé de nom-
breuses heures à la confection de magnifi-
ques bougeoirs à l'intention de tous les
invités du jour ; c'est une attention qui est
chaque fois très appréciée de chacun.

Noël
des personnes âgées

Toujours le tapage
nocturne

(c) Les nombreuses personnes domi-
ciliées près du Cercle ont maintes fois
eu l'occasion de se plaindre du tapage
nocturne.

On espérait qu 'un nouveau tenan-
cier saurait faire respecter le règle-
ment qui consiste à ne pas admettre
après minuit des noctambules, mais
seulement les membres porteurs de
cartes.

Chaque vendredi et samedi soir le
scandale se renouvelle. Impossible de
dormir de minuit  à 4 heures du ma-
tin ! Cris, vociférations, claquements
de portières, ronflements de moteurs ,
coups de klaxons forment le concert
habituel, ce qui est proprement inad-
missible. Les habitants devront se ré-
soudre à por ter  plainte.

+***••**••**•• ****i^
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¦ 1 COMMUNE DE BEVAIX

Mise au concours
Par suite de démission honorable du
titulaire, le poste

d'administrateur
communal

est mis au concours.
Entrée en fonction : 1er mars ou
1er avril 1970.
Traitement : à convenir , selon pra-
tique administrative ou commerciale.
Pour tous renseignements ou consul-
tation du cahier des charges , s'adres-
ser au bureau communal.
Les offres de servic e, accompagnées
des références et portant la mention
« postulation », seront reçues par le
Conseil communal jus qu'au lundi
22 décembre 1969.

Conseil communal

V •

f,) • '»••'
A vendre à MORGINS

MAGNIFIQUES APPARTEMENTS
de 3 pièces, cuisines agencées, bains et W.-C.
(surface 90 m2) à partir de Fr. 84,000.—.

Situation tranquille avec vue imprenable.

Demandez descriptifs, sans engagement, à la
Régie immobilière Hilaire Carron, avenue de la
Gare 59, 1870 Monthey, tél. (025) 4 34 21.

CARACTÈRES S.A., NEUCHATEL

cherche
- A  .i

JifcMtpAC.iÈV 1V*L -, *. IL. .... - -

OUVRIERS
OUVRIÈRES

pour différents travaux en atelier

et

RÉGLEURS
pour mise en train de machines automatiques.

Les candidats de nationalité suisse ou étrangers
au bénéfice du permis C ou hors plafonnement
sont invités à adresser une offre manuscrite
au chef du personnel, ou à se présenter à notre
usine, jeudi excepté, rue du Plan 30. j

A louer pour le 24 décembre 1969, au centre de
Colombier, dans immeuble neuf

appartement de4 1'2 pièces
au 3me étage, tout confort, ascenseur.
Loyer mensuel : 480 fr. plus chauffage.

Adresser offres sous chiffres EN 3008 au bureau
du journal.

r~Z 1X &u&T) Corcelles
\/&/jf^ — Immeuble

Tél. 5 13 13 locatif
Neuchâtel

comprenant un grand maga- ;
tpanCheurs 4 sjn) 4 appartements avec

Offre confort , 2 garages, chauffage

à vendre central au mazout

V.„ /

Avenue
des Alpes
A louer pour le 24
janvier
bel appartement de

4 chambres
tout confort.
S'adresser :
ÉTUDE WAVRE,
notaires. Tél. 5 10 63.

On cherche à louer

appartement
meublé
de 2 ou 3 cham-
bres avec confor t .
Tél. 5 51 84.

PARKING
A louer dans cour
privée, à l'AVENUE
DES ALPES.
S'adresser :
ÉTUDE WAVRE,
notaires. Tél. 5 10 63.

Baux à loyer
en vente au bu-
reau du journal

Hôtel TERMINUS engagerait

fille ou garçon
de buffet

Se présenter. Tél. 5 20 21.

Nous cherchons

EMPLOYÉE
DE SECRÉTARIAT
Nous demandons :
— Personne de langue maternelle française
— Maturité commerciale ou baccalauréat
— Capable de correspondre en français , anglais,

allemand

Nous offrons :
— Place stable avec travail varié et intéressant
— Avantages sociaux
— Semaine de 5 jours

Entrée immédiate ou date à convenir.

Adresser offres écrites, avec certificats et curri-
culum vitae, sous chiffres BI 2990 au bureau du
journal.

Désirez-vous perfectionner vos connaissances de
la langue allemande ?
Si oui , saisissez cette chance :

nous cherchons

JEUNE EMPLOYÉ DE COMMERCE
pour notre service de vente.

Travail indépendant.  Semaine de 5 jours.

Entrée : immédiate ou à convenir.

Faire offres , avec prétentions de salaire aux
Usines EMBRU, service du personnel ,

8630 Riiti (ZH).

I fcmwMMi un —Il

MMM imiaK Minii m ^Minima l min MIIII ¦I IBIW I I I IM  in nu min

%|̂ l^Mr%J%4i S.A. cherche

1 monteur-électricien
qualifié.

Place stabl e, bien rétribuée, indemnité de dé-
placement, caisse de retraite, etc.

Faire offres à ELEXA S.A., électricité-téléphone,
avenue de la Gare 12, Neuchâtel.

» I

MÉTAUX PRÉCIEUX S.A., NEUCHATEL,

cherche :

MÉCANICIEN DE
PRÉCISION

MÉCANICIEN
FAISEUR D ÉTAMPES

de boîtes de montres

Places stables et avantages sociaux d'une
grande entreprise.

Faire offres écrites ou se présenter au ser-
vice du personnel. Pour de plus amples
renseignements, prière de téléphoner au
No (038) 5 72 31.

Fabrique d'appareils électroniques engagerait,
pour le rayon de Neuchâtel , Fribourg et Jura
bernois, un

REPRÉSENTANT
pour la visite des industries et commerces.

Place d'avenir et très bien rémunérée pour
personne dynamique.

Débutant sérieux serait formé par nos soins.

Faire offres , avec curriculum vitae et photo,
sous chiffres P 23,234 N à Publicitas S.A.,
2001 Neuchâtel.

Pour notre service administratif , nous cherchons

employée de bureau
habile , capable de fournir  un travail  rapide
et précis.

Tl s'agit d' un emploi stable et indépendant ne
nécessitant aucune connaissance particulière des
langues.

Sténographie indispensable.

Avantages sociaux - Semaine de cinq jours.

Adresser offres aux Usines Jean Gallay S.A.,
17, chemin Frank-Thomas, 1211 Genève , ou
téléphoner et demander M. Fischer , chef du per-
sonnel , (022) 36 33 80. gyg NEUCHATEL engage pour

$W/ son rayon

m BOUCHERIE
»$ji  ̂ d'un supermarché, un

Ë GARÇON
I DE PLOT

283 Caisse de retraite.

W^â Prestations sociales efune
«Sf» grande entreprise.

YÏPA Adresser offres à l'Office M
T̂ isK 

du 
p e r s o n n el , Portes- M

yBSm\, Rouges 55 , N e u c h â t e l .  JB
«k Tél. 5 37 21. ||pftjfl|l|[g]

Ĥ| |É|[||JIIII M j u û t t v  B aEU

i HiB ai nB n ns a r a n B r a r a B si

I ,  
Nous cherchons,
pour entrée immédiate
ou à convenir : —

I I
s employée de bureau i

! ayant quelque» notion» comptable», \
pour notre service de facturation « clients»; _

I

! employée de bureau j
pour le classement et contrôles divers ;

¦ téléphoniste J
™ pour notre central téléphonique ¦

' Travail varié, bien rémunéré.

I 

Congé le samedi. ¦¦

Nombreux avantages sociaux. '

I IVA Faire offres ou se présenter au chef du person- ; i
_ nel des Grands Magasins , tél. (038) 5 64 64 m

i jpffiwgfflffifgi sa felH til i
 ̂ t |

puM ĝm i»a,»i,iinMiinn «nwiiiT» iimM^̂ Kn™ m̂i»im.im™ilM«Mmaimgiini mu n

cherche, pour son dépôt de Neuchâtel,

en possessio n d'un permis poids lourds cat. D.

Prière d'adresser offres ou de téléphoner à :

SOCIÉTÉ DES PRODUITS NESTLÉ S. A. — Monruz 16,
2000 Neuchâtel — Tél. (038) 5 56 56.

La Fabrique d'Ebauches de Fleurier S.A. cherche un

mécanicien - faiseur d'étampes
Nous désirons un collaborateur

— connaissant bien l'exécution de l'étampe
d'horlogerie

— capable de réaliser un travail de grande
précision

Renseignez-vous auprès de notre service du personnel,
tél. (038) 9 10 25, ou, en dehors des heures de bureau,
au No (038) 9 15 85.

L J

I gj CABLES CORTAILLO D h
Nous désirons engager une

sténodactylographe I
Affectée au secrétariat de direction , la personne engagée sera appelée |; j
à seconder la secrétaire de direction , à la remplacer pendant les L i
absences et à assumer diverses autres tâches. ; |
Nous demandons : ' .' I

— certificat de capacité ou diplôme de fin î
d'études, j • .

— bonnes connaissances d'allemand et/ou d'an- I . j
glais, !

— facilités d'adaptation, i . "A
— bonne formation en sténodactylographie. i l

Nous offrons : j"¦' ¦ j
—• activité intéressante et variée, ' ]
—¦ excellente occasion de se former comme secré- L ]

taire de direction, i j
— climat de travail agréable, | S
— rémunération correspondant aux capacités, ;
— institutions sociales modernes. m j

Prière d'adresser les offres , accompagnées des documents d'usage, : '
au Service du personnel, Câbles Electriques, 2016 Cortaillod. *j

Nous cherchons au centre de
la ville,

cave sèche ou dépôt
ou logement sans confort.

Faire offres  à Elexa S.A., élec-
tricité. Tél. 5 45 21.

A vendre à Neuchâtel,
quartier du Vauseyon,

terrain à bâtir
pour villas, 60 fr. le m5.
Etude Pierre Jung, Bassin 14,
Neuchâtel. Tél. (038) 5 82 22.

Â0£®$& R> Jobîn

à LA NEUVEVILLE (BE)

jolie V E L L A
construction très soignée, de 7 piè-
ces, terrain arborisé de 1750 m2.

Monsieur cherche

chambre
meublée
Indépendante ou

studio
meublé, de préfé-
rence à l'est de la
ville. Adresser offres
écrites à AK 3017
au bureau
du journal.

On cherche

jeune fille
pour aider à la cuisine et au
ménage.
S'adresser au tél. (038) 7 91 58.

Commerçants
Ne vous creusez pas
la tête pour vos
problèmes de publi-
cité. Nous avons
pour les résoudre un
service à votre dis-
position.

Feuille d'avis
de Neuchâtel.

cherche 
' MIGROS

pour l'une de ses emplovées de l'en-
trepôt

appartement
de 2 à 3 pièces non meublé

à l'est de la ville, région Neuchâtel -
la Coudre - Saint-Biaise - Marin ,
loyer n'excédant pas 250 fr.
Adresser offres ou téléphoner à la
Société Coopérative Migros - Neu-
châtel, dépt du personnel , tél. 3 31 41,
pendant les heures de bureau.

(i)
Nous cherchons pour notre
personnel, des

appartements
de 2, 3 et 4 pièces, ainsi qu 'un
studio meublé ou non meublé,
libres immédiatement ou à con-
venir.

Fabriques
de Tabac Réunies S.A.
2003 Neuchâtel.
Service du personnel.
Tél. 5 78 01, interne 328.

**«-»•* L'Institut de chimie de
f E m * 

l'Université de Neuchâtel
% Il W * cherche, pour le prin-
V»J~^»°* temps 1970, des

apprentis laborants
Les offres manuscrites doivent
être adressées à la Direction
de l'Institut de chimie,
av. de Bellevaux 51,
2002 Neuchâtel.
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laver
automatiquement
le linge et la vaisselle, c est si
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Mmele
Ch. Waag - Neuchâtel
Spécialiste Miele depuis 30 ans
Révision — Pièces de rechange
Pierre-à-Mazel 4 et 6
Tél. (038) 5 29 14

BRflUO

Ce n'est pas pour rien...

rj jwhm ¦'"¦? llpl avec un flacon d'aérosol Floïd After-Shave, rafraîchissant
; et soignant la peau. Le tout au prix normal de Fr. 99.-

SBBE^̂  ̂ Braun sixtant S

H—irwmrm B̂Bm

DÉMÉNAGE MENTS
Transports Suisse et étranger

J. MFD0LAG0 Tél. (038) 434 44
Parcs 107 — Neuchâtel

Jiadia £ude*
TÉLÉVISION

Vente et réparations soignées
de tontes marques

NEUCHATEL, Sablons 48. tél. 5 34 64

filmez Noël
filmez facile

filmez avantageux
filmez leumiq
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HHÉf tÊt ïi Objectif zoom à 10 lent i l les . Servo-focus

' §1» zoom par moteur ou manuel. Vitesse de
S» 18 à 24 images/sec. Prise vue par vue, etc.

m ... m Avec éfui et H Ŝtfm ¦
m̂Smf réflecteur ciné 650 w. Vvlls

Projecteur Mark 501 '̂ iS^
pour film standard 8 et super 8. .«s^̂ ^V **£** 'Wi
Projection en avant et en arrière, 4?% R̂#%. 1 ï̂ t >̂
ralenti , arrêt image. § À' -̂ Ok % T̂llMr Ŝ

ono %^Vr/À ;]MBë
Avec objectif /IIX . \̂ .W I «î« v ' Él SP
zoom àmt M̂ ^ffm I fi PmW

Avec objectif g #H,<|£ mt
18 mm. <fa>84ll ^«a^̂ s^pwi^i-̂ ^

Projecteur sonore Mark S 712
^ . . .

avec multiples possibilités de sonorisation. Maniement, simp le.

Avec objectif ËA S Ê» Avec objectif il#"ï
zoom (J# Vi"  ̂

mm 
IIMV I"

Chez le spécialiste

PHOTO-CINÉ GLOOR S: 4

4#Hï\ Elégante combinaison f -~-—tL
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JH^L dames fond-de-robe / ~̂̂ __ d ~~̂ 7 '
fffîxsuissî  

en 
Nylsuisse contrôlé, / _

~
*̂ ^p- 1

coioris lavables , / ffm /
tailles 38 à 48. / %É? /
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EIDEA1I X i
Confiez-nous la confection et j
la pose de vos RIDEAUX
aux meilleures conditions :
splendide et grand choix
de tissus modernes et de style.
Présentation à domicile de nos collections,
le soir également.
Toujours les plus bas prix
Adressez-vous à la

Maison Benoit I
Maillefer 25 - Neuchâtel - Tél. 5 34 69

Un cadeau utile ?
OFFREZ UN PETIT MEUBLE !

^̂
g^̂ ^ff̂ ŝïi  ̂

1QOO 
|

t M̂Ajj UyMAi \ Français - Allemand
HwHwff^Wfti lialien - Espagnol

I

Les dernières nouveautés

SPLENDIDES CUISINIÈRES
à gaz et électriques dans les grandes marques

r \ Une année

A partir de

^  ̂198.- '
Acheter chez Jeanneret

c'est ménager s©n budget
1 !



INSTALLATIONS
TÉLÉPHONIQUES

Concessionnaire fédéral A et B
TÉLÉDIFFUSION - AUTOMATES SÉLEC-
TEURS TELEX

R. MONNIER IE lus

n-jHA I JHBHSI
W COUVET (2 9 58 42
U | FLEURIER / 911 47

non-réponse §5 9 15 47

Eau potable aux Bayards : le Conseil général
désire qu'un terrain d'entente soit trouvé

De notre correspondant :
Le Conseil général des Bayards a tenu

séance vendredi sous la présidence de M.
Albert Hainard. Douze membres éta ient
présents ainsi que le Conseil communal et
l' adminis t ra teur .

Le budget qui accuse un défici t  de
12.487 fr. 50 a été adopté à l' unan imi t é .

L' arrêté autor isant  le comité du syndical
de l' abattoir intercommunal à contracter
un emprunt  de 30,000 fr. pour la tréso-
rerie courante a été approuvé. Cependant.
une discussion s'est engagée à propos de
cet abattoir et de nombreux conseillers
généraux se sont demandé où s'arrêteront
les frais inhérents à cette création.

Sur proposition de M. Samuel Keller ,
le ramassage des ordures se fera, à par t i r
du 1er janvier prochain , non plus le sa-
medi , mais le vendredi .

M. Jean Currit a demandé des éclaircis-

sements it propos du déneigement d un che-
min forestier qui , selon lui , aurait été ou-
vert aux frais de la commune.

M. Armand Matthey posa ensuite des
questions au sujet de l'eau potable , des
eaux usées et d'une éventuelle HLM.

Le Conseil général est désireux qu 'un
terrain d' entente soit trouvé entre les com-
munes des Verrières et des Bayards quant
au rav i t a i l l emen t  en eau potable des deux
villages.  Il  admet que l' exécut i f  ne puisse
souscrire, sans autre , à toutes les propo-
sitions de réparti t ion des frais présentées
par la commune des Verrières. Toutefois ,
selon le rapporteur de l'exécutif , les dé-
ta i l s  à régler sont minimes en regard de
l' importance qu 'il y aura à avoir l' eau
nécessaire aux besoins du village. Si un
peu de bonne volonté se manifeste des
deux côtés , l' en ten te  sera réalisée bien
avant l' arrivée de l'eau à la frontière.

Le texte d'épuration des eaux n 'enchan te

pas M. Armand Matthey, ni une grande
partie des contribuables. Après une inter-
vention de M. J. Steudler , d i recteur  des
finances , le Conseil général a admis que
la taxe soit maintenue.

M. Armand Matthey a imerai t  savoir où
en sont les tractations avec l 'Etat en vue
de la construction d'une HLM. Le Con-
seil communal souligne que . jusqu 'à pré-
sent ,  aucune réponse n'avait élé donnée
à la commune et qu 'il est regrettable de
constater que les actions HLM favor i sen t
toujours les grandes localités.

En fin de séance , M. Albert Hainard
donna connaissance d'une lettre de démis-
sion de M. Germain Huguenin , conseiller
général, président du parti radical , qui sera
remplacé par M. Robert Jeanneret.

Après des vœux exprimés par MM. Ro-
bert Hainard .  président de commune, et
Alber t  Hainard. la dernière séance de l'an-
née s'est terminée autour  d' une assiette
froide.

^ort de la doyenne
BZL&sLMMJË
(sp)  On annonce  la mor t  de Mme Ida
Barrelet qui. née en 1872 , était la
d o y e n n e  de la c o m m u n e  de Roveresse.
Mme Barrelet était la sœur de Mme
Lina Barrelet-Sinz, qui  dépassa le cap
de la centième année et qui  est m o r t e
il j ' a quelques années déjà.

Le doyen de Boveresse est M. Fri tz
Opp liger , né en 1881, et la doyenne
Mme Elisa Dubien , née en 1887.

Le Père Noël chez les gymnastes
" nUwWiî ^ IT WI Jl h n I —1 fc ¦¦B M̂ffillH FM f ~~\ M II r I —Tl I MMt

(cl La section locale de la Société fé-
dérale de gymnast ique a organisé ce week-
end son arbre de Noël à l'hôtel de la
Croix-Blanche , à Fleur ie r , devant  une fou-
le record.

Des films ont été présentés et au tour
du sapin de Noël particulièrement bien
décoré par un groupe de jeunes fil les , le
Père Noël a fait son apparit ion et a dis-
t r ibué des cadeaux.

C'est dans une ambiance de joyeuse fête
que s'est déroulée la manifestat ion , au
cours de laquelle les primes d'assiduité sui-
vantes ont été décernées :

Mmes Pierre Kissling, Béatrice Gygcr ,
Erna Blaser , Mlles Marie-Thérèse Sandoz ,
Nadine Guye, Anne-Marie Perrinjaquct. Da-
nièle Jeanneret , Nicole Walther , Ivana Gui-
darini.

Grandes pupillettes : Dany Sutter , Evelyne
von Muhlemen , Marie-Lise Cavin , Sylvie
Kisslig. Anne-Lyse Reymond. Claudine Neu-
haus , Pierrette Sandoz , Fabienne Villat , Vio-
laine Villat , Anne-Lise Per r in jaquet , Claude-

Evelyne Vermot, Marlyse Robert , Isabelle
Blanc.

Petites pupillettes : Anne-Marie Steiner ,
El ianc Vaueher , Anne-Lise Vaueher , Eve-
lyne Perret , Marlène Vermot , Rose-Marie
Kurmann , Marianne Gander , Anita  Neu-
hau s, Anne-Lise Joss et Fabienne Obcr-
beck.

Messieurs : Jean-Claude Bourquin , Gilbert
Gi ra rd ie r .

Pupi l les  : Maurice Stauhel in , Stefan Zul-
li , Francis Steiner , Fernando Pombo, Ul f .
Hœischfcld. Tiziano Naoni , Yves-Alain Jean-
neret. Willy Burri , Raoul Oberbeck , Eric
Sloudmann , Patrice Girardier  et Philippe
Sudan.

A l' occasion de cette fête , il convient
de remercier le tenancier de l'hôtel de la
Croix-Blanche , les jeunes filles qui se sont
dévouées pour la préparer , l'opérateur et
surtout  le Père Noël d'être venu de loin
pour s'arrêter chez les gymnastes grands
el pet i ts  de Fleurier.

Collision : une blessée
BEdS^

(sp) Un automobiliste, M. Claude
Lâchât , circulait avant-hier  à 14 h 50
sur la route Sainte-Croix-Buttes, au
volant  de la voiture de Mlle M.
Jost , de Sainte-Croix, propriétaire
du véhicule.

Peu après la « Roche percée »,
dans les gorges de Noirvaux, dans
un virage à droite, M. Lâchât per-
cuta l'avant de la voiture de M.
Michel Vaueher , de Fleurier , qu i
arrivait  en sens inverse.

Blessée au visage, Mlle Jost a été
reconduite à Sainte-Croix par un
au tomobi l i s t e  de passage. Les deux
véhicules  ont subi d ' impor tan t s
dégâts.

Assemblée générale des gymnastes
(c) La section de Môtiers de la Société fé-
dérale de gymnastique a tenu vendredi
soir son assemblée générale ordinaire sous
la présidence de M. Claude

^ 
Martin , prési-

dent. Vingt-sept membres étaient présents
et parmi eux deux membres d'honneur et
quatre membres honoraires. Le rapport
d'activité de la section relève que la mar-
che de celle-ci est satisfaisante , de même
que celle de ses sous-sections, soit la sec-
tion féminine , laquelle compte seize mem-
bres et la sous-section des pupilles et pu-
pillettes. Le mouvement de l'effectif fai t
constater une ' démission et trois admis-
sions.

Le président en charge , M. Claude Mar-
tin , désirant  se retirer pour des raisons
familiales, le nouveau comité est const i tué
comme sui t  : MM. Willy Bovet , président ,
Charles Schneeberger, vice-président , Ar-
mand Bobil l ier , Cl. Montandon , Edouard
Chevré et Bernard Brunisholz.

Moni teurs  des actifs, M. Michel Vaueher
des pupil les , Serge Rolh ; des pupillettes ,
Mlles A. L. Schneeberger et Christiane
Zbindcn ; de la section féminine, Mmes
Madeleine Vaueher  et Madeleine Schnee-
berger.

Pour leur  ass idui té  aux leçons, huit mem-
bres reçoiven t une cu i l l e r  en argent. M.
Carminati. qui  a représenté pendant de
nombreuses années le chef- l ieu au sein du
comité de l 'UGVT a demandé de se reti-
rer, de ce fa i t , la section ne sera plus re-
présentée au sein de cet organisme. En-

fin , dans un avenir plus ou moins rappro-
ché, la section devra procéder au 'rempla-
cement de sa bannière laquelle arrive à
bout de souffle. Le choix d' un nouvel
étendard a été arrêté , souhaitons que son
inaugurat ion puisse coïncider avec l ' inau-
guration du terrain de sport dont l'équi-
pement est p ra t iquement  réalisé.

ASSEMBLEE GENERALE DU SKI-CLUB
Le Ski-club de Couvet a tenu une

assemblée générale , vendredi soir , à l 'hôtel
Contrai sous la présidence de M. Jean-
Pierre Zurcher. Deux nouveaux membres
ont été admis dans la société ; MM. Jean
Til lmanns et Georges Mutler .  L'assemblée
a longuement discuté de la part icipation
des membres aux assemblées, jugée insuf-
f isante par les responsables. Toute celle
question dont une première mesure sera
d' envoyer une lettre-circulaire à chaque
membre les enjoignant de participer • ad ei-
veme,nt. à l'activité du Ski-club , sera revue
aii^ciuts de 

Ja, ,^ éance du 9 janvier , . pxp-,,
chaîn.

Le téléski de la société dont la révision
a coûté 577 fr. en chiffres ronds, fonc-
t ionne depuis 15 jours déjà. Sur proposi-
tion de M. Paul Mart in , qui préside la
commission du chalet , l' assemblée a dé-
cidé d'acheter un extincteur et admis le
principe de relever les taxes pour les per-
son n es qui ne fon t pas partie de la So-
ciété et qui occupent occasionnellement les
locaux du chalet. Au chapitre de la com-
mission technique, les membres présents,
au nombre de 26 , ont accordé à cette
instance un crédit de 60O fr. pour le dé-
roulement de la saison hivernale , un autre
de 350 fr. pour l' org anisation du concours
régional de ski du Val-de-Travers qui se
déroulera sur les Hauts-de-Riaux . les 17
et 18 janvier prochains. M. Heinz Heini-
ger, président de la commission te chnique ,

a présenté un rapport sur les p répa ra t i f s
de la . Blanche randonnée > des 28 fé-
vr ier  et 1er mars 1970 dont notre jour-
nal assurera le patronage et dont le pro-
gramme vient d'être établi. Dans les di-
vers , l' assemblée a pris connaissance d' une
facture  des Services industriels de Couvet
de plus de 500 fr. et qui concerne l'élec-
t r i c i t é  el différents travaux qui ont servi
à l' organisation du championnat suisse de
fond 50 km qui a eu lieu à Couvet les
1er et 2 mars 1969 et dont les comptes
sont bouclés depuis plusieurs mois.

Cette soirée a pris fin par la projection
d'un film consacré au ski , comme il va
de soi en pareille occasion.

DEUX CAMPS DE SKI
Le chalet du Ski-club de Couvet sera à

la disposition du Ski-club de la Brévine
qui organisera un camp d'entraînement du
28 au 31 décembre prochains. Mais avant
ces dates, la société covassonne mettra sur
pied son traditionnel camp de la jeunesse
du 26 au 28 décembre à midi à son cha-
let également.

SOUPER DES .. PÈRES »
Traditionnellement organisé à pareil le épo-

que de l' année depuis de très nombreuses
années, le souper des « pères » (auque l et
par principe ne sont acceptés que les
hommes de la société ayant eu des en-

fants)  a eu lieu au chalet , samedi soir ,
dans une ambiance des plus relevées.

NOËL AU CHALET
De nombreux clubistes, leurs enfants  cl

familles , ont assisté, hier après-midi , à la
fête de Noël qui s'est déroulée au cha-
let. Au tour  de l' arbre i l luminé , les enfan ts
ont chanté et récité leurs poésies, ensuite
de quoi le Père Noël a ' procédé à la
dis t r ibu t ion  des cornets. L'après-midi a
pris fin par la projection de films dont
un concernait le ski.

Nouveau conseiller
général

M. Jean-Baptiste Rupil  a été nommé
tacitement conseiller général de la commune
le Saint-Sulpice , lors d'élections complé-
mentaires  au Conseil général.

Le Quatuor de Genève et Robert Gugolz
clarinettiste à la chapelle de Couvet

De notre correspondant :

Le public et les mélomanes du
Val-de-Travers sont vraiment gâtés.
La Société d 'émulation leur procure ,
dans le domaine musical en parti-
culier, des plaisirs sans mélange et
des occasions d'écouter des ensembles
de réputation internationale. C' est
dommage que les auditeurs ne soien t
pas plus  nombreux à ces sortes de
manifestations car, à nouveau , le
concert de samedi soir, le dernier de
la saison 1969-70 , qui f u t  à notre
avis d' une qualité remarquable , se
déroula dans une salle, en l'occur-
rence la chapelle de Couvet, à moi-
tié vide.

Les interprétations du Quatuor de
Genève méritent des éloges : elles
sont le frui t  d'excellents instrumen-
tistes qui trouvent , dans un travail
commun et soutenu , la communion
qu 'il faut  pour s'exprimer, l 'entente
nécessaire et combien difficile à at-
teindre pour former  un tout d'une
haute valeur artistique. Rég is Plante-
vin, 1er violon, Mireille Mer canton,
2me violon , André Vauquet , alto, et
François Courvoisier, violoncelle, ont
donné des interprétations nuancées

et sensibles, vivantes et émouvantes ,
du quatuor « L 'Alouette x de Haydn
et du quatuor de Ravel. L' exécution
par ce même quatuor et le clarinet-
tiste Robert Gugolz du quintette pour
clarinette et cordes opus 15 de
Brahms, f u t  extraordinaire. Les audi-
teurs furent  suspendus aux notes, aux
traits, aux accents de ces cinq ins-
trumentistes et ont écouté dans un
silence religieux cette grandiose œuvre
du maître romantique allemand. Sans
conteste , on peut  a f f i r m e r  que le
Quatuor de Genève, dans Haydn et
Ravel , puis avec Robert Gugolz dans
Brahms, a atteint un degré de per-
fection technique et artistique qui
fait de cet ensemble un des meil-
leurs que nous ayons eu l'occasion
d' entendre.

Rappelés p lusieurs fo i s  à la f i n  de
ce très beau concert , les instrumen-
tistes donnèrent en bis le menuet du
quintette pour clarinette et cordes de
Mozar t ,  page au cours de laquelle
nous avons une fo is  de plus admiré
la façon avec laquelle le Quatuor de
Genève et le clarinettiste ont su, tout
en gardant chacun leur propre per-
sonnalité , réaliser une synthèse p ar-
fa i te .  F. J t

Assermentation et installation
du Conseil communal d'Yverdon

Samedi , dès 15 heures a eu lieu à la
Salle des débats , à Yverdon , l'assermen-
tat ion et l ' ins ta l la t ion  du Conseil commu-
nal. Le préfe t , M. P. -A. Magnenat , invo-
qua la protection divine sur l' assemblée.
Au sujet des i r régular i tés  constatées , lors
des élections , le préfet relève que l' asser-
mentation des deux intéressés dans cette
affaire est incontestable. Ils seront dès lors
admis à être assermentés. Cent conseillers
sont présents dont sept conseillères. Puis ,
l'on passa à l' assermcntation proprement
dite.

Le nouveau président du Conseil com-
munal est présenté par le groupe libéral
en la personne de M. Olivier Piguet. Le
vote se fait au bulletin secret. M. Oli-
vier Piguet obtient 92 voix sur 100 au
premier tour. Le secrétaire du conseil : le
parti radical présente le secrétaire sortant ,
M. Claude Savary, qui obtient 83 voix.
Le secrétaire suppléant est nommé en la
personne de M. Alfred Freymond à l' una-
nimité, socialiste. A cet instant , M. Oli-
vier Piguet prend la direction de l' assem-

M. Olivier Pi guet.
(Avipress - Leuba]

blée. Il rend hommage à son prédéces-
seur, M. Gustave Delile. Puis on passe à
l 'élection des scrutateurs ,  fa i te  à main le-
vée. Sont nommés : MM.  Walter Staub
et Georges Mayer , respectivement radical
et socialiste. Le groupe socialiste présente
ensuite M. Jules Delay, comme premier
vice-président. Il obtien t 95 voix. Le 2me
vice-président est également présenté par le
parti socialiste en la personne de Mme
Antoinet te  M.artin , tandis que le part i
popiste lui opposait Mme Pierrette Mié-
ville. Notons que Mme Mart in obtient
79 voix, Mme Miéville 12 voix , 9 bulle-
tins blancs.

Précisons au sujet de cette dernière no-
mination , qu 'en temps normal , la rota-
tion se fai t  régulièrement entre les quatre
groupes : radical , libéral , socialiste et po-
piste.

L'élection de la municipalité, par ordre
d'ancienneté. — Tous les munic ipaux  pré-
sentés ont été appuyés par les trois par-
tis les plus importants du conseil , soit
radical , libéral et socialiste, les popistes
portan t leurs voix selon leurs convenan-
ces. Sont élus : MM. Georges Steiner (an-
cien) présenté par le parti socialiste, 86

voix ; Jean-Claude  Lassueur (ancien), socia-
liste , 84 voix : Gilber t  Wagnières (ancien) ,
radical , 77 voix ; Edmond Pache (ancien),
radical.  87 voix.
François Gai l lard (nouveau),  libéral,  ingé-
nieur  forestier , succède à M. Marcel Per-
rin , démissionnaire.  Toutefois , il s'est vu
opposer M. Claude Cont ini , popiste. Au
vote , M. Gai l lard  obtient  71 voix contre
17 à M. Cont ini , blancs 8, divers 3.

Election du syndic. — M. Edmond Pa-
che , présenté par le parti radical , et lar-
gement appuyé par les partis , est élu par
87 voix, 10 bullet ins blancs, divers 3. M.
Jaccoud , président du parti socialiste , sug-
gère de nommer un 2me municipal per-
manent. Au vote , cette proposition est rc-
poussée par 57 non contre 40 oui et 3
bulletins blancs. Le préfet , M. P. -A. Ma-
gnenat , assermenté ensuite la nouvel le  mu-
nicipal i té  au nom de laquelle le syndic,
M. Edmond Pache , remercie le conseil.
M. Olivier Piguet. nouveau président du
conseil , lève ensuite la séance.

Leuba

M. David Bourquin, président de commune
à la Côte-aux-Fées, eipose ses problèmes

L'avenir du Vallon

M. David Bourquin  est président
de la commune de la Côte-aux-Fées.
Il est marié, et exerce la profession
d'horloger et s'occupe des 'affaires
publiques depuis de nombreuses an-
nées. Pour ce petit village du Haut-
Jura, les autorités ont aussi des pré-
occupations quant à l'avenir.

— Que pensez-vous de la nouvelle
président, des futures perspectives in-
dustriel les de) la Côte-aux-Fées ?

— Notre localité en a de belles.
Preuve en est que ta fabrique d 'hor-
logerie Piaget va construire au prin-
temps sa troisième maison locative.

Monsieur David Bourquin, président de commune et horloger.
(Avipress - Sche l l ing)

— Que pensez-vous de la nottvc le
réest i m'ation cadastrale el de ses ré-
percussions ?

— Mes concitoyens constatent que
cette réestimation ne tient pas comp-
te de notre situation locale, car il y a
une grande disproportion entre lu
valeur locative de nos immeubles et
leur valeur de rendement ou de ven-
te.

Le coût de la construction serait
plutôt supérieur chez nous que dans
les villes et le rendement est infé-
rieur de la moitié, voire des deux
tiers !

— Comment  retenir  les habi tants  ?
— Dans notre localité juchée à

l' extrémité ouest dit caillou , nous ne
pouvons retenir ou attirer de nou-
veaux habitants qu 'en leur o f f r a n t
au moins une compensation , c'est-à-
dire des loyers à prix modestes.

— Nous avons suivi avec un vi f
intérêt , les pourparlers à propos des
courses postales. Où en est-on ?

— Les autobus desservent trois ga-
res environnantes : Buttes, les Ver-
rières et Sainte-Croix. L 'horaire d 'été
saiisfait la population mais celui d 'hi-
ver est regreltablement réduit.

— Va-t-on supprimer  la l iaison
avec Sainte-Croix ?

— Cette proposition fa i t e  par les
PTT a provoqué une opposition una-
nime dans la population.  J ' espère
fermement  que le statu quo sera main-
tenu.

— Que pensez-vous de l'état  des
routes en hiver ?— Ces dernières années — et j 'en
suis heureux ! — un très gros e f f o r t
a été fait pour le maintien du tra-
f i c  automobile. Nous ne p ouvons que
remercier le conducteur des routes
et ses collaborateurs.

— Quel est votre avis à propos
de la modernisation de la lai ter ie
des Bolles-du-Temple et de la cons-
t ruc t ion  d' une grande porcherie ?

— I l  est indéniable qu 'en raison
de la fermeture des chalets des Pla-
ces et de Saint-Olivier , il fa l lai t  dé-
velopper la laiterie des Bolles pour
exploiter tout le lait primitivement
attribué aux trois fruit ières.  La por-
cherie entrera en activité à la f i n
de cet hiver.

L. B O U R Q U I N

CHROMiQUE Pli VAL-PE-TRA¥ERi
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( c )  Mule cent quarante-trois enfants,
tel est 'l'e f f ec t i f  des 'protégés dont s'oc-
cupe le groupement philanthropique
«ite 1 Paternelle..» v»au  v. Atol-.dp-Trj rofcrs.
Pour réunir tout ce pet i t  monde à
l'occasion de la fête de Noël , ce /l'est
pas moins de quatre  séances qui  sont
nécessaires, soit deux le samedi et
deux le dimanche, réservées et répar-
ties suivant les localités. Elle ont lieu
à la sal le  des conférences, au collège
de Môtiers. Face à l'arbre i l lumin é, se
succèdent de brèves al locutions ; quel-
ques productions, du cinéma, et cha-
cune de ces séances se t e r m i n e  par la
remise à chacun des part icipants  d'un
cornet de Noël, moment  qui n 'est pas
le moins a t t e n d u .

Au Val-de-Travers, la « Paternelle >
compte 595 membres a c t i f s , auxquels
s'a jou t e n t  une  cinquantaine de mem-
bres ph i l an th ropes .  Elle s'occupe ac-
t u e l l e m e n t  de 27 orp h e l i n s .

Noël de la « Paternelle »

SAINTE-CROIX

(c) Hier à lis h , un accrochage s est
produit  à Sainte-Croix , à l' avenue des
Alpes. Une voiture débouchant de la rue
de la Conversion , est entrée en collision
avec un autre véhicule venant  d'Yverdon.
Dégât matériels, pas de blessés.

Accrochage

AVENCHES

(c) Dans sa dernière séance, le Conseil
communal d'Avenches a approuvé le pro-
jet de budget pour 1970. prévoyant un
déficit présumé de 19,710 fr., sur un total
de dépenses de 1,587 ,300 fr.

Au cours de la même séance , le Conseil
a voté un crédit de 53,500 fr., destiné à
l' achat d'une balayeuse aspiratrice pour le
service de la voirie.

En fin de séance, le syndic Chappat tc
a remercié les munic ipaux , M.M . Hédi gucr ,
Eymann, Crelcgny, Chédel et Gottraux ,
qui quitteront leur charge à la fin de la
législature.

Budget déficitaire

Grave chute
YVERDON

(c) Alors qu 'il se trouvait occupé à cueil-
l i r  du gui , sur un peuplier , à la sortie
d'Yverdon , M. Arthur Gersner, âgé de
20 ans, habitant  Orbe , a fait une grave
chute.  Grièvement blessé, il a été transporté
à l 'hôpital d 'Yverdon où l' on constata qu 'il
souffrai t  d'une fissure à la colonne verté-
brale , d'une fracture à un poignet et d' une
distorsion de la jambe droite.

CORCELLES-PRÊS-PAYERNE

( e )  Hier m a t i n , vers 10 heures, les
pompiers rie Payerne ont dû se rendre
à l 'Auberge communale  de Corcelles-
près-Payernc, un incendie  s'étant dé-
claré dans le sous-sol du bâtiment, à
la buanderie, où une partie du linge
entreposé a été la proie ,des flammes.
Les pompiers n 'ont pu pénétrer dans
le local que munis de masques à cir-
cuit  fermé. Fort heureusement, les dé-
gâts ne sont pas très importants .

Le feu
dans une buanderie

Sur la place de la Cure , à proximité
du temple , les emp loyés communaux ont
dressé un beau sapin qui , depuis quelques
jours , brille de mille feux. Au travers de
la Grand-Rue, comme si elle était placée
pour indiquer l'entrée de l'église, une ma-
gnifi que étoile a été disposée, formant avec
le sapin un fort bel ensemble.

Une autre étoile pentagonale se trouve
placée à l' entrée du quartier de Saint-
Gervais.

(Avipress  - Fyj)

Bnlie, beau sapin !

(c) Pour remplacer M. Jean-Hugues
Schulé qui  occupait les fonctions d'em-
ploy é de bureau aux services industriels
de la commune de Couvet, le Conseil
c o m m u n a l  a nommé à ce poste , M. Ré-
my Lafranchi  des Verrières.

Ce dernier est entré en service au-
j ourd 'hui  alors que la démission de M.
Schulé deviendra effective à f in  dé-
cembre de cette année.

Nomination
aux services industriels

A vendre

cuisinière
combinée
bois-électricité, 3
plaques électricité
en parfait état de
marche. Bas prix.
SCHMUTZ Fleurier
tél . 9 19 44.

Dieu est amour.

Madame Geneviève Urfc r, à Smart (Flo-
ride), USA ;

Monsieur et Madame Eugène Barrelet ,
à Couvet ;

Monsieur et Madame B.-Eric Urfer et
leurs enfants , à New-York ;

Monsieur et Madame Gilbert Barrelet et
leur fils , à Paris ;

Madame et Monsieur Ahmed Talaat et
leur fils , au Caire (R.A.U.) ;

Monsieur Eric Barrelet , à Zurich,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de1

Madame Ida BARRELET
leur chère maman, belle-maman , grand-
maman, arrière-grand-maman, sœur , belle-
sœur , tante , grand-tante , parente et amie
que Dieu a reprise à Lui , dan s sa 98mc
année.

Couvet, le 13 décembre 1969.

Quoiqu 'il en soit , c'est
^ 

en Dieu
que mon âme s'est confiée.

Ps. 62 : 2.

L'ensevelissement, sans suite , aura lieu
à Boveresse , lundi 15 décembre.

Culte au temple à 13 heures.
Prière au domicile mortuaire, hôpital de

Couvet, à 12 h 40.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Les amis et connaissances de

Monsieur Théodore RAPPO
ont le regret d'annoncer son décès survenu
subitement , dans sa 75me année.

Les Verrières, le 14 décembre 1969.
L'enterrement aura lieu mercredi 16 dé-

cembre.
Culte au temple des Verrières, à 13 h.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

ï NOËL i
I TAMRON |
•j VARIO-FOCUS J
j; Pour filmer 1
| entre 12 cm

et 100 cm.
Fr. 69,-

> Prix Stop-Dis-
ii count Magasin i
S spécialisé v

SKIS
avec fixations de
sécurité montées.
Métalliques dès
186.50.
Bois dès 59.30.
SCHMUTZ-
SPORTS Fleurier,
téL 9 19 45.



Noël de la Paternelle : plus de 3000 heureux
Une native le fois , la Paternelle , socié

té neuchâteloise de secours mutuels aux
orphelins a fai t  des heureux : Samedi et
dimanche à la maison du Peuple , elle
a présenté ses spectacles de Noël et fa i t
près de trois mille heureux : en la per-

sonne des enfants qui reçuren t chacun
un cornet bien rempli.

Cette aotivité de la Paternelle, si elle
est la p lus spectaculaire n'est cependant
qu 'un petit maillon de la chaîne qu 'ani-
me la Société et dont M.  Baehler , p ré-
sident de la section de la Chaux-de-Fonds
retraça l'activ '. .'.

C' est ainsi que cette année , pour la

première fo is  une action « vacances gra-
tuites », en faveur des veuves et orp he-
lins a été mise sur pied. Quarante ma-
mans accompagnées de leurs enfants ont
ainsi bénéficié de vacances au grand
air, aux Paccots, sur C hâtel-S ainl-D enis !

Une initiative qui complète un pro-
gramme social remarquable.

(Photos Avipress Bernard)

CAMBRIOLAGES
LA CHAUX-DE-FONDS

(c) Deux appartements situés dans le
centre de la ville ont reçu samedi la
visite de cambrioleurs qui ont fait
main basse sur d'importantes sommes
d'argent.

Ces vols ne paraissent avoir aucun
lien avec les méfaits enregistrés ré-
cemment. Les malfaiteurs auraient
tout simplement profité de la candeur
des locataires qui laissent leurs clefs
dans les boites à lettres !

Issue mortelle
|.».iAUhJ4--M.l.'l

Mme C. Cachclin , qui , on s'en souvient,
avait été renversée par un automobiliste
zuricois le 19 novembre dernier alors qu 'el-
le traversait la route à la hauteur de la
laiterie de Dombresson, est décédéc des
suites de ses blessures à l'hôpital de Lan-
deyeux où elle avait été transportée souf-
frant de blessures à la tête et d'une frac-
ture du col du fémur.

Nouveaux citoyens
et citoyennes

(c) Vendredi passé, une dizaine de jeunes
gens et de jeunes filles ayant atteint leu r
majorité au cours de l' année ont été ac-
cueillis dans la vie civique par le bureau i
du Conseil général , le .Conseil communal
el le pasteur de la paroisse'."'

Ils ont été mis en face de leurs res-
ponsabilité de citoyens et de citoyennes par
M. Claude Hiinni , président du législa-
tif , M. Claude Vaueher , président de com-
mune et M. Claude Schaerer , pasteur et
ils ont reçu des autorités l'ouvrage de
Jean Courvoisier : « Panorama de l'histoire
neuchâteloise. » La soirée a été agrémentée
par des productions de M. Gaston Blan-
chard , et un buffet froid a été offert
à tous les participants .

Une nouvelle présidente
(c) En remplacement de Mme André Mou-
gin , démissionnaire , Mme Robert Fallet
a été nommée présidente des dames ins-
pectrices. La vice-présidence sera assumée
par Mme Marcel Monnier.

Noël vu par les artistes
(c) Au cours de sa dernière séance, le
groupe des veillées féminines a assisté à
la projection de diapositives en couleur
sur le thème de la Nativité. Ces images
choisies par le pasteur Deluz , de Neuchâ-
tel , étaient accompagnées d'un texte met-
tant en valeur non seulement le côté ar-
tistique mais apportant de nombreux élé-
ments favorables à la prép aration spiri-
tuelle de Noël.

Une jambe cassée
(c) A la fin de la semaine dernière , le
petit Biaise Diacon, six ans, qui skiait
aux Ampétières, a fait  une si malencon-
treuse chute qui lui a coûté une fracture
de jambe. Après avoir reçu , à l'hôpital
de Landeyeux , les premiers soins que né-
cessitait son état , il a pu regagner son do-
micile.

Collision
dans un virage

(sp) Hier , à 13 h 30, M. Raoul Bégue-
lin , domicilié à Hauterive, circulait au
volant de l'automobile de son père sur
la route cantonale de Fenin en direc-
tion de Neuchâtel. Arrivé dans le vi-
rage de la Cernia , il perdit le contrôle
de son véhicule qui dérapa sur la gau-
che de la chaussée et heurta la voi-
ture conduite par M. André Pelletier,
domicilié à Bienne. qui arrivait en
sens inverse en tenant régulièrement
sa droite. Légèrement blessés, M. Pel-
letier , sa femme et un passager, M-
Arthur  Dohzé, ont été conduits à
l'hôpital de la Providence. Dégâts im-
portants aux deux véhicules. Le permis
de conduire de M. Raoul Béguelin a été
séciuestré.

Que la nature soit !
BILLET DU VALLON

Par l' observation constante de la
nature et de ses phénomène s divers ,
il est possible, tout au long de l'an-
née, d'apprendre , de voir et de décou-
vir une quantité de choses tout aussi
intéressantes les unes que les autres
et souvent inhabituelles. C'est du
moins l'avis d'un de nos aimables
lecteurs, M. Constant Monnier, de
Dombresson qui, depuis p lusieurs dé-
cennies, observe ce qui se passe au
Val-de-Ruz en général , dans les en-
virons du village qu 'il habite en par-
ticulier.

M.  Monnier se souvien t du temps -
déjà lointain ¦— oit les cigognes et
les hérons cendrés de passage dans
notre région, se posaient sur les ber-
ges du ' Seyon en aval de Dombres-
son. L' eau de la rivière, à cette épo-
que là, coulait claire dans son lit et
les marécages étaient nombreux tout
au long de son cours. Il y avait en-
core à cette époque des coqs de
bruyère dans les forêts du Val-de-
Ruz ; les p ies en grand nombre ja-
cassaient dans tes vergers et les cou-
cous se prélassaient dans les nids des
autres oiseaux. Aujourd'hui de nom-
breuses espèces d' oiseaux ont disparu
de notre vallon. Où sont les pinsons
d'autan ? Ont-ils disparu parce qu'ont
disparu des champs les bourdons, culs
gris ou culs jaunes, qui faisaient na-
guère la joie des enfants ?

Pour M. Mon nier qui se souvient
des années quatorze-dix-huit tout a
évolué, s'est modifié , jusque dans les
p hénomènes de la nature. Avec ses
petits camarades, il allait glaner après
te passage des moissonneuses, cueillir
les petits pois dans les champs et
il passait dans les forêts à ramasser
du bois mort, des journées entières
pendant les vacances où les jours de
congé.

Les hivers d'autrefois si bien dé-
pein ts par Oscar Huguenin ne sont
plus qu 'un souvenir. « Dans le temps ,
nous dit M .  Monnier , on ne voyait ja-
mais de p luie en hiver ; tout au p lus
un petit coup de foehn.  Et de la nei-
ge, il y en avait davantage que main-
tenant ».

En ce mois de décembre , les écu-
reuils ont fa im déjà. Ils s 'approchent
des maisons pour y chercher quelque
nourriture. Il  n'y a pas de noisettes
ni de fa înes  en forêt pour la bonne
raison que les mauvaises conditions
atmosphériques du printemps n 'ont
pas favorisé la fécondation des fl eurs.
Quant aux hérissons, ils étaient en-
core en promenade au milieu d' octo-
bre. Pour quelle raison ?

Les feuilles sont tombées tard après
avoir jauni lentement et il n 'y eut
guère de gelées avant la neige qui ac-
tuellement recouvre la campagne. Et
les hirondelles ! Elles sont parties
très tôt cette année, le 20 septem-
bre déjà . Contrairement à leur ha-
bitude, elles ne se sont pas rassem-
blées par groupes comme ce f u t  le
cas en 1968.

Et les martinets, nous dit M.  Mon-
nier, savez-vous qu 'ils nous quittent
toujours dans la nuit du 28 au 29
juillet ? On n 'en voit jamais le soir
du 1er août.

Autre p hénomène intéressant. Les
hannetons et les guêpes. Les premiers
ont presque comp lètement disparu
pour la bonne raison que le froid ,
au printemps, au cours de ces der-
nières années, n'a pas permis la f é -
condations des femelles et la neige
tombant sur les arbres en feuilles a
eu pour conséquence l'anéantissement
d'une gén ération d'insectes.

Pour les guêpes, même phénomène.
Alors que l' année dernière , les guê pes
pullulaient au point qu 'on ne savait
pas comment s'en débarrasser, cet été
n'en vit guère ; la p lupart des rein es
ont péri au printemps, faute  de ma-
tières sucrées et les larves ont subi
le même sort faute de nourriture.
Mais des gêpes, on en reverra peut-
être l' an prochain. Il y a toujours
ici et là une reine cachée qui, à
elle seule , donnera naissance à toute
une génération.

Observer la nture et' tout ce qui
s'y passe, comme le fa i t  notre lecteur.
Quel enrichissement !

L ' O B S E R V A T E U R

Soirée des accordéonistes
(c) « Les joyeux sylvaniens » ont comblé
leur public. Une entrée musicale copieuse
était composée de neuf morceaux variés ,
dirigés par le directeur M. Ch. Walter ;
ce fut ensuite le plat de résistance, qui fut
aussi un dessert grâce à l'entrain mis par
les acteurs du groupe littéraire de la So-
ciété suisse des employés de commerce de
la Chaux-de-Fonds , dans « Une femme à
louer », comédie gaie en trois actes et
cinq tableaux de François Campaux. Un
bal conduit par l'orchestre « Morena » ter-
minn relie soirée rérrssie.

Sérénade a la centenaire
(c) Jeudi 11 décembre 1969, on arrivait
en fanfare à l'asile des « Lilas » de Saint-
Mart in .

En effet , les membres de l'« Ouvrière »
avaient tout prévu pour que cette soirée
fût réussie.

Sous les regards resplendissants de Mme
Luisa Rudolph , la centenaire et de ses
dauphines. ils exécutèrent plusieurs mor-
ceaux , faisant ainsi la joie des pension-
naires.

On ouvrit quelques bouteilles et les mu-
siciens purent fraterniser avec Mme Luisa
Rudolph.

Concert de J.-S. Bach au Conservatoire
Hier encore, nous avons compris que

l'art de Bach se renouvelle sans cesse ;
c'est pour cette raison qu'il ne sera ja-
mais voué à la décadence. Le chef-
d' œuvre écrit pour deux claviers et or-
chestre, a été admirablement donné par
Mmes Elise Faller et Catherine Cour-
voisier. La seconde partie adag io f u t
jouée avec un respect de la mesure et
du sty le que bien des p ianistes-virtuoses
auraient enviés. Ce respect ne consiste
pas à jouer froidement mais à expri-
mer le génie de la ligne dans l'obser-
vance la p lus rigoureuse du tempo ;
c'est difficile , mais faisable ! La fugue
possède un dynamisme indéfinissable ;
cette vitalité , le respect des ornements,
lurent rendus avec un enthousiasme très
persuasif. Les cordes (excellentes) furent
gagnées autant par la précision des cla-
viers que par leur entrain . Les deux so-
listes et leur directeur furent  app laudis
pour tant de perfecti ons.

Très souvent dans les cantates, Bach
écrit à côté de la voix solo une partie
pour instrument oblig é. Dans les can-
tates 151 et 36, nous entendîmes une
superbe f lû t e  solo et un non moins
chaleureux hautbois d'amour. Ces ins-
truments n 'accompagnaient pas mais don-
naien t la répartie à Mmes Wally, Staemp-
f l i , soprano , et Lise de Montmollin , con-
tralto ; de la première, nous avons goû-
té la fraîcheur de l 'émission et de la
seconde, le timbre aisé. Les récitati fs

ont donné la possibilité à M M .  J.-P.
Gaumann et Ren é Ducommun de faire
valoir de très bonnes dictions et des
voix bien posées ; dans la cantate 36,
ces deux chanteurs réalisèrent la plus
stricte économie des moyens et la p lus
généreuse mise en p lace des ef fe ts .  Chez
Bach , il fau t donc trouver les deux.
L'économie et la chaleur. Cette contra-
diction démontre que Bach n'est pas
un musicien froid mais animé par sa
fo i  de chrétien. Tout le programme fu t
dirigé par la main de maître de Robert
Faller. Un très nombreux p ublic était
venu applaudir aussi le Chœur du con-
servatoire et son orchestre.

M.
EXPOSITION d'art artisanal, Landeyeus
PHARMACIE DE SERVICE. — Marti

Cernier ; Piergiovanni , Fontaines.
PERMANENCE MÉDICALE ET DENTAI

RE. — Votre médecin habituel .

Concert de 1 Union instrumentale
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Devant un très nombreux public. I Union
instrumentale a donné , samed i soir , son
concert de saison au Casino-Théâtre. L'idée
de collaborer en présentant « Comœdia »
aux auditeurs contribua dans une très
large mesure au succès de cette soirée.

Lorsque l' on connaît les difficultés pré-
sentes des sociétés de musiqu e locloise.
qui toutes sans exception éprouvent de la
peine à recruter de nouveaux membres et
présentent des effectifs en régression , on
peut admettre que samedi soir , l'Union
instrumentale a bien rempli son contrat.

Après les souhaits de bienvenue , Geor-
ges Nicolet , président , remercia l' ancien

chef de l 'Union , M. A. Kapp. de sa présen-
ce et présenta M.. Burki , son successeur.
Vu l' effectif assez limité pour une harmo-
nie , le choix d'un programme facile s'im-
posait.

" Radcski-Marche » , sous la direction de
René Berner , sous-directeur depuis 40 ans ,
lut  assez bien donnée. M . Burki dirigea
la suite du programme.

Dans le jardin d' un monastère , de Kc-
telber , œuvre intéressante et convenant
mieux à l'harmonie qu 'à la fanfare ainsi
que « El gato montes > de Penella , musi-
que expressive , firent le bonheur du public.

C'est dans la « Tzarine » , très connu e

des sociétés , que nous avons passé le plus
beau moment de la soirée. ¦ Casatschok » ,
de Rubaschkin , pièce facile fut de bon
goût.

• Pivadycna » de Schorer très caractéris-
ti que par ses rythmes, eut la faveur du
public.  L' accompagnement mérite plus de
discrétion. Félicitons la jeune flûtiste , Mlle
Nicolet , qui sut garder une certaine maî-
trise et dont les qualités techniques sont à
remarquer. Les deux derniers morceaux
connurent l 'honneur du bis.

En général , ce concert fut marqué par
une bonne sonorité chez les clarinettes ,
flûtes , tuba et 1er trompette. Nous re-
grettons le manque de volume chez les
timbres clairs qui auraient évité une cer-
taine monotonie. M. Burki dirigea bien
l' ensemble. Il n 'appartient qu 'aux musiciens
de progresser en assistant plus régulière-
ment aux répétitions ; à ce moment-là ,
l 'Union instrumentale pourra envisager
l' avenir sous d' autres auspices.

La deuxième partie de la soirée , con-
fiée à c Comœdia » fut un véritable ré-
gal. Il n'est pas besoin d'épiloguer sur le
spectacle présenté : « Je veux voir Mious-
sov ». Avec ce spectacle la troupe locloise
confirme sa qualité et fait honneur à sa
réputation.

• A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Eden : <c L'homme perdu >

Corso : « Plein soleil » .
Plaza : « Les coïts des sept mercenai-
res ».
Ritz : « Lady Hamil ton  » .
Scala : « Du sang sur la terre » .

PHARMACIE  D'OFFICE. . — Pharmacie
Coopérative , rue Neuve 9.

PERMANENCES MÉDICALE ET DENTAI-
RE. — Le 2 10 17 renseignera.

• AU LOCLE
PHARMACIE D'OFFICE. — Mariotl
PERMANENCE MÉDICALE ET DENTAI-

RE. — Votre médecin habituel.

Pendant vingt ans
ce fut le chômage

BILLET CHAUX-DE-FONNIER
QUI S'EN SOUVIENT ENCORE ?

A notre époque de plein emp loi ,
la génération nouvelle ne peut s'ima-
giner les tribulations des aînés, qui
naquirent au début du siècle.

Après la Première Guerre mondia-
le qui coïncida avec leur entrée
dans la vie active, une crise sans pré-
cédent s'abattit sur l'industrie hor-
logère, qui connut alors des années
difficiles. En 1921-23, le nombre des
chômeurs totaux s'éleva à environ
5000. Condamnés à battre la semel-
le sur la chaussée, quantité de jeunes
Suisses émigrèren: en France qui
manquait de bras, pour la reconstru c-
tion des régions dévastées par la
guerre. Au cours des années suivan-
tes, le travail se mit peu à peu à
reprendre, sans pour autant 'mettre f i n
à la crise. A cette époque n'importe
quel emploi vacant suscitait un grand
nombre de postulants ; l' employeur
n'avait qu 'à choisir parmi le f lot
des o f f res  qu 'il recevait. Un horloger
complet réalisait un salaire de 400
francs, un ouvrier moy en 300 à 350
et un jeune employé , sortan t des éco-
les ou d' un apprentissage, 250 francs.
La hantise du chômage accaparait
les esprits '. La main-d' œuvre non qua-
lifiée n'arrivait que difficilement à
se caser. Aucun immeuble ne se cons-
truisait. Posséder un emploi stabl e
représentait le rêve de chacun. Les
fonctions publiques jouissaient d'un
grand presti ge, mais là aussi les por-
tes se trouvaient pratiquement fer-
mées pour des raisons d 'économies.

Cette situation ne se modifia guère
jusqu 'en 1929 où la chute vertigineu-
se des cours à la bourse de New-
York déclencha une nouvelle crise
qui se propagea dans le monde à la
vitesse d' un cyclone. Cette catastrophe

s'étendit à la Suisse qui compta jus-
qu'à cent mille chômeurs. La ville
de la Chaux-de-Fonds aborda dès
lors une des périodes les p lus tragi-
ques de son histoire ; elle se trouva
littéralement paralysée. Les fabri ques
fermèrent les unes après les autres,
suivies de retentissantes faillites. Cha-
que matin, le long cortège des sans-
travail, form é de jeunes et vieux,
se rendait à la halle aux enchères,
à la rue Jaquet-Droz, pour faire poin-
ter leur carte. Le chômeur recevait
une indemnité de 4 à 7 f r .  par jour ,
selon qu 'il était seul, marié ou père
d'un enfant.  La misère s'installa dans
de .ombreux foyers .  Puis il y eut
une légère reprise sans perm ettre à
chacun de retrouver sa place derrière
rétabli. Il fallut attendre la Deuxième
Guerre mondiale pour assister à une
renaissance économique. Malgré l'iso-
lement de la Suisse au cœur de l'Eu-
rope , les commandes se mirent à re-
venir. Les hommes, très souvent sous
les drapeaux , l'armée accorda de
nombreux congés de travail. Dans
les troupes-frontière on vit à certai-
nes époques le 20 % de l' effecti f
d' une unité obtenir des congés de tra-
vail de un ou deux jours par semai-
ne, pour satisfaire à l'industrie hor-
logère. Les chômeurs âgés qui subsis-
taient encore, incorporés dans des
détachements de ravail militaire, four-
nirent la main-d' œuvre nécessaire à la
construction de la p lupart des fortins
que l'on voit encore dans la région.
Ces vingt années de crise économique,
suivies de longues périodes de mobi-
lisation, appartiennent au passé. Sou-
haitons que jamais p lus ne revienne
une époque semblable.

A J T .

Au Club 44, vu du Haut ou du
Bas : le peuple neuchâtelois

Le « Club 44 » a organisé samedi
après-midi une « rencontre-débat » de
deux auteurs de t chez nous » dont
les livres viennen t de sortir. La ren-
contre aurait pu prendre d'ai leurs
l'allure d'un match : le Bas avec M.
Maurice Favre et les « Les Neuchâte-
lois, recherche d' une patrie », contre
le Haut avec M.  Jean-Marie Nuss-
baum et son t A foutr e dans la caisse
à bois ». Deux auteurs «r ethnique-
ment » di f férents , comme le souligna
M. Benoit , président , dans son intro-
duction : Maurice Favre, à la façon
de Montesquieu, voit les gens à tra-
vers une p hilosophie , il les comprend
à travers leurs institutions. Il a eu
besoin de 10 ans de réflexion pour
écrire son livre. J .-M. Nussbaum, ce
serait p lutôt Rousseau, avec certai-
nes rancoeurs, certains enthousiasmes
mal compris et surtout une vue plus
«r viscérale », plus impulsive.

« A  FO U TR E DANS
LA CAISSE A BOIS »

C'est J . -M. Nussbaum qui ouvrit
la rencontre en espérant « vider quel-
ques colères ». En e f f e t , M.  Nuss-
baum exprima tout de suite son in-
tention de ne pas expliquer « A fou-
tre dans la caisse à bois », « il n'en
a pas besoin, c'est un livre extrême-
ment simple, destiné à une lecture ra-
pide, écrit sans prétention ». /,/ don-
na pourtant quelques éclaircissemen ts
sur les circonstances brutales de su
naissance décidée en quelques jours
y râce à la collaboration de F. Duper-
ret , éditeur non professionnel, et sur
le litre « A foutre dans la caisse à
bois », ou en termes plus réalistes ,
à la décharge , car tel était le sort à

brève échéance des «: archives » de M.
Nussbaum qui étaient gardées dans
des sacs ! Il a donc été sorti de ces
sacs un certain nombre de textes, le
choix n 'a pas été fait d' une façon ar-
bitraire, puisqu 'i existe tout de mê-
me un certain f i l  conducteur : il ne
s 'agit que de la Chaux-de-Fonds, du
Jura et du Doubs, c'est-à-dire de cet-
te région bien délimitée qu 'on nom-
me le Haut pays ou comme dit Mau-
rice Favre, « l'Envers ».

EPAUL ER LA CREATION
ARTISTIQUE

Au lieu des lectures prévues, l.-M.
Nussbaum préféra s'interroger sur les
nécessités culturelles de notre région
(les sujets qui sont autour de son
livre) car il dangereux pour un
peuple d'être uniquemen t occupé par
la culture d'autrui. Notre vie eu tu-
relle est étrangement bloquée par le
manque de possibilités d'audition dans
notre cadre, faute d'occasions et de
solidarité non seulement entre artis-
tes et autorités mais aussi entre artis-
tes et journalistes ! Il faut à tout prix
épauler la création artistique, car en-
f in  il ne fau t  pas attendre que les
œuvres soient fa i tes, ou plutôt se fas-
sent toutes seules si on veut les
avoir... Se défen dant de l'accusation
de * régionaliste ly rique », J. -M. Nuss-
baum, soulign e qu 'il ne fai t  que sou-
tenir l'intérêt pour les artistes chaux-
de-fonniers , pour l 'édition (il n 'y a
pas d'éditeur professionnel à lu
Chaux-de-Fonds) car si on ne s'en
occupe pas, il n 'y a personne pour
s 'occuper d' eux !

Si on renonce à exister sur le
plan de la création artistique , on

court le risque non seu ement de ne
pas exister pour soi et pour l' exté-
rieur, mais aussi celui de ne pas com-
prendre ce qui nous vient d' ailleurs.

UN STYLE DE J U R I S T E !
M.  Favre en prenant la parole pré-

cisa tout de suite qu 'il n 'y aurait
pas de joute entre deux tenants de
style d i f férent  et il soul igna qu 'il
n 'avait jamais eu aucune autre pré-
tention que celle de faire un travail
politique , et non littéraire. Me Favre
écrit comme, un juriste, il ne le cach e
pas. Tout le travail stylistique consis-
te à éliminer tout ce qui est super-
f l u , à réduire les phrases à des di-
mensions logistiques, une phrase doit
dire une seule chose et rien d' autre ,
d'où l' apparence de sécheresse des
articles de loi que revêt la phrase.
C' est quand il n'y a plus de style
pour M.  Favre , quand on ne le remar-
que plus, que le travail est termin é ,
après le stade d' « harmonisation » où
l' on évite les répétitions de consonnes
ou de voyelles.

M.  Favre termina en soulignan t que
sur le terrain du régionalisme, du
style ou de la manière de penser ,
J. -M. Nussbaum et lui-même n 'ont
rien à s'envier ou à se reprocher.
J . -M. Nussbaum, dit-il , s'il met dans
ses phrases « la sève de nos bois »,
s'il a un style régional, s'exprime avec
l 'élégance d' un Parisien , alors que
M.  Favre , tout en essayant de s'expri-
mer d' une manière classique , a gardé
« l' a f f r eux  accent des gens de chez
nous » ; pur là l' un et l' autre ont les
pieds sol idement enracinés dans leur
patr ie :

A.-L. G

Collecte utile
(c) Dans sa grande tournée, le garde-poli-
ce des Geneveys-sur-Coffrane a récolté la
somme de 3943 fr. pour la collecte en
faveur de l'hôpital de Landeyeux , ce qui ,
ajouté aux 615 fr. déjà versés par poste , re-
présente un peu plus de 4500 fr.

Les loisirs...
(c) Ce n 'est hélas qu 'en présence d'une
douzaine de personnes que M. Guy Lecom-
te de Genève a parlé avec esprit du pro-
blème des loisirs d'hier et d'aujourd 'hui. Il
est vraiment dommage que certaines séan-
ces d'école des parents ne rencontrent pas ,
dans notre localité , le succès qu 'elles méri-
tent...

Conseil général
(c) Mard i 16 décembre, le Conseil géné-
ral va se réunir pour la dernière fois
cette année. L'ordre du jour prévoit
entre autres : — demande de crédit de
55,000 fr., pour la part de notre commu-
ne à l' agrandissement et la transforma-
tion de l'hôpital de Landeyeux ; Budget
des recettes et des dépenses pour 1970. ; de-
mandes d' achat de différents terrains ; ra-
tification de la convention relative à une
représentation des commissions scolaires de
Coffrane et de Montmollin à la commis-
sion scolaire des Geneveys-sur-Coffrane.
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Ce qu'Apollo XII
emportait de plus

qu'Apollo XI
l ne paire de hamacs car les cosmonau-
tes, cette fois-ci , ont dormi sur notre
satellite. Dormi ? Certes, leur sommeil
eût été meilleur dans de confortables
lits Meyer ! Vous qui avez les deux
pieds sur terre , venez choisir votre
chambre à coucher dans cette vaste ex-
position sur six étages, faubourg de
l'Hôpital , à Neuchâtel.

Promesses de mariage : Ummel, Roger-
Daniel, agriculteur , et Udriet, Pierrette-
Jeannine .

Mariages civils : Corthésy, Daniel-Mauri-
ce, technicien, et Bruderer , Anne-Marie ;
Casser, Gottfried , mécanicien de précision,
et Cuesta, Maria-Josefa ; Liechti, Jacques-
Eraest-Gottfried, employé PTT, et Ecabert ,
Josiane-Béatrice ; Sester, Jean-Claude, gen-
darme, et Audétat, Marlène-Germaine ;
Ganguillct , Francis-René, ferblantier appa-
reilleur , et Pythoud , Suzanne-Marie .

Décès : Rcichen , Lina-Pauline , ménagè-
re, célibataire, née le 8 avril 1889, dom.
Ld.-Robert 16.

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
du vendredi 12 décembre
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Votations et élections dans le Jura
Dans quelques localités jurassiennes,

électeurs et électrices sont allés hier
aux urnes.

Aux Pommerats il s'agissait, en scru-
tin de ballottage, d'élire un membre de
la commission de vérification des comp-
tes. C'est M. Michel Chételat. institu-
teur, qui a été élu par 34 voix contre
6 à sa femme. En effet, le règlement
communal ignore le dépôt des listes
électorales, ce qui avait eu pour effet
de mettre en ballottage mari et fem-
me.

Au Bémont, 157 électeurs et électrices
se sont rendus aux urnes sur 181 ayants
droit, soit 86 %. Il s'agissait d'abord de
nommer un maire en remplacement de
l'ancien titulaire, démissionnaire. C'est
M. André Boillat, des Rouges-Terres, can-
didat unique, qui a été élu par 150 voix.
Autres élus : président des assemblées,
M. Maurice Beuret des Cufattes, 115
voix, ancien ; secrétaire des assemblées,
Paul Wenneille, du Bémont, 117 voix,
ancien ; secrétaire communal, le même,
112 voix ; receveur communal , Ernest
Simonin , du Bémont, 124 voix , ancien ;

conseillers : Roland Baconat , le Bémont,
144 voix ; André Froidevaux, la Bosse,
104 voix ; Marie-Thérèse Rais, les Cu-
fattes, 93 voix . A la commission de vé-
rification des comptes, il y a ballottage

entre Fernande Boillat , 76 voix et Vie
tor Froidevaux 78 voix ; de même à la
commission des impôts, entre Joseph
Guéry, Henri Frésard et Josette Vuil-
leumier qui ont tous trois 81 voix. A
Delémont, sur 286 ayants droit en ma-
tière bourgeoise, 94 sont allés voter.
Ils ont élu les remplaçants des deux
conseillers de la série sortante (sur 5)
soit MM. Jean Barrât , et Léon Rais, tous
deux anciens, qui ont obtenu chacun
81 voix.

A Corban , un seul poste de conseil-
ler est à repourvoif pour cause de dé-
mission du titulaire. Comme il n'y avait
aussi qu'un seul candidat, les élections
ont été tacites. C'est M. Daniel Schmass-
mann qui accède ainsi au Conseil com-
munal. Bévi.

LES BELIERS : QUESTIONS
A LA «TROISIÈME FORCE»

De notre correspondant :
A deux jours de la constitution dé-

finitive de la « Troisième force » juras-
sienne, sous la dénomination de « Mou-
vement pour l'unité du Jura », le Grou-
pe Bélier a publié un communiqué par
lequel il pose une série de questions aux
instigateurs de la politique de troisième
force. Ce texte est le suivant :

« Dans un communiqué, le comité de
« Troisième force » a fait appel aux
jeunes, ce qui nous autorise à poser
les questions suivantes :

# Pourquoi une délégation de cette
« Troisième force » a-t-elle été reçue
par le gouvernement bernois une se-
maine avant la constitution définitive
de ce mouvement ?

# Pourquoi cette délégation est-elle
limitée à deux personnes (MM. Schnetz
et Jeanneret) et pourquoi aucun com-
muniqué ne fut-il publié ?

# Pourquoi cette entrevue n'a-t-elle pu
être connue que grâce au don d'ob-

servation d'un journaliste, et pourquoi
l'Office des relations publiques dn can-
ton de Berne pent-il affirmer qu'il n'y
avait pas d'ordre du jour et que la
discussion fut générale pendant deux
heures ?

9 Qui croira qu'au cours de cette
entrevue, les membres du gouvernement
bernois n'ont pas prodigué des conseils
à leurs interlocuteurs en ce qui con-
cerne la politique de la troisième force ?

# Pense-t-on que la jeunesse, qui
déteste les actes de courtisanerie, les
positions ambiguës et les démarches
secrètes auprès du pouvoir , enregistrera
ces faits avec satisfaction ? Signé : le
Groupe Bélier. »

Le « Mouvement pour l'unité du Ju-
ra » a pris connaissance de ces ques-
tions. Il a décidé de ne pas y répon-
dre par voix de presse, mais de le
faire verbalement mardi soir à Mou-
tier, lors de son assemblée constitutive.

Bévi.

«Laissez-nous une liaison ferroviaire
Jura-Paris» supplient les Jurassiens

Amélioration des relations entre
l'Ajoie et Berne, maintien du trafic
international par Délie et amélioration
des relations ferroviaires entre la val-
lée de Tavannes et Bienne, telles sont
les trois requêtes que l'ADIJ (Associa-
tion pour la défense des intérêts du
Jura) vient de faire parvenir à I'c Of-
fice des transports du canton de
Bern e ».

L'ADIJ demande tout d'abord une
amélioration générale des relations en-
tre l'Ajoie et Berne par l'augmentation
du nombre des directs ou accélérés
n'imposant pas de changement de trains

et supprimant les longs battements.
« Nous avons besoin, écrit notamment
l'ADIJ, d'un direct Ajoie-Berne au mi-
lieu de la matinée, arrivée à Berne
vers 10 heures - 10 h 15. H devrait
aussi y avoir un direct matinal de
Berne à Porrentruy avec arrivée avant
9 heures », indique encore la lettre de
l'ADIJ.

Pour que rie vienne pas « le jour où
les clients du chemin de fer domiciliés
dans le Jura bernois doivent se rendre
en voiture à Belfort pour y prendre le
direct de Paris », l'association juras-
sienne demande que « le canton inter-
vienne de tout son poids pour main-
tenir au prochain horaire la paire de
trains Paris-Berne-Paris (594/569) et

la paire de trains Berne-Belfort-Berne
(579/582) ».

Enfin, l'ADIJ demande que les CFF
réétudient complètement l'horaire des
trains de la vallée de Tavannes en di-
rection de Bienne, en cherchant à accé-
lérer les trains, à supprimer les chan-
gements de trains à Sonceboz ou à rac-
courcir les battements. L'ADIJ fait re-
marquer que lorsque le battement est
de 14 minutes en gare de Sonceboz
pour des trains d'abonnés très fré-
quentés, comme c'est le cas pour les
trains de 18 h 18 et 18 h 32, «il  faut
reconnaître que le sort réservé aux
voyageurs qui rentrent chez eux après
une journée de travail, en hiver, n'est
pas à envier ».

«EN SOLIDARITE AVEC
LA FAMILLE TENDON»

Equipement militaire déposé à Moutier

(c) Nous avons signalé samedi qu 'en
guise de protestation envers le juge-
ment rendu par le président Carnal de
Moutier dans l'affaire de faux témoi-
gnages de Mme Tendon , de Courfaivre
(jugement que l'Association féminine
pour la défense dn Jura a qualifié de
«scandaleux »). Le « Démocrate » de De-
lémont a souligné « l'inopportunité et
l'excessive sévérité ». Le mari de la
condamnée avait été déposer son four-
niment militaire chez le juge d'instruc-

tion Steullet de Moutier. Nous avons ap-
pris hier qu 'un second geste du même
genre a été accompli par M. Mario Ver-
nizzi de Moutier , qui , pour protester
contre le même jugement , est allé dé-
poser ses affaires militaires au domici-
le du juge Carnal. Le barda , abandonné
sur la porte , était accompagné d'un bil-
let « en solidarité avec la famille Ten-

Nouveau cambriolage
SAINT-IMIER

(c) Une nouvelle fois un cambriolage
a été commis à Saint-Imier dans la nuit
du 12 au 13 décembre. C'est dans une
des succursales des magasins de la
Coopérative que le on les voleurs se
sont introduits en fracturant une fenê-
tre. Ils ont emporté en plus de la mar-
chandise, le contenu de la caisse enre-
gistreuse qu 'ils ont fracturée qui conte-
nait 9000 francs.

Mort subite
(c) Un habitant du Jura bernois, M. Ro-
bert Casser, âgé de 69 ans, domicilié à
Glovelier, jouait aux cartes, hier matin, au
café de Posât, lorsqu'il s'affaissa soudaine-
ment, victime d'un infarctus. Mandé d'ur-
gence, un médecin ne put que constater
son décès. M. Gasser était le beau-père
de M. Armand Piccand, négociant à Far-
vagny-ïe-Grand.

Chevilles fracturées
(c) Samedi, vers 16 h 45, un automobiliste
qui circulait à la rue de Romont , à Fri-
bourg, a renversé une passante qui s'était
soudainement élancée sur la chaussée. Il
s'agit de Mme Philomène Bongard , 63 ans,
domiciliée Beauregard 3, à Fribourg. L'am-
bulance officielle l'a transportée à l'hôpital
cantonal. Elle souffre de fractures aux
deux chevilles.

Le comité fédératif des
cheminots a siégé à Bulle

De notre correspondant :
Vendredi et samedi, le comité fédératif

des cheminots suisses, qui compte quelque
90A membres venus de tout le pays, a j
siégé à l'hôtel des Halles, à Bulle. Il '¦
éta.it présidé par M. Hans Duby, conseiller
national. Fort de 62,000 employés des CFF
et des compagnies privées de chemins de
fer , de tramways et de navigation , le syn-
dicat de la Fédération suisse des chemi-
nots (SEV) vient de fêter son cinquante-
naire.

MALAISE
Le président fît un exposé sur la situation

syndicale , évoquant le malaise qui règne
actuellement parmi le personnel. Le comité
a enfin constaté que les remous ont ten-
dance à s'apaiser. Il a émis les constat a-
tions suivantes :
• La conférence du 24 novembre entre

la direction générale des CFF et Te comité
directeur SEV a amené une certaine dé-
tente dans le personnel. Le comité fédé-rant -.père vivement que, par des mesuresappronnees , ies conditions sociales et detravp" du personnel pourront être rapide-
ment améliorées.

% Au cours des pourparlers qui auront
encore lieu entre l'Union fédérative et les
autorités , ainsi qu 'entre la SEV et les
administrateurs ferroviaires , au sujet de la
révision totale de la loi sur la durée du
travail , le comité fédératif exigera que des
concessions plus larges soient accordées sur
les points importants.
• I a SEV continue à adopter une atti-

tude positive à l'égard des mesures raison-
nable" ae rationalisation. Dans cette pers-
pective , eue demande toutefois un droit
de cti=cussron plus étendu , une meilleure
information préalable , et que l'on tienne
davantage compte des intérêts du person-
n.-l.

Trente mois
de prison

MOUTIER

(c) Le Tribunal du district de Moutier
a jugé samedi deux prévenus J. M. et
F. K. auteurs de cambriolages, vols et
escroquerie à l'assurance commis dans
la région de Grandval , Crémines et Rai-
meux il y a plusieurs mois. J. M. a été
condamné à 15 mois d'emprisonnement
sous déduction de la préventive subie
alors que F. K. a écopé de 30 mois de
réclusion. Ce dernier a immédiatement
interjeté appel.

Collision : trois blessés
(c) Samedi, vers 20 h 30, M. François
Vonlanthen, 28 ans, menuisier, domicilié àFribourg, qui était accompagné de sa mère,âgée de 59 ans, circulait au volant de sa
voiture à la route dn Jura, à Fribourg,venant du centre de la ville. Alors qu 'ils'était placé en présélection pour bifurquer
sur la gauche, il fut violemment heurté
par la voiture de M. Benedikt Sahli, 26ans, agriculteur à Belfaux , qui était accom-
pagné de sa femme. Ce dernier venait de
dépasser une voiture.

Mme Vonlanthen , grièvement blessée, fut
transportée sans connaissance à l'hôpital
Daler, ainsi que M. Vonlanthen et Mme
Sahli, blessés au visage. Dix mille francs
de dégâts.

Pierre Graber sera
reçu à Fribourg

(c) Le train spécial qui ramènera dans
le canton de Vaud M. Pierre Graber, élu
conseiller fédéral , s'arrêtera demain mar-
di 16 décembre à 14 h 57, en gare de
Fribourg. Le nouveau conseiller fédéral
sera reçu par les autorités et par la po-
pulation fribourgeoises qui lui exprime-
ront leurs vœux les meilleurs de succès
dans l'accomplissement de ses nouvelles
tâches.

Une soirée
qui finit mal

ECUVILLENS

(c) M. Hans-Peter Schmidt , âgé de 29 ans ,
domicilié à Marly-le-Petit , circulait au vo-
lant de sa voiture, la nuit dernière , vers
4 heures , de Bulle en direction de Fri-
bourg. Trois jeunes filles qui avaient parti-
cipé, en sa compagnie, à une soirée d'en-
treprise, se trouvaient également dans le
véhicule. A proximité de la gravière de
la Tuffière , à Ecuvillens, il entra en colli-
sion avec la voiture d'un habitant de Ros-
sens, qui arrivait en sens inverse. Les deux
véhicules firent une violente embardée qui
s'acheva dans la décharge du chantier de
l'autoroute. Fortement commotionné, M.
Schmidt a été transporté à l'hôpital Daler,
à Fribourg. L'une des passagères, Mlle
Suzanne Buntschu, de Tinterin , souffre
d'une fracture du bassin. Les deux autres
jeunes filles ont reçu des soins dans le
même établissement avant de regagner leur
domicile. Les dégâts s'élèvent à 7000 francs.

Cyclomotoriste blessé
GIVISIEZ

(c) Samedi , vers 12 h 10, un étudiant
domicilié à Granges-Paccot , M. Gallus
Berlinger , 18 ans, circulait au guidon
d'un cyclomoteur de son domicile en direc-
tion de Givisiez. En débouchant sur la
route de détournement , il perdit la maîtrise
du véhicule et vint se jeter contre une
voiture qui arrivait en sens inverse. Blessé
à la tête, au visage et aux jambes , il fut
transporté à l'hôpital cantonal. Notons que
c'est la deuxième fois , en peu de temps ,
que semblable mésaventure lui arrive.

Les saints Nicolas
en avion

(c) Les trois saints Nicolas qui , samedi
après-midi , devaient descendre en para-
chute sur la place d'aviation ont dû ren-
voyer leur projet , les conditions atmo-
sphériques étant par trop défavorables.
C'est en avion (notre photo) qu'ils ont
cependant atterri. Les trois cents gosses
rassemblés autour du terrain de Worben,
bien qu'un peu déçus , furent vite remis
lorsque les trois saints distribuèrent à
chacun les friandises attendues. Comme
en sport , ils espèrent faire mieux la pro-
chaine fois.

(Avipress Guggisberg)

SAIGNELÉGIER

(c) Hier, à 14 heures, nn couple ber-
nois, M. et Mme Hermann Kurz de
Dotzigen, âgés respectivement de 52 et
51 ans qui circulait en voiture entre Tra-
melan et Saignelégier, a fait une em-
bardée. Leur véhicule, après avoir tou-
ché la banquette gauche de la route, est
allé s'écraser contre nn arbre. Le con-
ducteur et sa femme ont été blessés.
Ils souffrent de coupures au visage et
de blessures Internes. Mme Knrz a, en
outre, une jambe fracturée. Ils ont été
transportés tous deux à l'hôpital Beau-
mont à Bienne.

CORTÉBERT
Vol d'automobile

(c) Une automobile valaisanne, bien
que fermée à clef , a été récemment vo-
lée à Cortébert. Elle a été retrouvée
hier entre la Ferrière et les Bois.

Contre un arbre :
deux blessés

CORMORET

(c) Dans la nuit de samedi à dimanche,
un jeune automobiliste biennois qui
circulait en voiture entre Cormoret et
Cooirtelary, a perdu le contrôle de sa
machine qui est tombée dans la Suze.
Dégâts.

DELÉMONT
Promotion civique

(c) Samedi après-midi a eu lieu, à Delé-
mont, la cérémonie de promotion civique
en présence des autorités civiles et reli-
gieuses. La manifestation était placée
sous la pré sidence du maire Scherrer
C'est le député Roger Jardin , directeur de
l'Ecole professionnelle qui a exhorté les
jeunes à conserver le goût de l'étude et
l'enthousiasme qui permet non seulement
les revendications, mais encore la par-
ticipation. La Chorale française appor-
tait son concours à cette cérémonie.

Une voiture dans la Suze

(c) M. Pierre Burkhardt , instituteur a De-
lémont, a été nommé maître à l'école d'ap-
plication , en remplacement de M. Geor-
ges Rais, démissionnaire.

Nomination

Vous aimez la « bonne table »... mais
vous redoutez lourdeurs, aigreurs, brû-
lures d'estomac. Qu'à cela ne tienne 1
Dès les premiers signes, sucez vite une
ou deux pastilles Digestif Réunie. Les
pastilles Rennie neutralisent immédia-
tement l'excès d'acidité de l'estomac.
Grâce à leur action efficace, vous êtes
rap idement soulagé.
Dans leur emballage individuel très
prati que, les pastilles Rennie s'empor-
tent facilement. Et elles se prennent
discrètement : pas besoin d'eau 1
Toutes pharmacies et drogueries.

Estomac sensible

VUISTERNENS-EN-OGOZ

(c) Un jeune automobiliste , âgé de 24 ans ,
domicilié dans la région de Farvagny, cir-
culait de Romont en direction de Vuister-
nens-en-Ogoz. A l'entrée de cette localité,
il entra en collision avec un autobus
à l'arrêt. Les dégâts sont évalués à 2000 fr.
Le permis de conduire a été retiré au con-
ducteur , qui se trouvait en état d'ébricté.

Ivresse au volant

(c) Au théâtre au Stalden de Fribourg,
l'ensemble bolivien « Los Jairas » était
accueilli samedi soir. Une représentation
de « la paix du dimanche » de John Os-
borne sera donnée mercredi 17 décembre.
Jeudi 18 décembre aura lieu une soirée
littéraire avec les lauréats du prix G.
Nicole 1969 et la participation de Mau-
rice Chappaz , Jacques Chessex, Bertil
Galland et Jean-Pierre Monnier.

Activité du théâtre
des étudiants

FRIBOURG

On ne le retrouve qu'au matin
(c) Hier matin, vers 8 heures, M. Roger
Hofstetter, âgé d'une cinquantaine d'an-
nées, domicilié au boulevard de Pérolles
83, à Fribourg, a été trouvé mort dans
nne cour, derrière le bâtiment. II avait
fait une chute, au cours de la nuit,
du septième étage. Une enquête est
en cours pour déterminer la cause de
la terrible chute. On est très vraisem-
blablement en présence d'un accident.

M. Hofstetter était inspecteur de la
compagnie d'assurances Rentenanstalt.

Tué en tombant
du 7me étage
pendant la nuit

Nominations à la
banque de l'Etat

(c) Dans sa dernière séance, le conseil
d'administration de la banque de l'Etat
de Fribourg a nommé M. Louis Pichon-
naz, actuellement fondé de pouvoirs, au
poste d'agent-adjoint auprès de l'agen-
ce de Bulle.

En outre, le mandat commercial a été
confié à M. Michel Tercier, attaché au
service du portefeuille et à M. Francis
Wolhauser, attaché au service des titres.

Ces promotions entreront en vigueur
au début du mois de janvier 1970.

(c) Dans sa dernière séance, le Con-
seil communal de la ville de Fribourg
a approuvé les budgets de la bourgeoi-
sie pour 1970.

Il a adjugé les travaux de réfection
d'une partie de la rue des Bouchers et
des engins de gymnastique pour les
salles de l'école de Schcenberg.

Il a décidé d'organiser à nouveau ,
en 1970, des vaccinations facultatives
contre la poliomyélite par voie buc-
cale.

Au Conseil communal

CONCERT DE NOËL AU
PALAIS DES CONGRÈS

(c) Samedi soir devant un nombreux
auditoire, la Société de chant des insti-
tuteurs de Bienne et Lyss ainsi que de la
Société d'orchestre de Bienne ont donné
un magnifique concert de Noël au Palais
des Congrès.

Placé sous la direction de M. Martin
Flâmig cet ensemble mixte composé de
120 chanteurs et de 35 musiciens a inter-
prété trois œuvres de Bach, Saint-Saens
et Charpentier.

On remarqua un léger flottement dans
la cantate No 61 de Bach, cependant que
les deux autres œuvres furent très bien
interprétées.

Les auditeurs ont particulièrement ap-
précié les solistes de ce concert , Mme
Kat.harina Lamppert , soprano , Katharina
Weber, soprano , Lore Klày, alto , Johanna

Klaus, alto, ainsi que MM.  Robert Lan-
ker, ténor et Peter Lappert basse.

Les solos de l'orchestre étaient inter-
prétés par Jean-Pierre Mœckli, violon et
Jost Meier, violoncelle. Ce même concert
a été donné dimanche à Lyss, où un
nombreux public s'était déplacé.

( c )  Unnanctie matin a b n ou une au-
tomobile qui circulait A la rue Centra-
le est entrée dans l'échafaudage d'une
maison en construction . Dégâts.

M. Thomas Baumann , étudiant , domi-
cilié à la Promenade de la Suze 28 a
été légèrement blessé et conduit à l'hô-
pital de Beaumont.

Dans un échafaudage

PORRENTRUY (ATS) . — M.  An-
dré Rais, conservateur des archives de
l'ancien évêché de Bâle, à Porrentn^ij ,
a été proclamé lauréat de l'Académie
française jeudi dernier par M.  Mau-
rice Genevoix, secrétaire perpétuel de
l'Académie française , au cours de la
séance publique annuelle de l'Acadé-
mie, en présence de plus de 300 per-
sonnes. M.  André Rais s'est vu décer-
ner un prix de la langue française
pour son ouvrage «Le livre d'or des
familles du Jura » qui est une étude
de première main. Les lauréats furent
ensuite reçus au palais Mazarin par
M. Maurice Genevoix.

Un Jurassien lauréat de
l'Académie française.»

17,3% des électeurs
aux urnes

(c) Vendredi , samedi et dimanche les
électrices et électeurs biennois devaient
se rendre aux urnes afin de se pro-
noncer sur le budget et l'acquisition de
la propriété Sand et Kies à Nidau. Sur
les 37,075 électeurs et électrices ins-
crits , soit 17,3 % se sont rendus
aux urnes.

Le budget a été accepté par 4272 oui
contre 2084 non. L'acquisition de la
propriété Sand et Kies à Nidau par
1740 oui contre 1019 non.

Blessé au visage
(c) Hier, vers 20 h 40, M. Ferninnndo
Domenico de Bienne a perdu la maî-
trise de son véhicule qui s'est écrasé
contre un mur. Le conducteur souf f ran t
de profondes plaies nu visage a dû être
transporté à l'hôpital de district .

PROTESTATION DES
ARTISTES BIENNOIS

De notre correspondant :
Comme nous l'avons annoncé au len-

demain de l'ouverture de l'exposition de
Noël de la Société des Beaux-Arts, la
majorité des artistes, membres de la so-
ciété qui n'ont pas été admis à cette
manifestation ont décidé de protester
en ouvrant une autre exposition de
Noël.

Mais avant de donner les motifs de
cette contestation voyons un peu ce
qu'est la Société des Beaux-Arts.

A Bienne elle groupe près de 600
membres dont 80 artistes, peintres et
sculpteurs.

En vue de l'exposition annuelle de
Noël les membres de la société sont
invités à présenter leurs œuvres (maxi-
mum 10). Un jury formé en général
de deux artistes et du président de la
société sélectionne les œuvres devant
figurer à l'exposition. Pour 1969, comme
d'ailleurs pour les années précédentes,
il y eut de nombreux appelés mais
peu d'élus. En effet , sur les 67 artistes
qui ont présenté 400 œuvres, 32 ont
été retenus avec 105 travaux.

Estimant qu 'il y avait eu à nouveau
une injustice , les « rejetés » décidèrent
d'organiser une exposition de protesta -
tion qui s'ouvrira mercredi 17 décem-
bre a la Galerie Pot Art, à la rue
Basse 50 à Bienne.

Voici les motifs pour lesquels ces ar-
tistes protestent :

O L'exposition de Noël ne donne
pas une vue élargie des travaux des ar-
tistes de Bienne et des environs comme
c'était l'idée à l'origine.
9 Les idées de cette exposition sont

trop « étroites ».
# Les œuvres sont jugées signées,

et de ce fait une vraie objectivité n'est
pas possible.

# A Bienne les membres dn jury ne
font pas partie de la Société des Beaux-
Arts, qui de ce fait peut décliner toute
responsabilité.

Nous ajouterons que les expositions
de Noël devraient dorénavant com-
prendre trois catégories : les artistes
professionnels, les artisanaux et les
amateurs.

Pour l'heure une vingtaine de mem-
bres de la Société des Beaux-Arts de
Bienne, dont les travaux ont été refu-
sés au Palais des Congrès participent
à l'exposition contestataire. Parmi eux
signalons des noms connus : Bort, Hel-
bling, Spinnler, Wyss, ZiegeihmuHer.

Lors du vernissage qui aura lien
mercredi soir à la Galerie Pot Art,
M. Max Robert de Moutier, critique
d'art , sera présent. Il n'aura certes
pas la tâche facile.

SAICOURT

(c) Si les membres de la bourgeoisie
de Saicourt ont refusé à l'unanimité de
placer sous la protection de la nature
les anciennes tourbières de Bellelay,
comme le leur demandait M. Schild ,
ancien conservateur des forêts du Jura ,
ils ont, en revanche , accepté, par 14 oui
contre 9 non, l'introduction du suffrage
féminin.

Suffrage féminin introduit

SORVILIER

(c) Peu de changement a la commune
bourgeoise de Sorvilier : le président,
M. Bémy Germiquet, le vice-président,
M. René Germi quet , les conseillers, MM.
Bernard Romy, Willy Germiquet , Fran-
çois Romy, Georges Bouchât et le cais-
sier, M. Marcel Voutat , tous anciens, fu-
rent réélus. Le secrétaire, M. Jacques
Voutat , nouveau , de même que M. Jean-
Pierre Bouchât, entrent au conseil.
Pour la première fois , les femmes parti-
cipaient à ces élections qui , à l'avenir,
n'auront pas lieu tous les deux ans,
mais tous les quatre ans.

Pas de surprise

SONCEBOZ

(c) Samedi et dimanche les électrices
et électeurs de Sonceboz avaient à élire
deux conseillers munici paux . Sur les
quatre candidats , seul M. Oppliger (an-
cien) a été réélu au premier tour. Il y
a donc ballotage entre MM. E. Harnisch
et C. Liithy (nouveau) alors que M. C.
Simon (nouveau) n 'est pas élu.

Un élu au Conseil
municipal

MOUTIER

(c) L'assemblée de commune bourgeoise
de Moutier a réélu deux anciens conseil-
lers, MM. Ami Rougemont et Walter
Gobât, alors que M. Bernard Schaffter
est élu conseiller en remplacement de
M. Paul Schaffter qui se retire après
30 ans à l'exécutif de la corporation
bourgeoise.

Nouveaux conseillers
bourgeois PORRENTRUY

(c) Les participants à la conférence an-
nuelle des directeurs d'écoles profession-
nelles et de commerce du Jura seront re-
çus à l'hôtel de ville de Porrentruy, le
16 décembre prochain. C'est M. Godât,
vice-maire , qui leur souhaitera la bienve-
nue.

Réception

LA HEUTTE

(c) Dans la nuit de vendredi à samedi,
vers 1 heure du matin , un automobilis-
te de Corgément M. Rudolf Steiner, qui
remontait le Vallon , dut freiner derriè-
re un cyclomotoriste qui poussait sa
machine alors qu'une voiture arrivait
en sens inverse. Mais l'automobiliste qui
suivait M. Steiner, et qui arrivait à vi-
ve allure ne put réagir à temps. Sa
machine emboutit si violemment la voi-
ture de Corgémont, qu'il la projeta sur
la gauche puis à travers la chaussée.
Personne n'a été blessé, mais les dégâts
sont importants.

Voiture emboutie

EVILARD

(c) A disparu depuis quelques jours
d'Evilard Carmela Receputo, âgée de
13 ans, écolière de nationalité ita-
lienne. Taille 150 à 155 cm, svelte,
cheveux noirs. Elle parle français et
Italien. Carmela porte un manteau
à carreaux avec col de fourrure bei-
ge et des bottes de daim noir.

D'après les dernières nouvelles que
nous avons pu obtenir , la jeune fille
disparue d'Evilard devrait se trouver
en Italie d'où elle aurait téléphoné à
ses parents.

Disparition d'une
fillette
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ve ! E n c o r e  f * -\
mieux avec nos vé' y , ') ]|U
blonds prestigi- <KX 

^<̂ ^Ec
eux, nos colora- '!:^H§SL^ te)
tions chatoyan- \/ \  f
tes, nos mèches \l I
Coup de soleil. W /

Jeunesse Coiffures
6 coiffeurs-visagistes spécialisés en co-
lorations, décolorations, soins.
Ouvert sans interruption.
Passage Saint-Honoré 2, 2me étage,
ascenseur. Tél. 5 31 33.

1

r*

Par BARBARA CARTLAND
30

Cette dernière joua à la perfection la petite comédie
que l'on attendait d'elle.

—¦ Grand-mère ! s'exclama-t-elle en courant vers le
lit. Quel bonheur de te revoir !

Aria n 'eut que le temps d'apercevoir son expression
sincèrement émue , avant de refermer la porte. Elle
n 'attendit  pas longtemps dans le couloir. Cinq minutes
plus tard, la porte se rouvrait.

— Bonsoir, ma chérie, disait Lola d'un ton tendre,
dors bien. Il faut te soigner , tu sais.

— Je vais dormir, maintenant  que je t'ai vue, ma'
pet i te  chérie.

Lola sortit dans le couloir et le sourire s'effaça de
son visage à la façon d'une lumière qu 'on éteint. Elle
décocha à la jeune fille un regard d'une incroyable
méchanceté et s'éloigna sans un mot.

Aria retourna auprès de la vieille dame qui pleura i t
de bonheur.

— Plus jolie que j amais , dit-elle d'un ton attendri.
Et aussi bonne que jolie. Elle était si heureuse de re-
voir sa vieille grand-maman. Cela valait la peine d'at-
tendre toutes ces années.

Tandis qu 'Aria arrangeait ses oreillers , lui prépa-
rait un verre d'eau et un mouchoir propre , la vieille
dame , tout heureuse, bavardait gaiement. Comme il
arrive si souvent chez les vieillards , le sommeil la sur-
prit au milieu d' une phrase.

Aria ne laissa qu 'une veilleuse brûler dans la cham-
bre , pour que Mrs Hawkins ne fût pas effrayée , si elle
se réveillait  la nuit , de se trouver dans un cadre incon-
nu. Elle entrouvrit la fenêtre et sortit sur la pointe des
p ieds.

Dan Huron désirait sûrement sa présence au salon ,
parmi ses invités , niais Aria n 'eut pas le courage d'y
retourner. Elle préféra sortir au jardin , espérant que
la douce obscurité embaumée soulagerait ses nerfs exas-
pérés par la conduite de Lola et la déception que lui
causait Lord Buckleigh.

S'éloignant de la maison , elle se diri gea vers la rose-
raie. La lune se levait et sa lueur permettait de trouver
facilement les sentiers bordés de buis. A l'extrémité de
la roseraie, se dressait une sorte de petit temp le grec ,
datant de l'époque du roi George et tout couvert de
chèvrefeuille.

Aria s'installa sur un banc, entre deux colonnades.
Quelle longue journée I Elle était fatiguée et il faisait
bon en ce lieu retiré. On n 'entendait  que le bruissement
des feuilles sous la brise et les bruits menus des petits

animaux qui hantent les jardins. Le silence de la nuit
semblait fait  pour la contemplation et la réflexion.

Elle ne savait pas depuis combien de temps elle se
trouvait là , lorsqu 'elle entendit soudain un pas qui s'ap-
prochait. En même temps, elle aperçut le point lumi-
neux d'un cigare , dans l'obscurité.

Immobile , elle espérait que le promeneur dépasse-
rai t  le temple sans la voir , ou retournerait sur ses pas
avant  d'y parvenir. Mais elle comprit que le clair de
lune la rendait fort visible sur son banc et qu 'elle ne
pouvait  passer inaperçue.

Avant qu'elle devinât l'identité du promeneur, il était
déj à auprès d'elle. Mais comment n 'avait-elle pas com-
pris aussitôt qu 'il était le seul à se mouvoir cette grâce
féline héritée de ses ancêtres indiens ?

— Vous aviez sans doute besoin de solitude, Miss
Milbank ?

C'était une constatation plutôt qu 'une question , mais ,
pour Aria , la remarque sonnait  comme une critique.

— Je pensais que vous n 'aviez plus besoin de moi,
Mr Huron.

Elle voulut  se lever , mais il ébaucha un geste comme
pour l'en empêcher et s'assit auprès d'elle.

— J'ai toujours besoin d'une hôtesse pour recevoir ,
lorsque je donne une récep tion . Miss Milbank , je croyais
m'ètre fait comprendre à ce sujet.

—¦ Excusez-moi , bredouilla la jeune fille.
Mais comme il l ' intimidait moins dans le noir , elle

lui exprima ses sentiments avec franchise.
— Vous savez , dans une maison pareille , je ne me

trouve vraiment pas faite pour jouer les hôtesses. Je
ne connais pas vos invités et ce n 'est pas facile de
trouver des sujets de conversation avec eux. J'ai cons-
tamment l'impression de vous desservir plutôt que de
vous servir.

Cette déclaration débitée d'une seule traite , elle se
rendit compte de son aspect puéril.

— Je n 'ai aucun reproche à vous faire , Miss Milbank.
Vous m'avez donné entière satisfaction dans votre rôle
d'hôtesse.

— Merci. Vous êtes vraiment très indulgent.
— Je crois comprendre que vous n 'avez pas l'expé-

rience de ce genre de vie, n 'est-ce pas ?
— En effet.
— Cela vous plaît-il ?
Surprise par cette question , Aria se tourna vers son

employeur. Sous la lueur de la lune , son visage était
énigmatique et ses yeux sombres ne révélaient rien de
sa pensée.

— Vous désirez que je vous réponde sans détour ?
demanda-t-elle.

— Naturellement. Pourquoi pas ?
— Parce que la vérité fait souvent une entorse à la

politesse. Vous m'avez demandé si j'aime ce genre de
vie ? Eh bien non ! Non et non. Bien qu 'elle exerce sur
moi une certaine fascination. Mais , je ne sais pour-
quoi , je la trouve tellement factice. Il ne devrait pas
être permis de mener une telle existence luxueuse et
inutile.

—¦ Inutile ? La plupart de ces personnes ont réussi
grâce à leur travail.

— Le mot inutile n'avait pas ce sens-là dans ma
pensée, corrigea la jeune fille. Je voulais dire...

Elle s'interrompit, incapable d'exprimer ce qu 'elle
éprouvait. Elle songeait à Lola Carlo, si dure , égoïste ,
ramenant tout à elle, incapable d'aimer même une per-
sonne de sa famille. Pourtant , il était exact que Lola
avait beaucoup travaillé pour réussir.

Et Lord Buckleigh ? Son charme, sa façon de faire
des déclarations enflammées — mais superficielles...
En réalité, quelle était sa contribution à l'existence, en
dehors de sa gaieté communicative, de son vernis su-
perficiel , de ses bonnes manières et de ses qualités de
causeur ? Et pourtant , lui aussi travaillait à sa façon.
Il s'occupait des affaires de Dan Huron , choisissait ses
poneys de polo, l'introduisait dans un milieu très sélect.

(A  suivre)
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Dans l'ouvrage « Neuchâtel et la Suisse », publié par le Conseil d'Etat (1), il appar-
tenait à M. Louis-Edouard Roulet de nous faire entrer dans le vif du sujet, c'est-à-
dire de traiter des circonstances mouvementées et jusqu'ici controversées, à
l'issue desquelles la principauté fut acc ueillie au sein de la Confédération en
qualité de vingt et unième canton suisse. Ce sujet de ('«inclusion» ou du «canton-
nement », comme on disait en 1814, de notre pays, avait déjà été traité, voici
tantôt soixante ans, par Arthur Piaget. Il n'en reste pas moins vrai que l'on recon-
naîtra à l'auteur de 1969, le mérite de l'avoir renouvelé de fond en comble, en
reprenant le problème à zéro, et en s'aidant, particulièrement aux Archives fédé-
rales, de documents que n'avait pas connus son prédécesseur. Ce qui, tout naturel-
lement, l'amène à apporter de fortes nuances aux jugements portés sur les choses
et les gens par l'auteur de la « Révolution neuchâteloise. »

Quoi qu il en soit, en mai 1792, au moment où la
France révolutionnaire se disposait à affronter l'Europe
monarchique, la Diète fédérale décida d'inclure Neu-
châtel dans la zone de la neutralité suisse, ce que,
faute de l'unanimité des cantons, le Conseil d'Etat de
la principauté n'avait pas réussi à obtenir jusqu'ici.
Notre territoire et nos concitoyens échappèrent de la
sorte à l'invasion dont fut victime l'évêché de Bâle.
Le roi de Prusse s'étant retiré de la coalition en 1795,
ses sujets neuchâtelois furent pareillement épargnés
par le Directoire qui cultivait son amitié, quand la catas-
trophe, en 1798, s'abattit sur la Confédération des
Treize cantons, et le Premier consul, puis l'empe-
reur observèrent la même ligne de conduite vis-à-
vis de Neuchâtel, entre 1799r et la bataille d'Austerlitz
(2.12.1805).

Au lendemain de cette mémorable journée, le roi
Frédéric-Guillaume III, appâté par l'offre du royaume
de Hanovre, se résolut à abandonner ses principautés
de Clèves et de Neuchâtel à Napoléon et celle d'Ans-
pach à la Bavière. Quelque avantageux que fût pour
lui cet échange territorial, définitivement sanctionné
par le traité de Paris du 15 février 1806, il n'en cons-
tituait pas moins une flagrante violation des engage-
ments pris en 1707 par son ancêtre Frédéric 1er, et
qu'il avait lui-même renouvelés lors de son accession
au trône en 1797. Aussi bien, tant le ministre de Prusse
Jean-Pierre Chambrier d'Oleyres, que le Conseil d'Etat
de Neuchâtel turent-ils mis en présence du fait
accompli.

Comme chacun sait, j'empereur rétrocéda la prin-
cipauté de Neuchâtel au maréchal Berthier, major
général de la Grande armée. Ainsi, notre petit pays
entra-t-iil dans l'orbite de l'Empire français et fut-il
astreint au régime du Blocus continental qui porta à
ses industries, naguère si florissantes, des toiles peintes
et de la dentelle, un coup dont elles ne devaient jamais
se relever. On en était là, quand, à la suite de la
bataille de Leipzig (16-18.10.1813), Napoléon se vit
contraint d'abandonner l'Allemagne et de faire passer
les débris de ses armées sur la rive gauche du Rhin.
En présence de cette situation, la Diète fédérale réunie
à Zurich proclama, le 18 novembre, la neutralité de la
Suisse, mais dans la nuit du 20 au 21 décembre suivant,
les Autrichiens franchirent nos frontières entre Bâle et
Schaffhouse, avec l'approbation de leurs alliés russes
et prussiens.

Territoire ennemi?
Aucune résistance n'étant opposée aux envahisseurs

qui se présentaient en libérateurs, qu'allait devenir la
principauté que le maréchal Berthier — ce qu'on igno-
rait avant M. Louis-Edouard Roulet — venait de ratta-
cher à la Confédération du Rhin ? Allait-elle de ce
fait, être considérée comme territoire ennemi par les
Autrichiens qui doublaient les étapes ?

Sans attendre le passage du Rhin par les alliés, le
procureur général Georges de Rougemont (1758-1824)
espérait conjurer cette menace, en obtenant le « can-
tonnement » de notre pays qui bénéficierait de la sorte
de la neutralité suisse. A cet effet, notre Etat prendrait
la forme d'une république plus ou moins aristocratique,
ce qui, par parenthèses, impliquerait la refonte de nos
institutions et, particulièrement, la suppression des
bourgeoisies.

Chambrier d'Oleyres (1753-1821) ne voyait pas si
loin. Une « alliance intime avec la Confédération hel-
vétique » lui semblait devoir nous fournir autant de
garanties que l'« inclusion. » D'autre part, la réforme
interne qu'envisageait le procureur général, lui semblait
utopique. Mais encore, la situation s'aggravant entre
Bâle et Schaffhouse, le ministre de Prusse en Suisse

ne voyait de salut pour ses concitoyens, que dans la
restauration de Frédéric-Guillaume III sur son trône de
Neuchâtel. Ceci fait , les Autrichiens ne pourraient que
ménager les sujets de leur allié prussien.

Le choc fut vif entre ces deux hommes qu'animaient
des conceptions politiques aussi différentes, d'autant
plus que leurs personnalités s'opposaient : Chambrier ,
plus attentif à la conjoncture européenne ; Rougemont,
plus empreint de la tradition du terroir. On n'en ratifiera
pas moins le jugement que porte l'auteur sur cette
controverse (p. 159) : «Qu'il y ait eu aussi, des deux
côtés, le souci très pur de sauver le pays, c'est l'évi-
dence même. »

Le 23 décembre 1813, l'avant-garde autrichienne
était accueilie au pont de Thielle par les autorités
neuchâteloises. Dans ces conditions, le programme de
« cantonnement », tel que le concevait Rougemont fût
venu comme grêle après vendanges. Aussi bien, Cham-
brier d'Oleyres, envoyé au-devant des coalisés, en
mission exploratoire, comme on dit aujourd'hui, prit-il
sur lui de solliciter du roi de Prusse la reprise de sa
principauté. Ce qui fut fait en vertu d'un rescrit de
Frédéric-Guillaume III en date du 9 janvier 1814, mais ,
comme le marque opportunément M. Roulet, sans que
le Conseil d'Etat ni les bourgeoisies eussent été admis
à donner leur avis, et, le 7 février, on érigea au pont
de Thielle, à Vaumarcus et aux Verrières, des poteaux
noirs et blancs et surmontés de l'aigle prussienne.

Napoléon relégué à l île d Elbe, le traite de Pans
du 30 mai 1814 attribuait à la Suisse les territoires du
Valais, de Genève et de Neuchâtel, en incluant dans
la principauté la commune du Cerneux-Péquignot.
D'autre part, le maréchal Berthier qui s'était rallié aux
Bourbons, avait renoncé à ses droits sur notre pays, en
échange d'une pension que lui verserait Frédéric-
Guillaume III. Il ne restait plus donc qu'à régler les
conditions auxquelles la principauté deviendrait canton
suisse.

Dédale d'intrigues
Mais ce ne fut pas une petite affaire. Au congrès de

Vienne, le général Knesebeck qui faisait partie de la
délégation prussienne, allait qualifier la Suisse de
« coin coassant de l'Europe », et l'on ne saurait lui
donner tort en présence du gâchis et de la zizanie
qui régnaient à la Diète de Zurich, laquelle, à la suite
de l'abrogation de l'Acte de médiation, entreprenait de
reconstruire une nouvelle Confédération. Berne, en
effet , et les trois Waldstaetten s'affrontaient avec les
cantons de 1803 qui refusaient de rentrer sous leur
domination. Et chacun portait ses griefs devant le
concert européen au sein duquel le tzar Alexandre
s'érigeait en protecteur des indépendances vaudoise
et argovienne, alors que Mettemich, en soutenant
les revendications bernoises, espérait faire prévaloir
en Suisse l'influence de l'Autriche.

Au milieu de ce dédale d'intrigues, nous disposons
d'un guide très sûr en la personne de M. Roulet.
Somme toute, la Prusse voulait une Suisse forte , plus
capable que la Confédération précédente, de s'opposer
à une quelconque récidive de l'impérialisme français ,
mais elle la voulait en même temps soustraite à l'in-
fluence autrichienne. En ce qui concerne la principauté
de Neuchâtel, le cabinet de Berlin entendait qu'elle
fût mise au bénéfice de la neutralité suisse , ce qui
n'allait pas sans son inclusion en qualité de canton à
part entière, et Chambrier d'Oleyres, en sa qualité de
ministre de Prusse en Suisse , fut chargé de négocier
l'affaire avec la Diète.

La négociation fut épineuse, car les cantons n'admet-
taient pas que, par le truchement des députés neuchâ-
telois à la Diète, le roi de Prusse pût avoir son mot

Jean-Pierre
de Chambrier
d'Oleyres ,
ministre
de Prusse
en Suisse,
puis gouverneur
de la principauté
de Neuchâtel.

à dire dans les affaires fédérales , et pas davantage
qu'une décision votée par la Diète dût être soumise
à la ratification de Berlin pour devenir exécutoire dans
le canton-principauté. D'autre part, si certains cantons
catholiques répugnaient à l'admission d'un nouveau
confédéré protestant , Neuchâtel semblait bien aristo-
cratique au camp des libéraux.

L'admission
Le renforcement des pouvoirs du Conseil d'Eta t, et

la déclaration royale du 18 juin 1814, aux termes de
laquelle : « l'exécution des engagements que l'Etat de
Neuchâtel contractera comme membre de la Confédé-
ration, concerne exclusivement te gouvernement dudit
lieu », réduisirent la difficulté et désarmèrent la plupart
des oppositions. En fin de compte, le 12 septembre
1814, l'admission de Neuchâtel fut votée par 13 voix
sur 17 cantons et 4 demi-cantons présents à la Diète
de Zurich.

Par ailleurs, Chambrier d'Oleyres, de concert avec
ses collègues russe, autrichien et anglais, était intervenu
énergiquement à la Diète pour hâter la conclusion du
Pacte fédéral. Conformément à ses instructions, il
découragea les prétentions de Berne et des petits
cantons sur leurs anciens sujets. Mais, ce faisant, force
lui fut bien de repousser les avances qui lui venaient
de l'Erguel où de nombreux citoyens de la Neuveville,
du plateau de Diesse, du vallon de Saint-Imier et de
la prévôté de Moutiers réclamaient leur réunion à
Neuchâtel. En accueillant leur demande, il eût privé
Berne de toute compensation de ses pertes de 1798,
et la crise de la Diète de Zurich eût risqué de tourner
au tragique...

Premiers pas dans la vie fédérale
On pourrait en demeurer là, mais on ferait tort aux

excellents chapitres que MM. Alfred Schnegg et Fran-
çois Faessler ont consacrés à ce que l'on pourrait appe-
ler la vie fédérale de notre patrie neuchâteloise entre
1815 et ce troisième tiers du XXe siècle.

L'histoire du canton-principauté de M. Schnegg,
complète et prolonge l'histoire de la révolution neu-
châteloise que le regretté Arthur Piaget laissa ina-
chevée. Elle fait apparaître bien clairement qu'en
préconisant la solution du « cantonnement », quitte à
rompre avec la maison de Hohenzollern et à instituer
un pouvoir exécutif fort à Neuchâtel, Georges de Rou-
gemont avait une vision plus claire des nécessités
locales de l'époque, que son rival Chambrier d'Oleyres.

Ce n'est pas, au reste, que l'auteur dissimule au
lecteur les bienfaits de l'Ancien Régime qui, de la
Restauration à la révolution de 1848, fut la prolon-
gation chez nous de ce que l'on appelait au XVIIIe
siècle, le « despotisme éclairé ». Il reconnaît que la
constitution octroyée en 1815 par Frédéric-Guillaume III
à sa principauté jurassienne, était plus libérale que celle
de certains cantons suisses. Il fait ressortir la parfaite
intégrité des membres du Conseil d'Etat et des agents
du pouvoir. Il note les progrès économiques et sociaux
réalisés dans notre canton sous leur gouvernement.

Mais, parallèlement, il met en lumière les faiblesses
inhérentes au pouvoir oligarchique du canton-princi-
pauté : son exclusivisme résultant du système de la
cooptation ; son étroitesse d'esprit qu'on pourrait attri-
buer au piétisme, alors qu'à la génération précédente,
la « philosophie » avait soufflé à pleins bords dans
les salons aristocratiques du chef-lieu, et surtout son
impuissance en présence d'un fouillis de privilèges, de
coutumes et de libertés hérités d'un passé séculaire ; et
quand, dans l'intérêt d'une réforme, on ne venait pas
buter sur les droits des bourgeoisies, on s'entendait
rappeler les Articles généraux de 1707 qui privaient
l'Etat de ses ressources de l'impôt direct.

Brochant sur le tout, le système d'union personnelle
entre la principauté de Neuchâtel et le royaume de
Prusse , s'il était concevable aux yeux des spécialistes
du droit international, échappait à la compréhension de
l'opinion dans les cantons confédérés, touchés les uns
après les autres par l'esprit de la « Régénération. »
D'autre part, si, de 1816 à 1846, la population du
canton passe de 53,600 à 68,200 habitants, la part des
confédérés s'élève de 10,600 à 19,500 durant la même
période, et la plupart de ces immigrés ne professent
pas pour la dynastie de Hohenzollern les sentiments

d attachement quasi mystiques qui régnent à la Sagne
et aux Ponts-de-Martel. Enfin, dans les villes, comme
M. Schnegg l'a clairement démontré, la génération
montante se détache progressivement de la monarchie.

A la suite de la tentative révolutionnaire d'Alphonse
Bourquin (1831), les autorités royalistes cherchèrent le
unissant Neuchâtel à la Suisse, mais Frédéric-Guillaume III
refusa de les suivre dans cette voie, et, dès lors,
III refusa de les suivre dans cette voie, et, dès lors,
la politique fédérale du pouvoir consista à contrecarrer
en toutes circonstances les efforts de ceux qui, à la
Diète, s'efforçaient pour des raisons de bon sens ,
d'amender le Pacte de 1815 et de faire de la Confé-
dération d'Etats, issue de la Diète de Zurich, un Etat
fédératif. '

Mais ce faisant , sans même compter l'hostilité des
radicajux, qui, dès. juillet 1847, se sont assurés de l̂ ,,
majorité à la Diète, le régime au pouvoir à Neuchâtel,
s'est encore aliéné en Suisse et sur place les milieux
de l'industrie, du commerce et de l'armée... On sait
la suite.

L'apport de Neuchâtel a la Suisse
Il appartenait à M. François Faessler de nous présen-

ter l'apport de la République et canton de Neuchâtel
à l'histoire de la Suisse , sous le régime des constitutions
fédérales de 1848 et 1874. Et le moins qu'on puisse
dire, c'est qu'il a fait œuvre excellente.

Rien de plus utile, effectivement que le tableau
qu'il nous présente (pp. 387-388) des 120 votations
fédéra les qui, entre 1874 et 1960, appelèrent aux urnes
les électeurs de nos vingt-deux cantons . Quelque
individualistes que soient nos concitoyens du Haut et
du Bas, on ne dénombre, en effet , que dix-neuf scru-
tins à l'issue desquels leurs « oui » ou leurs « non »
ne furent pas confirmés par la majorité du peuple
suisse.

Pages 408 et 409, nous trouvons le tableau des 103
conseillers nationaux et conseillers aux Etats qui, entre
1848 et 1967, siégèrent au parlement fédéral, et parmi
lesquels on dénombre 73 radicaux, 17 libéraux, 11
socialistes, un progressiste-national et un « popiste. »
Relevons que sous le régime du scrutin majoritaire qui
prit fin en 1919, il fallut , respectivement , attendre 1895
et 191 1 pour voir les partis libéral et socialiste envoyer
un représentant au Conseil national. L' auteur , enfin, a
consacré une notice à chacun des cinq conseillers fédé-
raux que notre canton a donnés à la Confédération,
soit Eugène Borel (1872-1875), Numa Droz (1875-1892),
Robert Comtesse (1899-1912), Louis Perrier (191 2-1913)
et Max Petitpierre (1944-1961).

Mais encore, il faut savoir gré à M. François Faessler
de nous avoir, dans le cadre de sa contribution, donné
une excellente histoire contemporaine de notre canton,
et de l'avoir fait dans un esprit de scrupuleuse impar-
tialité.

Nous voyons défiler de la sorte le film contrasté de
nos destinées sous le régime de la République : la
contre-révolution de 1856, la querelle des chemins de
fer neuchâtelois, l'internement des « Bourbaki » (1871),
la correction des eaux du Jura , la naissance du mou-
vement ouvrier, les polémiques de la Première Guerre
mondiale et la grève générale de 1918, l'affreuse
dépression économique des années 1932-1937 et la
restauration de notre industrie horlogère, le service
actif 1939-1945 et la sinistre croix gammée flottant sur
le château de Joux, la « haute conjoncture » dans
laquelle nous sommes engagés depuis 1945.

Remarquons à ce propos que l'ancien président
du Connseil communal du Locle se trouvait tout désigné
pour traiter de cette période durant laquelle les pro-
blèmes économiques et sociaux ont joué le rôle que
l'on sait , et ont affecté nos montagnes avec une ri-
gueur que le vignoble n'a connue que par contre-
coup.

X X X

Nous voici à notre conclusion. Et nous conclurons
en disant que si « Neuchâtel et la Suisse » honore
grandement les quatre auteurs qui ont contribué à
sa rédaction, l'ouvrage que nous avons analysé, ho-
nore aussi le Conseil d'Etat neuchâtelois qui a su
consentir à l'œuvre de MM. Léon Montandon, Louis-
Edouard Roulet, Alfred Schnegg et François Faessler ,
l'édition dont elle était digne.

Eddy BAUER

(1) Voir notre édition du 28 novembre.
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* De j oyeuses lêtes * *avec *
| les spécialités de la Treille

/ Potages français:
|psï Soupe de poissons « Morvandelles » le sachet 1.90

Bisque d'écrevisses « Morvandelles » le sachet 1.90
Bisque de homard « Morvandelles » le sachet 1.90

|Éj  SgH Bisque de homard « Liebig » boîte 400 g 5.15
ÉpS I Soupe de tortue « Liebig » boîte 400 g 4.95
%Mm f Potage cresson de fontaine le sachet 1.60
É|Él II Soupe à l'oignon le sachet 1.40?

¦pl Foie gras truffe «Feyel» EUX
jjj truffes du Périgord :
||̂ |t|t? 5|f| Bloc — Portionnette — Jumeaux 

et 
triplés en tranches —

|||| ï Terrine — Rouleaux — Mousse de foie d'oie
p|f Truffes du Périgord brossées à partir de 5.40
||i< j  Ril lettes Martin boîte 158 g 2.70

IffeÊ Surgelés Gold Star :
|P||| f |̂S i Crevettes — Truites — Escargots — Cuisses de grenouilles

$%?W%m.f ' * Saumon fumé — Foie de dorsch — Moules et huîtres

^MÎ Hl̂  
fumées 

— 
Crabes 

— 
Homard 

— Caviar
llllll Élili.' i
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^̂ feî p?teii^te Croustade de viande de bœuf

IlÉ llp? ' Croustade de steak aux champ ignons

hiïiÊÊÈÊ'̂¦ ¦¦¦• ¦'.¦• tete-j Croustade de poulet

'JÊFMÈfî ï Rognonnade en croûte — Timbale de fruits de mer —
^̂ ^̂ ^̂ ÊÊL^̂ M:. Gratin de lasagne — Aubergines à la provençale —
m&>MÊÊÊs&fâÊc^%£Ï:ï Cannelloni Lustucru

mmm I i -Ê K Ê m l -  Légumes:
^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ¦f t Choix de légumes des Gourmets boîte 1/1 3.65

WÊÊÈm!F$ÈË' Pe,lfs pols et laltus boîte 1/ 1 2.45

^̂ ^̂ ^̂ ^̂ * 'ï-v.-' Céleri en branches boîte 6/4 4.45

WÊ̂ ÊÊÊÈÊÊ-. Fenouil boîte 6 4 3.40

^^w^^f 
Scorsonères debout ou couchées — Laitue —

F%,J f̂> *' î Cœurs et fonds d'artichauts — Cœurs de palmier —
l|| ||Pl| lP ii  ̂ / 

Pointes 
de 

bambous , etc.

^^^Mf- 
Fruits

: |
^̂ ^^^̂ ^̂ ^M» / Noix de lotus — Lychees — Cumquats —
^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ Sf¦ ? Mangues — Goldenbernes, etc.

pl Cake danois
m̂mÈËÈlÊFW/ i  au rhum 289 g 4.20
^̂ ^̂ ^̂ KÉ .1 au rhum 400 g 4.90

'mm, *>/ Tourtes glacées
w (10 à 12 personnes)

" T " Sabayon — Vacherin moka —
W Parfait glacé 10.50

Oranges au Grand Marnier - Marrons glacés
au Whisky ou Cognac - Cerises au Maraschino
Grand choix de Vins, Liqueurs, Mousseux,

* Champagne w
Paniers garnis à partir d. 23.- *

Avec timbres coop

CARACTÈRES S.A. - NEUCHATEL

chercha

UNE COMMIS
D'ATELIER

pour le contrôle de la distribution du travail.

Personnes de nationalité suisse ou étrangère au
bénéfice du permis C, ou hors plafonnement , sont
invitées à adresser une offre manuscrite au chef
du personnel de Caractères S. A., rue du Plan 30,

2000 Neuchâtel.

Wz%%k Tour notre agence générale de Neuehâ- |l| l|l
||1111 tel , nous cherchons : lllill

¦p employé de bureau jjj
||§11 § âgé de 22 à 30 ans pour notre Service 2ÉË|I1
llllp des attestations-auto ; wÊ^

ék employée de bureau jp
||lll§ de langue materne l le  f rançaise , habi le  pl|l§
«IIIIIP sténodactylographie. Age désiré : de 20 ||flllp

||| |P NOUS DEMANDONS : ÉfllP
||1§P Init iat ive et ponctualité dans le travail. |||l§p

wÊÊ NOUS OFFRONS : ÉlIP
|lf|lp Activité intéressante. Bonne rémunéra- ?||llfll
||§ |1P tion. Conditions de travail agréables. Él||lf
SÉlllI Semaine de cinq jours. Prestations so- É|§1ËI
|l||lf ciales étendues. WÊÊÊ

Wmzk Adresser les offres manuscrites , avec l|||||I
IIIIIP curriculum vitae , copies de certificats , |||| l|l
$É||P prétentions de salaire et photographie , fflllp

^^^p 
Agence générale de Neuchâtel , direc- |l|l|ll

11I1P André Berthoud , Sainl-Honoré 2, #1111
WËB 2(^01 Neuchâtel. plp

MAISON AFFILIÉE À ÉBAUCHES S.A.

Dans l'optique de notre agrandis-
sement à

M A R I N
notre SERVICE DES ACHATS
cherche, pour entrée immédiate ,
une

SECRÉTAIR E
de langue maternelle française ou
allemande , avec de bonnes con-
naissances de français.

Cette collaboratrice aura pour tâcbe
la correspondance , divers travaux
administratifs , ainsi que des con-
tacts avec nos fournisseurs.

Si vous aimez un travail varié et
intéressant , nous vous remercions

I

des offres de service que vous
voudrez bien adresser à
DERBY S.A., 4, p lace de la Gare ,
2000 Neuchâtel
Tél. 5 06 02

Nous engageons :
pour le département « Accumulateurs »

ouvriers
^/T f -) t l  . '. \ t  (( if yQO

Pour l'atelier de presses pour matières
plastiques

ouvriers pour travail en 2 équipes
(Horaire 0 4 h -I3 h l 8  ou 13 h 18 - 22 h 36)
Service de transport pour le début de
l'équipe du matin assuré par nos soins.
Pour le département « Montage des appa-
reils électroniques »

ré g leurs de relais
et

poseurs de torons
pour centraux télé phoniques.
Travaux propres et bien rétribués. Candi-
dats débutants seraient formés par nos
soins.

• 

Semaine de 5 jours.
Entrée immédiate ou à convenir.

_. E«TDr,MA Prière d'adresser offres, de se présenterELECTRONA ou de té |épnoner à
t ) Electrona S.A., 2017 Boudry (NE)
w Tél. (038) 6 42 46

jrJE. IM.j— j
Sablons 48 NEUCHATEL

cherche pour son département réglage

pifonneuse

I

compfeuse sur
spiromatic
jeune employé
pour différents travaux de réglages,

une fournifurisfe
En atelier exclusivement.

Téléphoner au (038) 4 57 47 ou se présenter.
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Hi CABLES CORTAILL O D |
Par suite de l'extension de notre bureau des méthodes , nous désirons
engager :

TECHNICIEN DES MÉTHODES I
AGENT D'ÉTUDE DU TRAVAIL I
Nous cherchons, pour ces postes nouvellement créés, un agent des
méthodes formé et un agent d'étude du travail possédant une forma-
tion de mécanicien ou électricien et ayant suivi les cours BTE ou ASET.
En cas de nécessité, le candidat sera formé par nos soins.
Les personnes engagées se verront confier par la suite des études à
exécuter de manière indépendante. - - ¦- > . l
Nous offrons :

— situation stable ï
— activité très intéressante et variée
—¦ salaire correspondant aux capacités
— climat de travail agréable
¦— institutions sociales modernes.

Les candidats sont invités à adresser leurs offres accompagnées des
documents d'usage, au Service du personnel, Câbles Electriques,
2016 Cortaillod, tél. (038) 6 42 42.

La Compagnie des Tramways
de Neuchâtel

engage :

des contrôleurs-conducteurs
personnel féminin également

tramways - trolleybus - autobus - funiculaires.
Formés aux frais de la compagnie ;

1 monteur de lignes
1 sellier
1 mécanicien-électricien
1 mécanicien

pour ses ateliers de l'Evole ; semaine de 5 jours.

Les candidats(es), âgés(es) de 20 à 35 ans, ayant le
sens des responsabilités, désirant se créer une si-
tuation stable, peuvent se présenter ou écrire à la
Direction, quai Philippe-Godet 5.

a3<  ̂
Je m'intéresse à un emploi de :

Nom : 

Prénom : 

Rue : 

Localité : _^ 



(-FAN- v,
Réception centrale:

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 5 65 01

Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts au public

de 8 heures à midi et de 13 h 45

à 18 h 10, sauf le samedi. 

Tous nos bureaux peuvent être atteints
par téléphone de 7 h 30 à 12 heures et
de 13 h 45 à 18 heures. En dehors de
ces heures, une permanence est ouverte,
du dimanche au vendredi soir de 20 h 30
à 0 h 30. La rédaction répond ensuite
aux appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à
17 heures peuvent paraître le surlende-
main. Pour le numéro du lundi, les
grandes annonces doivent parvenir à
notre bureau le vendredi avant 9 heures
et les petites annonces, le vendredi éga-
lement avant 11 heures. Pour le mardi ,
le lundi jusqu 'à 8 h 15.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis mor-
tuaires sont reçus à notre bureau jus-
qu'à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu 'à 23 heures, ils peuvent être glis-
sés dans la boîte aux lettres du journal
située à la rue Saint-Maurice 4, dans
le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir Jus-
qu'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu'à
23 heures, nous n'acceptons plus que
des avis tardifs dont la hauteur est
fixée au maximum à 50 millimètres et
de 50 millimètres pour les réclames.

la veille avant 8 h 30
Pour le lundi : le vendredi ayant 8 h 30

Tarif des abonnements
SUISSE :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
56— 28.50 14.50 5.50

ÉTRANGER :
1 an 6 mois 3 mois 1 mois
90.— 46.— 24— 8.50

Espagne, Turquie, Grande-Bretagne,
Yougoslavie et les pays d'outre-mer :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
95— 52.— 27— 10.—

Délais pour les
changements d'adresse
(minimum 1 semaine)

la veille ayant 8 h 30
Pour le lundi : le vendredi

avant 8 h 30
Les changements d'adresse en Suisse
sont gratuits. A l'étranger : frais de

port en plus.

MÉCOICIEN -
CONSTRUCTEUR
nombreuses années de pratique, spécialisé en
micro-mécanique, bonnes connaissances en élec-
tronique et hologerie, cherche à entrer en rela-
tion avec industriels en vue de collaborer à la
recherche, au montage de prototypes, à la cons-
truction en micromécanique, petite mécanique ou
appareils électro-mécaniques.
Grand local à disposition à la Chaux-de-Fonds.

Faire offres sous chiffres P 11- 131,025 à Publi-
citas SA., 2300 la Chaux-de-Fonds.

Brasserie du Cardinal S.A.
entrepôt de Neuchâtel , cherche

chauffeur
poids lourd et
convoyeur

Semaine de 5 jours. Prestations sociales d'une
grande entreprise.

S'adresser à la direction régionale de Neuchâtel ,
Crèt-Taconnet 14. Tél. (038) 5 11 04.

A
À W J S k  DESSINATEUR
en génie civil ou bâ t iment  serait engagé tout de sui te  ou pour date  à
convenir.

Rayon d'activité : Neuchâtel - la Neuveville.
Nous demandons : personne sérieuse, ayant  esprit d'initiative.

Nous offrons : situation stable. Activité variée. Conditions d'engagement
avantageuses. Prestations sociales d'une grande entreprise.

Prière d'adresser les offres manuscrites, avec curr iculum vitae , copies de
certificats et prétent ions de salaire , à la Direc t ion  de
P. Andrey & Cie S.A., H.-R . Schmalz S.A., Travaux publics, 2000 Neuchâtel ,

Discrétion assurée. i

PAPETERIES DE SERRIÈRES S.A.
Nous engageons immédiatement
ou pour date à convenir des

OUVRIERS
pour le travail d'équipe ou le

travail de jour ;

mécaniciens et tourneurs
qualifiés

pour les réparations et l'entre-
tien des machines

Les personnes intéressées, de na-
tioii i i l i té  suisse, ou étrangère avec
permis d'établissement , voudront
bien écrire ou se présenter à la

Direction de Papeteries
de Serrières S.A.,

2003 Neuchâtel-Serrières.
Tél. (038) 5 75 75.

\mmmmmmmmmmmimmmm^mmm̂ mmmmmmmmmmmmmmmm

V - , ¦:.:¦ . i  — "

. sMrin i&i; '¦'<¦-}&&

BJù-aJUiJiii X IIUBMIL ÎI I\»IMMIBKHI '

Garage de la place engagerait

un mécanicien sur autos
hors plafonnement ; bon sa-
laire. Tél. (038) 3 33 71.

Bar de la place cherche, pour en-
trée immédiate ou à convenir ,

sommelière
présentant bien , sérieuse et de
confiance.

Faire offres sous chiffres AJ 3004
au bureau du journal.

ÇàmecmoM
ACTIVITÉ ACCESSOIRE

- Relations humaines >
Nous cherchons , pour début jan-
vier 1970, collaborateurs (triées )
pour les régions suivantes : Ge-
nève , Neuchâtel , Jura bernois , bas
Valais , Lausanne.
Travail intéressant , gains appré-
ciables pour personnes ayant de
l'entregent et pouvant mettre vé-
hicule à disposition.
Faire offres écrites à
SELECTRON UNIVERS AL S.A.,
av. du Léman 56, 1005 Lausanne.

, On cherché \ ; •>' A

vendeuse
¦V-.te; ou à'ïttè-vendeuse. . "m**

Semaine de cinq jotirs.
MV^S'adfessete-â' - -W- laiterie B i l l ,

v Treille 5, Neuchâtel.
Tél. 526 36. ' "• ¦- ' ' • ¦  - i

- H. SCHMOCKER,
mécanique de précision
Sauges - Saint-Aubin
engage '

mécanicien
ou aide-mécanicien

dé nationalité suisse, ou étran-
ger avec permis d'établisse-

"¦• ment. Avantages sociaux.
Tél.,; (03,8) '6 76 51,

Atelier mécanique, à Corcelles,
cherche, pour entrée immédiate
ou à convenir,

' ! s v'

ouvrières
habiles et consciencieuses pour
travaux faciles.
Bons salaires. Caisse de re-
traite.

Faire offres par tél. 813 05.

Dame expérimentée
sachant bien cuisiner , est cherchée par
dame âgée, pour l'entretien de son mé-
nage soign é, dans petite villa tout con-
fort. .
S'adresser à Mme Rehwagen ,
Poudrières 121, Neuchâtel .
TéL (038) 5 79 60.

Hôtel de l'Etoile, Colombier,
engage

sommelier (ère)
connaissant les deux services.
Tél. 6 33 62

CARACTÈRES S.A. - NEUCHATEL

cherche

EMPLOYÉE
pour son service facturation - expédition,

et

PERFORATRICE-
VERIFICATRICE

Possibilité de travailler comme opératrice
après mise au courant par nos soins.

Postes intéressants et variés pour personnes
qualifiées et ayant de l'initiative.

Personnes de langue maternelle française sont
invitées à adresser une offre avec curriculum
vitae au chef du personnel de Caractères S. A.,

30, rue du Plan, 2000 Neuchâtel.

Fabrique des branches annexes de l'horlogerie,
engage

¦

électromécanicien
Nous demandons :
— personne capable et sérieuse ;
— si possible expérience du métier ;
—- ' esprit de collaboration et sociabilité.

i¦' ] Nous offrons :
— une place stable et bien rétribuée ;

. .,. ;. —' . un travail varié ;
— des avantages sociaux (caisse de retraite,

; .>., ¦'¦ -, j etc.) ' .;.¦ ', .. . .  >0 . . :¦ . • :-- . . ¦. .-¦.
Adresser offres • manuscrit̂ , • avec curriculum

* '- ¦¦¦• ¦ • ••¦ ¦'• • ¦" vi tae  et cer t i f icats ,- à EM 3000 au bureau du
journal.

_ \ 

W 'finit BnwsnBÎBHlHH ¦

engage

décalqueuses
éventuellement formation assurée par nos
soins à jeunes filles habiles ;

visiteuse
ains i  que des

ouvrières
pour nos départements montage et facettage ;
travaux propres et intéressants ; emploi à la
demi-journée accepté. Entrée immédiate ou
début janvier , après nos vacances d'hiver.

Faire offres  ou se présenter. Tél. (038) 5 84 44

i L'annonce
reflet vivant
du marché
dans votre
journal

La Société de développement de
Rienne et des environs cherche
une

SECRÉTAIRE
pour le bureau officiel de rensei-
gnements.

Age : 25 ans au moins.
Qualités : amabilité , sens de l'or-
ganisation , aimant le contact avec
le public , sachant, travailler de
façon indépendante et assumer
des responsabil i tés.
Langues : langue maternelle fran-
çaise, excellente connaissance de
l'allemand , connaissance de l'an-
glais.
Tâches : traiter la correspondance,
diriger le service de renseigne-
ments, assurer le service des lo-
gements lors de congrès.
Entrée en fonction : le 1er février
ou date à convenir.
Travail varié , place intéressante.
Une mise au courant sera fai te
par la titulaire actuelle.

Adresser offres  écrites , avec pré-
tentions de salaire , à
M. Marcel Hirschi , préfet ,
président de la Société de déve-
loppement de Bienne et des en-
virons , préfec ture , 2500 Bienne.

TRADUCTEUR
diplômé donne des
leçons particulières.
Tél. 5 91 92.

Nous la possédons
certainement cette

OCCASION
« CHOC »
que vous
recherchez.

MACHINES
A LAVER
MACHINES
A COUDRE
toutes grandes
marques.
Prix dérisoires,
garanties, puisque
révisées dans nos
ateliers.
Documentation
gratuite.
Démonstration
de machines à
coudre chez vous ,
sans engagement .
Grandes facil i tés
de paiement.
Service partout.
SUPERMÉNAGER
ET TOUTCOUTUHE
Gare 15,
1820 Montreux,
tél . (021) 62 49 84
et 62 44 62.

A l'achat d'un
nouveau modèle

Nous
reprenons
au gros

prix :
machines à laver

RIBER,
INDESIT,
HOOVER,

MIELE

même très anciens
modèles.

Le Discount
du Vignoble

A. Fornachon
BEVAIX

Tél. (038) 6 63 37

COUTURE
Transformations

et retouches de tous
vêtements dames

DAIM-CUIR
retouché, réparé,

etc. par spécialiste
Veston - Pantalon

Toutes retouches
Remise à la taille

Pitteloud, coulure
Temple-Neuf 4

Neuchâtel
Tél. 5 4123

¦WT H
cherche, pour le printemps 1970,

apprenti vendeur
pour son magasin tapis et revêtements  de MI K.

Semaine de 5 jours.

Faire offres ou se présenter chez
J. W Y S S  S. A.
6, place d'Armes
Téléphone (038) 5 21 21 2001 NEUCHATEL

¦———— ¦
M La Papeterie Reymond, 5, rue Saint-Honoré, Êk
Vc§ à Neuchâtel, cherche Iw

|| une apprentie vendeuse m
; Le métier de « papetière » est une profession

art exigeante, aux aspects multiples : Hâ
Sej elle permet de développer le sens du beau , H

d'augmenter les dons artistiques et de com-
m\ prendre l'organisation de bureau. w^k
K La Papeterie Reymond possède une place )H

i disponible pour ce printemps.
Am Prière de se présenter au bureau , ou de télé- S»
¦ phoner au (038) 5 44 66. ¦

A remettre, en plein centre de
Neuchâtel, sur important pas-
sage,

EXCELLENT KIOSQUE : TABACS
JOURNAUX
LIBRAIRIE
CHOCOLATS

Loyer raisonnable. Prix de re-
mise : 75,000 fr.
+ stock 35,000 fr.
Très bon ch i f f re  d' affaires
prouvé.
Agence immobilière
Claude Butty,
Estavayer-le-Lac.
Tél. (037) 63 24 24.

YVES REBER
Bandagiste-
orthopédiste

ne reçoit pas
le mardi

Jeune fille termi-
nant ses écoles
secondaires au prin-
temps cherche place

d'apprentie
de bureau
Faire offres à
Jacqueline Simonet ,
Môtier- Vully.
Tél. (037) 71 34 03.

ICN
un imprimé qui donne le ton

iii J.NFUW I
H)

• ¦
•

- :  
¦ ¦

// lU Vv

E|QB?B Imprimerie Centrale S.A. Neuchâtel

NOIX
nouvelles
5 à 10 kg, 2 fr. 90
le kg + port.

Gins. Pedrioli ,
6501 Bellinzone.

B̂BEHnsSHHHIBaHHBOHi^HHnNKZ ĤHaHHMBBMnnNHOi^H

RESTAURANT BEAULAC
NEUCHATEL
cherche, pour entrée
immédiate :

garçon ou fille de buffet
et

garçon ou fille d'office
Se présenter ou téléphoner
au 4 42 42

WILLY MAIRE
Coiffeur, Seyon 19
répare et vend

des rasoirs électriques

5 Grand garage de la place JP¦, cherche J

'\ AIDE-MÉCANICIEN- 5
j ! SERVICEMAN i
_¦ ayant déjà de la pratique jr
¦ dans cette branche. Permis j?
'l de conduire indispensable. .'
_¦ Place intéressante. ¦
|~ Entrée à convenir. '¦
l' Faire offres au ¦.
? Garage Hubert PATTHEY, *\
¦ ' 1, Pierre-à-Mazel, au
,1 N e u c h â t e l  - Tél. 530 16 a"

BESHesSHeSHHSÏÏÏH
¦Pyj  L'IMPRIMERIE
R SI PAUL ATTINGER S.A.
{M Bl NEUCHATEL

engagerait pour le début de l'année,

UN AIDE-
MAGASINIER

jeune, robuste, actif et consciencieux.

Se présenter à l'avenue Rousseau 7.

Jeune vendeuse
cherche place pour début mars.
Faire offres à

. Mlle Rôthlisberger,
Kleinalbis 40, 8045 Zurich.

Surchargé?
ADIA vous délègue rapidement
le personnel d'appoint qualifiéte ;
qui vous manque. Pour quelques ,.J .;
jours, semaines, ou mois.- Pour >
'le bureau, le commerce ou l'tn>||||

\ . .dustrie. A des conditions très
avantageuses. Appelez-nous...

' ' K3 Ml

i nmmm i
Faubourg de-l'Hôpital 13

Neuchâtel Tél. (038) 47414; (

Toujours \
à

l'avant-garde

Boutique
Jersey-Tricot

Tél. 5 61 91
Seyon 5c

\ Neuchâtel j

Beau choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

 ̂ *SKC jB tJr
t̂fe  ̂ giifljIll̂ H

SPÉCIALISTES EN TEINTURE
ET DÉCOLORATION

toutes nuances mode.

COIFFEUSES très expérimentées.

A. GOEBEL
Trésor 1, tél. 5 21 83
Neuchâtel - 1er étage

PERRUQUES et autres travaux
de cheveux. Prix très étudiés.

BBW^ LAU S A N N E

Rue
Haldimand 14

Sans caution
500

à 3000 fr.
modes de

remboursement
variés

Tél. (021)
23 92 57 - 58

(3 lignes)

J'ai trouvé
le moyen de faire

exécuter mes photo-
copies à la minute
sous mes yeux, et
à un prix avantageux,
chez Reymond, rue
Saint-Honoré 5, à
Neuchâtel.
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Pêches « Del Monte »
_ 

 ̂
Tendres et fruitées, elles portent encore le reflet du soleil qui les a

fg\ 4 WrtfV 'à dorées. C'est le dessert idéal des jours de fête.

iMJtiottte 'xr'%inr  ̂^^^??^???  ̂ // |GBQ  ̂
4L boîtes O-IU seulement (au iieu de 

3.60)

k \ i ï j t ir S m  Achetez 2 boites, économisez 50 cts,marque mondiale w Ache,ez --¦——-—
-*- -¦ • • i , ^ Pointes d'asperges « Dei Monte »

/'"'V-W'V /\XT à̂ m\ 1~1 ~~m C \̂ H f I T" ^~\ £~\ Merveilleusement tendres, aussi fraiches qu'au moment de la récolte , de
T~ j  I 1 ;/Vm ) I I M 1̂  J V L) V 3 CjLi toute première qualité Elles sont si 

appréciées qu'elles devraient tigu-
-̂̂ -1~1- Vte-t^-V-/-*-v/i-A ŷ- rer à cnaque menu de fête

^_ ^_ _ -̂̂  ̂ ^̂  ̂ —  ̂^B̂ . 
boite de 298 g 1.90

¦ ¦fi I&3 Fn'&Jr f̂i l /4IGRQS\ 2 boîtes 3.20 seulement (au iieu de 3.8O)
m) W H m\ t̂t Ê̂Ê ¦ BÉ ^B̂  ̂ m̂àmW tog MW Achetez 2 boites, économisez 60 cts,

^EJS  ̂ Achetez 3 boites, économisez 90 cts, etc...

Fruit Cocktail « Del Monte »
Eclatant de couleurs comme un bouquet de fleurs des tropiques Déli-

Offres traditionnelles de l'époque des fêtes, avec, comme cieux cocktail de pêches- d ananas' de poires' de raisins et de cerises>
d'habitude, les avantages du multipack Migros. la grande boite 1/1 Z20

/ mo i vx\ 2 boîtes 3.9U seulement (au u«ude 4.40)
JSê t̂ Achetez 2 boites, économisez 50 cts,
^̂ ^  ̂ Achetez 3 boites, économisez 75 cts, etc..,

i



fiif%! K^ 
Le bien ,e 

P,
US précieux: La Santé !

jfi'flB#j|L Pour tous ceux qui, affaiblis par une épreuve physique ou morale
|BP*~ |B^9B|PMJ| (ensuite de 

surmenage, maladie,accident,accouchement ,etc.)retrou-¦¦' ..;¦ ¦¦ • 's * vent rapidementforceetsante .pasde problemelAucontraire .lorsque
g ÊMm 'fgmwP l'organisme ne se suffit plus a lui-même et ne parvient pas a reconsti-

j| ||ï H .mW^MÈMÊ&s tuer les forces dépensées par le travail de tous les jours, un produit
W ^m^ ^iX ' tÊ&A bien connu s'impose: 

^̂

XM Vt>^ Zeiiers É̂kMê- fj^3̂ 1fcte^' te Kraftwein i f̂rS l̂ îlffl»ïJ i:̂ --^̂ k.r.*>;*.«^ ^̂ Kf f lL V Jf —^r̂ m̂m ar ^̂ iï^ T B r ^ Tl ^r̂^^ m̂mm *.

*" 
^

¦|rj""""**"*
OT

* B - *M Son efficacité résulte de sa teneur en substances fortifiantes et ollgo-
.; MT]Tz~î fe^lf 

 ̂
éléments — indispensables 

au bon fonctionnement 
de 

l'organisme —
"̂ Wpipf imĵ -̂ ^f°̂ gg Hl dissouts dans du malaga de 

1
er 

choix. C'est pourquoi le Vin Tonique
\ ' &  ̂ â̂m/lT tniran{A f̂fi Zeller est un cadeau tout indique et bienvenu pour les personnes

n̂ J| pjl j ,t *tpf|ll§ affaiblies ou surmenées.

SmW ^ftfc - ^1 
Le flacon Fr. 4.90, remballage de cure, 4 flacons , seulement Fr. 17.50

KB , Z: ,*" J ! En vente dans les pharmacies et drogueriesKR-1-65 
^

- ¦¦ ¦¦ ¦ ¦¦ . "JL_!~*

f 

Flash électronique

Se CU
à partir de %of /̂ •

Nouveau !
Mecablltz 185 à dosage automatique de la lumière. Etendue de
50 cm à 5 m. Automatisme déconnectable.

chez le spécialiste J Ve# ft H

PHOTO-CINÉ GLOOR gar-j

EH
NOUVEL-AN 1970
COURSE SURPRISE

JEUDI 1er JANVIER
Départ : Quai du Port, à 10 h 30
Arec une belle promenade en
car, un menu gastronomique, de

la musique et un animateur
Prix forfaitaire Fr. 48.—

M E N U
Feuilleté aux fruits de mer j

Tortu e claire au vieux sherry
Terrine de volaille

Gelée au fumet de madère
Julienne de céleris

Contrefilet de bœuf au four
Sauce Périgord

Endives braisées
Pommes mignonnettes

Clémentine givrée

Programme et inscriptions :

iaaa)3agfl2

Pic-vite
appareil à passer les points tailleur

L. CARRARD
CENTRE DE COUTURE BERNINA
Epancheurs 9 — Neuchâtel

FIANCÉS, AMATEURS DE MEUBLES
DE STYLE

^SC jjpr Vieux - Pont 1
^^^^^ (029) 290 25

Dans un cadre idéal, visitez notre
exposition comprenant plus de 200
modèles de tous styles.
Grâce à notre propre fabrication, à
nos frais généraux réduits à l'extrê-
me (pas de représentants coûteux ,
une seule exposition à Bulle), cha-
cun peut aujourd'hui réaliser son
rêve :
SE MEUBLER EN STYLE
A DES PRIX ABORDABLES
Salon Louis XV cabriolet: 1 canapé
et 2 fauteuils, l'ensemble avec tissu

Fr. 1650.—
Salon Louis XV bergère : 1 canapé
et 2 bergères, coussins plumes,
l'ensemble avec tissu Fr. 3000.—
Salon anglais grand confort : 1 ca-
napé et 2 fau teuils, coussins sièges
et dos mobiles, plumes, recouvert
de velours dralon Fr. 3500.—
Salle à manger Louis XIII complète

Fr. 2980.—
Salle à manger Louis XV complète

Fr. 4640.—
Chambre à coucher Louis XV, com-
prenant une grande armoire à 4 por-
tes, un lit de 200 cm, double cor-
beille, 2 meubles de chevet assortis,
avec tissu Fr. 5110.—
Tous nos modèles sont exécutés en
noyer, richement sculptés et rem-
bourrés en crin selon les exigences
de l'art .
AVANT TOUT ACHAT,
VISITEZ GOBET,
MEUBLES DE STYLE
Exposition ouverte tous les jou rs de
9 heures à midi et de 14 à 18 heu-
res, dimanche excepté, ou demandez-
nous aujourd'hui encore une docu-
mentation gratuite et sans engage-
ment.
ATTENTION : Notre exposition se
trouve dans une villa sans vitrines.

B O N  pour une documentation gra-
tu i te et sans engagement.
Nom :
Prénom : 
Localité :
Rue :
Je m 'intéresse à :

ÂV S
C'est Ici qu'aurait dû
paraître aujourd'hui votre

PETITE ANNONCE
Vous êtes juste assez tôt
pour qu'elle soit demain
dans la
FEUILLE D'AVIS

; DE NEUCHATELS r

\ Bientôt |
9 à Neuchâtel &
|? Rue de la Côte No ? Ù

I une surprise ! î

fRK̂ r̂ ZLEXl
lTLS 1BS avec objectif 1 : 2,8 EB

I Fr. 398.- j|
fl^ DE IA POSTE^Sl

NE PAYEZ PAS
PLUS CHER
venez ' voir avant de conclure

GROS RABAIS
sur meubles d'exposition

à payer et le

intérêt.

10 magnifiques mobiliers soit :
4 chambres à coucher : classiques
et modernes ; 4 salles à manger ;

¦•¦- ' modèles divers ; 2 salons, ainsi
que petits meubles divers ; sur
rendez-vous.
Tél. 5 30 62. Loup, Beaux-Arts 4,
Neuchâtel.

| NEUCHÂTEL |
! Fête de Noël !
? â¦g L'hôpital de la Ville aux 5
| Cadolles et le Pavillon 2
-tt Jean jaquet préparent la fête 3
¦g de Noël des malades et, JX notamment , des enfants. S
3x A cette occasion, ils »
-S accepteront avec reconnais- g
£ sance les dons que le public J
£ voudra bien leur faire par- »
¦g venir. S"
r S"

I Prêts
p express
|| de Fr. 500.- à Fr. 10 000.-
'M • Pas de caution :
'0. ' Votre signature
pi suff it
M • Discrétion

 ̂ totale

*ïj Banque Procrédit
H 1701 Fribourg
«M 1 rue de la Banque

|| Tél. : 037/2 64 31

H  ̂
M Tout peut se

M j gF r^9,er Par Poste. 
^|| mWJm. Ecrivez aujour-

I ir^d'hui.
hî Service express f' .' <

HH Nom Hj
H Rue * B
jS Endroit [S

A vendre

GUI
en gros.
Tél. (024) 2 74 75.
Av. de Grandson 56,
Yverdon.

Mécontent
de votre
radio ou

téléviseur !
Téléphonez
au 5 54 93

F. STIEGER
Bercles 5
Seulement

la réparation

OPTIQUE
MARTIN LUTHER
rç) MAITRE OPTICIEN
<"j> Maison tondes en 1852
HC P l a c e  P u r y  7

2001 N E U C H A T E L
Exécute lOlgneusement et
rapidement l'ordonnance de
«Dire osuliste Téléphine S13 67

ïBS sans caution
£» de Fr. 500.— à 10,000.—
yBn m m Formalités Blmpll-
li-y ĵg mmv̂mmtiÉSaai liées' RaP' dité -
:v> î ^̂ fiSrr'̂ 1 Discrétion
"téteum _artma; |m.aî t absolue.
MB Mj M& JHwswiwJJ|M

Envoyez-moi documentation «ans engagement

Nom

Rue 

Localité 
X W

Petits transports, déménagements,
Suisse et étranger

STAUFFER-HUGON
86, rue de Bourgogne, 2006 Neuchâtel.
Tél. (038) 8 41 82.

/La mode propose... \
• notre boutique dispose

des dernières créations en robes
cocktail, e n s e m b l e s, pantalons

gmJt du soir, casaques, etc.
ê L \[  Toujours

AW—L.^ Toujours

SOUS LES ARCADES !
La boutique chic

\

pour dames f
et messieurs 

^
r

/ Z N

Auto-école ABC
DOUBLE COMMANDE

Petite voiture - Parcage facile
J. Rindisbacher Tél. (038) 5 90 59

ma â â B̂$iatZmmmama{mWmm-gmwtmmw

Restaurant

•La Prairie
Grand-Rue 8

Tous les jours
nos petits

menus
sur assiette

à Fr. 4.—
(potage du jour,
assiette garnie,

dessert)
servi au snack

| Vous serez , Madame.., i

i plus attirante que la plus belle des roses à
)  en contiant votre coiffure à f t

\ J oJ| COIFFURE J

à qui personnalisera votre visage... 5

Permanente « Vitaler - Zotos »
i New-York i
} Succès certain : cheveux fins délicats ou }
t décolorés f
? Avec ou sans rendez-vous, nous attendons \
\ votre visite à
f Prenez dès aujourd'hui rendez-vous pour f
\ les fêtes de fin d'année (
i ® 5 29 82 — 5 29 83 S

J Ouvert toute la journée les lundi 22 J
i et 29 décembre 

J

J A la Bout ique f
f Nous préparons vos cadeaux et vos paquets \
\ de fin d'année. \

i Dépositaire agréé des articles A. PARIS i
ê Merci de votre prochaine visite. #

MmmmmmmmnËImmmmmmmmm ^mmmmm WÏBBmmWMllBnKBmmMmmTmmV

TAPIS MUR A MUR
O Plus de 300 pièces en exposition
O Parc devant la maison I
O Ouverture permanente, même

le samedi
# MAGASIN : Portes-Rouges 1S3

J'ACHÈTE

VOITURES
d'occasion et
accidentées, modèles
récents.
Paiement comptant.
Tél. (066) 6 6124 et
7 15 88.

AGENCE RENAULT \W &^^

RENAULT R 16 Grand Luxe A
QENftUlO

1966-1967, gris métallisé - bleu fonré - \5y
blanche. Parfait état. GARANTIES N/

.A RENAULT R 10 
^

^^
^ ï 1966, bordeaux et gris métallisé. GARANTIES

MORRIS 1100 Combi | A
^

1966, beige. Parfait état. GARANTIE 
/̂

ammmmmmmmmmWna tÊmwmmsamammmmmmmmmmmmmmmmwWmw ^

A
^ 

SIMCA 1300

Nëp' 1966, bas prix. GARANTIE

SIMCA 1100 GLS A
(fflÂy

1968, grise. Peu roulé. GARANTIE 
\^

A, FORD TAUNUS 17 M S
>S5y 1968, grise, première main. Peu roulé.
N/ GARANTIE

BUS VW Clipper A
<ffl ÂÛlj)

1969, 10,000 km. Etat de neuf. GARANTIE j \1^

GRAND GARAGE ROBERT
Neuchâtel - Champ-Bougin 36-38 - Tél. 5 31 08 / 5 66 55

HHHHHHHB êVê BlHHB B̂̂ HHB B̂lHBHHB ê̂ HBflBSBWQH S

A vendre auto,
bonne occasion

AUSTIN 1300
année 1968, 32,000
km. Prix à
discuter
Faire offres à
S. Currit , ch. des
Prés, 2206 les
Geneveys-sur-
Coffrane.

* r * y*** e—<«
A vendre

MGB
coupé GT i

Superbe occasion
de première
main.
2 + 2  places,
modèle 1968,
28,000 km.,
roues à rayons.
Expertisée.
Grandes facilités
de paiement.
Robert WASER
Garage du Seyon

rue du Seyon i
34 - 38

2000 Neuchâtel
Tél. (038) 5 16 28

Coupé BMW 2000 CS
Première mise en circulation :

' décembre 19G7 - Gris clair
43,000 km - Parfa i t  état

Avec garantie
Fr. 13,600.—

Pour cause de
décès, -
à vendre

Opel
Record 1900
1967, blanche,
29,000 km.
Parfait état.
Prix avantageux.
Tél. (038) 5 20 81

Alfa Romeo
1300 TI, 1969.
Etat impeccable.
Garantie et facili-
tés de paiement.
GARAGE ÉLITE
29, fbg du Lac,
Neuchâtel.
Tél. 5 05 61.

A vendre

Peugeot 404
1966, 70,000 km,
injection , intérieur
cuir , expertisée,
toit ouvrant.
Garage du
Val-de-Ruz,
tél. 6 91 90. 1

| BERLINE GRAND TOURISME \

PEUGEOT
OCCASIONS GARANTIES

AGENCE PEUGEOT \

Garage du Littoral
Pierre-à-Mazel 51 Tél. 5 9991

Je paie cher

voitures accidentées
avec ou sans douane, modèles \
récents.
Pierre GROSS,
2013 Colombier (NE).
Tél. (038) 6 21 73.

i Ford Cortina \
IL 1967, 40 ,000 km , beige. M
l̂ L Etat impeccable. AxM

^%m\J^tSÊ ^^^m ^^^^m ^3mW'^'

"«rn. 8 "mu **

Formidable en hiver ! ! !

MORRIS 1800
Modèle 1967

Robuste , confortable et spacieuse,
limousine, traction avant  ; cou-
leur bordeau , intérieur cuir beige ,
à l'état de neuf j
Voiture équipée , pneus clous
neufs volant en bois , phares
iodes, ceintures , tapis, etc.
A vendre immédiatement , exper-
tisée, raison majeure.

Fr. 5900.—
Tél. (022) 46 01 69.

[ Gorgonzola extra A
l H. Maire Fleury 16 I

I 

Neuchâtel : tél. (038) 5 38 95 M
Lausanne : 1, rue du Tunnel b

Tél. (021) 22 36 82 ¦
Genève : tél. (022) 44 54 97 |î

AUTOMOBILISTES • '

BATTERIES
t, 20 % moins cher

2 ans de garantie
Tél. 6 61 30 ou 8 15 96
PESEUX, Meuniers 5

passer par entrée est
BEVAIX, Chenevières 1
ACCUS D. BOREL î

SKIS MÉTALLIQUES A 15, 200 cm, fixa-
tions de sécurité, 100 fr . Tél. 8 21 23.

MACHINE A TRICOTER double fonture,
ît at de neuf , 400 fr. Tél. 7 12 06.

rRICYCLE, vélo à deux roues, 5 à 8 ans ;
chaise Sécurial. Tél. 5 00 25, le matin.

ENREGISTREUR Uher Reporter 4000 (por-
:atif), accessoires (micro, accumulateurs).
Tél. (038) 9 61 77.

POTAGER A BOIS, crème, 2 plaques chauf-
fantes ; bouillotte, 80 fr. Tél. 8 58 33, heu-
res des repas.

POUSSETTE DE POUPÉE Wisa-Gloria.
Tél. 7 94 44.

SKIS AUTHIER 190 cm, fixations de sécu-
•ité, souliers Raichle (43 %). Tél. (038) 6 42 69.

I PAIRE DE SKIS avec chaussures No 38 ;
pupitre pour enfant, Wisa-Gloria ; table de
;uisine avec 3 chaises. Tél. 6 36 16.

CHAISE D'ENFANT Sécurial, avec acces-
.oires, 150 fr . ; boule à laver manuelle, 20 fr. ;
baignoire pour bébé, 10 fr. Tél. 8 52 82.

COLLECTION DE CRISTAUX ; peintures,
;ravures, sculptures, chandeliers, cuivres,
îtains, livres, antiquités. Locca, Louis-Favre
28, de 9 à 19 heures.

SKIS, bâtons, souliers No 33 ; bottines de
patinage, blanches, No 33. Tél. 7 13 26.

POUR DAME : ravissant 2 pièces pure laine,
;rocheté main, à vendre. Jamais porté,
raille 42. Tél. (038) 5 82 87.

i PNEUS NEIGE 750/14, bas prix, pour
voiture américaine. Tél. 6 85 47.

SKIS environ 190 cm, fixations de sécurité,
talonnières ; chaussures à boucles No 39.
rél. 7 12 06.

VÉLO POUR FILLETTE, 8 à 10 ans.
rél. 6 63 61. 
PETITE ARMODÎE 2 portes, ancienne ; ven-
tilateur à air chaud. Tél. (038) 6 44 44.

QUI VOUDRAIT partager avec jeune fille j
jelle grande chambre à 2 lits ? Part à la
Duisine et à la salle de bains. TéL 5 77 50.

BELLE GRANDE CHAMBRE disponible
iès janvier, pour jeune homme s'absentant
les week-ends. Tél. 4 12 81.

DÈS JANVIER, chambre avec confort, pour
3 mois, à jeune homme sérieux. TéL 5 46 29,
dès 9 heures.
BELLE CHAMBRE à 2 lits, indépendante,
chauffée, part à la cuisine. Tél. 5 06 35.

APPARTEMENT de 2 - 3 pièces, confort,
dans villa, village est de Neuchâtel, à per-
sonnes tranquilles et soigneuses. Adresser
offres écrites à I. S. 3012 au bureau du
iournal.

IEUNE COUPLE cherche appartement 2 piè- „
ces, pour mars - avril 1970, régions Peseux,
Corcelles,, Colombier. TJéL, 7 87 14, d&s 19a, theures.

100 FR. DE RÉCOMPENSE à qui me pro-
curera un appartement de 2 à 3 pièces,
rél. 8 38 41.

STUDIO MEUBLÉ, ou appartement de
2 pièces meublé, pour le 1er janvier. Tél.
(037) 2 85 86, entre 12 et 13 heures.

JEUNE HOMME de 19 ans cherche travail
immédiatement. Tél. 5 85 51, heures des repas.

CHAUFFEUR poids lourds, expérimenté,
cherche place immédiatement. Adresser offres
écrites à 1312 - 1339 au bureau du journal.

ASSISTANTE TECHNIQUE en radiologie
cherche place de remplacement chez méde-
cin du lundi au vendredi, du 10 janvier au
10 mars et dès le 1er avril. Tél. 4 27 75.

TROUVÉ UN CANARI jaune, quartier du
Château. Tél. 4 34 32.

LE CENTRE MISSIONNAIRE de la pa-
roisse catholique de Neuchâtel procède à un
ramassage de lunettes optiques et solaires en
faveur des missions africaines. Ainsi , si vous
possédez diverses paires de lunettes non em-
ployées, le centre vous serait très reconnais-
sant de les apporter à la cure, faubourg de
l'Hôpital 91, ou à la Pharmacie de l'Oran-
gerie, Dr Wildhaber.



RENCONTRE EPIQUE AU WANKDORF

Zurich est champion d'automne - Saint-Gall en très mauvaise posture
LAUSANNE ARRACHE UN POINT APRÈS AVOIR ÉTÉ MENÉ PAR 3-0

YOUNG BOYS - LAUSANNE 3-3 (3-0]
MARQUEURS : Muller , 14me et 38me

Kvicmsky, 44me ; Zappella , 52me ; Ker-
khoffs , 57me et 75me.

YOUNG BOYS : Eichenberger ; Meier
Baumgartner , Bosshard , Widmer ; Guggis-
berg, Messerli ; Schild , Muller , Allemann ,
Kvicinsky. Entraîneur : Brûlis.

LAUSANNE : Gautschi ; Hertig, Cha-
puisat , Weibel , Loichat ; Durr , Lala : Zap-
pella , Hoos, Daina , Kerkhoffs . En traî-
neur : Vonlanthen.

ARBITRE : M. Hun 'gerbuh lcr , de Saint-
Gall.

NOTES : Stade du Wankdorf. Terrain
recouvert d' une épaisse couche de neige.
Temps frais. 7000 spectateurs. Lausanne se
présente sans Vuilleumier tandi s que Young
Boys est toujours privé de Brûlis . Tous
les Vaudois évoluent avec des collants ,
précaution que les Bernois n 'ont pas pri-
se. Nombreuses charges incorrectes desdeux côtés. A la 22me minute , l' arbitreinvite les joueurs à se calmer. Il avertitWtdmer , à la 35me, pour charge parti-
culièrement dure sur Weibel. En secondemi-temps , modification dans l'équipe lau-sannoise : Chapuisat j oue en avant et Dai-
na en défense. A la 82me, M. Huncer-buhlcr exi ge que certains spectateurs écer-velés cessent de lancer des boules de nei-ge. Coups de coin : 5-4 (3-3).

NOIRE JOURNÉE
A la mi-temps, personne n'aurait parié uncentime rouge sur Lausanne. Menée par3-0. l'équipe vaudoise paraissait aller à ladérive. Les deu x derniers buts étaient , cer-tes, en bonne partie imputables à Gautschi ,

qui avait mal réagi lors du deuxième el
qui était resté figé lors du troisième, mais,
ù vrai dire, à quelques exceptions près, la
formation entière paraissait être dans une
noire journée.

Peu disposé à courir , Durr laissait a son
compère Lala une tâche trop lourde pour
un seul homme, surtout sur un terrain qui
appelait plus que tout autre à la colla-
boration. En défense, Chapuisat faisait
des coups d'épaté , mais il n'empêchait pas
Muller de marquer deux buts. Les atta-
quants , quant à eux , souffraient considéra-
blement d'un manque d'appui et ne bril-
laient pas particulièrement par le démar-
quage et encore moins par les tirs au
but.

HARCÈLEMENT
Face à ce Lausanne « démantibulé » et

peu porté à l'ouvrage, Youn Boys devait
se croire à noce. Emmenés par un Alle-
mann érineelant (un coup franc et deux
coups de coin tirés par lui ont produit les
trois buts) et par un Gugg isberg infatiga-
ble et intelligent , les Bernois harcelèrent
la défense vaudoise avec régularité, avec
insistance. Leur jeu direct, fait de passes
longues et multiples, leur engagement phy-
sique aussi, leur permirent d'inquiéter
Gautschi en maintes occasions. Le 3-0
était mérité.

LA PLUS BELLE ACTION
Pendant le repos, nous eûmes le loi-

sir de nous remémorer le même match de
l'automne dernier , match que Lausanne
menait par un résiliât identique à la mi-
temps et qu 'il perdit , finalement , par 4-3.
Il semblait impossible que Lausanne pût,
hier, accomplir le même exploit que Young
Boys, sur le terrain de ce dernier, de sur-
croît. Eh ! bien , il faut croire que tout
est possible. En déplaçant deux pièces sur
l'échiquier, Vonlanthen ne diminuait pas la
qualité de sa défense, mais il améliorait,
en revanche, celle de sa ligne d'attaque.

De plus, n'ayant rien à perdre , les Vau-
dois, après avoir été sérieusement alertés
à la 48me minute (deux tirs dangereux en
quelques secondes), mettaient les bouchées
doubles. Un coup franc d'Hosp relâché
par Eichenberger permettait au rapide Zap-
pella de marquer un premier but. Cinq
minutes plus tard , Kerkhoffs battait Ei-
chenberger d'un magnifique coup de tête ,
au terme de la plus belle action d'ensemble
de la partie : le terrain entier a été tra-
versé en trois passes. Enfin , après s'être
octroyé , plusieurs autres occasions, Lausan-
ne égalisait grâce à un nouveau coup de
tête de Kerkhoffs. Les Bernois n'en re-
venaient pas.

REGRETS PARTAGÉS
La réaction de Young Boys fut vive,

mais, cette fois , les Vaudois eurent assez
de prudence pour ne pas galvauder le
fruit de leurs magnif iques efforts. Il n'em-

pechë qu 'a la 90me minute, Schild avait le
but de la victoire au bout du soulier. Mais,
désireux sans doute de « crever » le filet,
l'ailier droit bernois expédia le ballon dans
les étoiles.

Le partage des points ne lèse personne.
Young Boys regrettera d'avoir cru trop
tôt à la victoire et Lausanne d'avoir at-
tendu la seconde mi-temps pour déployer
toutes ses forces et tout son talent. Il est
assez curieux de remarquer que si les
Bernois se sont plus rapidement adaptés
au terrain que les Lausannois, le réalisme
était du côté vaudois, après la pause.
Mais la trop grande confiance des gars
du Wankdorf a, dans une certaine mesure,
facilité la tâche des Kerkhoffs , Hosp, Zap-
pella , et autres Lala, en seconde mi-
temps. La leçon de l'automne dernier avait
donc échappé à la mémoire des Bernois.
C'étaient pourtant eux qui l'avaient don-
née ! F. PAHUD

TROP T A R D .  — Entravé f lans  son action par Daïna (mai l lo t  f o n -
cé) , le Bernois Schild ne parviendra pas à battre le gardien

Gautschi ,  qui est sorti opportunément de sa cage
(ASL )

La Chaux-de-Fonds a présenté un beau jeu
LUGANO A RETROUVÉ LE CHEMIN DES FILETS AU CORNAREDO

LUGANO - LA CHAUX-DE-FONDS
5-2 (3-1)

MARQUEURS : Luttrop. 31me, 37me.
77me ; Brenna , 33me et 80me ; Richard.
43me ; Jeandupeux , 78me.

LUGANO : Farner : Indcmini.  Berset ;
Boffi , Pullica, Coduri ; Gottardi , Dolmen ,
Brenna , Luttrop, Bernasconi. Entraîneur :
Maurer.

LA CHAUX-DE-FONDS : Streit ; Meril-
lat , Thomann , Sandoz, Keller ; Zurcher ,
Brossard , Wulf ; Bai , Jeandupeux , Richard.
Entraîneur : Vincent.

ARBITRE : M.. Wieland , de Granges.

NOTES : Stade du Cornaredo, terrain un
peu dur , mais temps ensoleillé , pas trop
froid pour la saison. 5000 spectateurs. Pros-
peri , blessé, Blaettler , grippé et Blumer hors
de forme ne jouent pas chez Lugano. Il
manque Matter chez les Chaux-de-Fonniers.
A la 37me minute , Brenna sème tout le
monde. Arrivé seul devant Streit , il est
irrégulièrement arrêté. C'est penalty que
transform e Luttrop. A la 48me minute ,
Brenna récidive. Cette fois , il feinte Streit

mais son tir frôle le poteau et sort. A la
59me , minute ,  coup de tête de Zurcher sur
la barre transversale. A la 60me minute ,
but de Jeandupeux annulé pour hors jeu.
A la 78me minute , faute d'Indemini contre
Jcaudupcux. C'est penalty que l' avant-cen-
tre neuchâtelois ne manque pas. Coups de
coin 9-5 (2-4).

Après ses derniers résultats peu convain-
cants , Lugano s'est refait une beauté contre
les malheureux Chaux-de-Fonniers. De nom-
breux buts récompensèrent le jeu offensif
des deux formations. De part et d' autre ,
beaucoup de liberté fut laissée à l' adversai-
re. Lugano grâce à ses véloces attaquants
et au calme de Luttrop en tira le plus
grand profit. Le résultat élevé pourrait lais-
ser supposer une nette domination de Lu-
gano. Ce ne fut pourtant pas le cas. En
première mi-temps, les Tessinois se montrè-
rent les meilleu rs mais à la reprise ce fu-
rent les Neuchâtelois qui développèrent le
plus grand volume de jeu. Il y eut même
un moment où les Luganais grimacèrent
affreusement face à la forte pression ad-
verse. Les Neuchâtelois n'eurent pas de
chance. La barre transversale sauva Far-
ner. Un but fut annulé et Zurcher aprè<
un bel effort personnel vit son tir arrêté
miraculeusement par le gardien luganais.
Malheureusement La Chaux-de-Fonds dans
son désir de combler son retard se lança
au complet à l'attaque. C'était offrir la vic-
to i re aux Luganais qui ne se firent pas
prier pour la saisir. Succès mérité des Tes-
sinois mais un peu trop net. Les deux
formations plurent par leur vivacité , leur cor-
rection et leur désir de présenter du bon
spectacle. Le but fut atteint et les « Tifo-
si » pour le dernier match de l' année ont
été comblés.

D. Castioni

BIENNE REMPORTE UN SUCCÈS INESPÉRÉ
FRIBOURG-BIENNE 0-1 (0-1)
MARQUEUR : Juillerat 37me.
FRIBOURG : Gribi ; Blanc, Meier , Pi-

guet , Waeber ; Birbaum , Jungo ; Cotting.
Schaller , Wymann, Ryf. Entraîneur : Som-
mer.

BIENNE : Tschannen ; Juillerat , Zapico ,
Knuechel , Leu ; Silvant , Quattropani ; Ser-

ment , Waeber , Renfer I, Renfer II. En-
traîneur : Peters.

ARBITRE : M. Kamber de Zurich .
NOTES : stade Saint-Léonard , temps cou-

vert , terrain dur et partiellement ennei gé.
5500 spectateurs. Bienne joue sans Peters
ni Amez-Droz, et remplacé en cours de
match Quattropani par Pfister (70me), et

Renfer II par Boillat (75me). Fribourg
doit se passer des services de Schultheiss ,
blessé, et renonce à ceux de Tippelt. Ce
dernier entre cependant à la 37me minute
à la place de Birbaum. De plus , les diri-
geants fribourgeois font entrer Schultheiss .
malgré sa blessure , jouant à la place de
Jungo , dès la 52me minute , il ne se dé-
partira jamais d'une réserve prudente et
compréhensible. Bienne se signale par de
nombreuses interventions hargneuses , mais
bénéficie de la mansuétude de l'arbitre.
Coups de coin : 8-1 (2-1).

Pour s'être privés d'un atout maître ,
pour n'avoir pas su garder la tête froi-
de en première mi-temps et avoir négli gé
d'utiliser leurs ailiers durant la seconde
période , les Fribourgeois ont offert à leurs
adversaires une victoire heureuse et fort
bienvenue. Du même coup, Fribourg a ra-
té l'occasion de s'éloigner définitivement
du bas du classement. De telles erreurs
risquent de se payer chèrement durant le
second tour.

Dès le début de la rencontre , Fribourg
s'est laissé manœuvrer par l'adversaire.
BiTbaum et Jungo se montrèrent incapa-
bles de s'imposer au centre du terrain
alors que la défense éprouva quelques dif-
ficultés face au constant tourbillonnemeni
des attaquants bernois. Par ailleurs , exas-
pérés progressivement par les nombreuses
fautes des joueurs biennois et par l' apa-
thie — pour ne pas dire plus — de M.
Kamber , les Fribourgeois eurent le tort
de s'énerver. A la suite d'une décision dis-
cutée de l'arbitre , ils vinrent lui deman-
der des explications : pendant ce temps ,
Serment servait Juillerat qui marquai t
l'uni que but de la partie .

Les entrées de Tippelt et Schultheiss
permirent à Fribourg de prendre l ' init ia-
tive des opérations. Malheur eusement pour
eux , ils commirent une nouvelle erreur ca-
pitale : dominant outrageusement l' adver-
saire, les « Pingouins , se laissèrent aspi-
rer par le centre de la défense bienno ise ,
alors qu 'en attaquant par les ailes ils se
seraient créé bien plus d' occasions de buts.
Ce schéma classique se poursuivit ju squ 'au
coup de sifflet final, à la grande joie des
Biennois , dont la prestati on d'ensemble ne
fut  pourtant guère probante.

J. D.

DES POINGS. — Sous le renard
de Quattropani, le gardien bien-
nois Tschannen dégage la balle
convoitée par Schaller et meier

(ASL)

Servette répugne toujours uu marquage serré
Grasshoppers avait bien préparé son affaire aux Charmilles

SERVETTE - GRASSHOPPERS 1-1 (0-1)
MARQUEU RS : Signorelli 30me, Pottiei

82me.
SERVETTE : Barlie ; Maffiolo , Guyot

Wegmann ; Desbiolles , Bosson ; Nemeth,
Heutschi , Pottier, Blanchoud. Entraîneur :
Snella.

GRASSHOPPERS : Deck ; Aerni , Mocel-
lin , Citerlet , Scheibel ; Groebli , Ruegg, Si-
gnorelli ; Staudenmann , Grahn, M.eier. En-
traîneur : Schley.

ARBITRE : M. Huber, de Thoune.
NOTES : Stade des Charmilles ; 6500

spectateurs. Temps très froid. Le terrain
est gelé, mais non recouvert de neige. A
20 minutes de la fin , Hollenstein entre
pour Meier , et à la 85me, c'est Marchi qui
prend la place de Heutschi : l'avant-centre
genevois s'est fracturé une côte dans un

E C H E C .  — Le tir de l'ailier servettien Blanchoud échoue contre
les Zuricois Mocceliii et Scheibel (ASL;

contact , et est immédiatement transporté à
l 'hôpital.  Coups de coin : 11-3 (5-1)

Une fois de plus , Servette a montré com-
bien il lui répugnait d' avoir à jouer contre
un adversaire appliquant un strict marqua-
ge, usant d'un jeu défensif : à tel point
même que les Genevois ont eu bien de
la chance, f inalement ,  d' arracher un point.
Sans l' erreur survenue à la 82me minute ,
sans cette mésentente entre Groebli et Declc ,
Pottier n 'au rait pas marqué et Servette au-
rait un point de moins.

Les visiteurs avaient fort bien préparé
leur affaire.  Ils placèrent immédiatement
leurs pions aux bons endroits. Groebli sur
Pott ier , Ruegg sur Bosson et Signorelli sur
Desbiolles . pour ne citer qu 'eux : résultat .

le tout d'en face était paralysé. Bien sûr ,
l'impression était trompeuse. Les Zuricois.
de par leur système, acceptaient la domina-
tion. Elle fut manifeste tou t au long de la
rencontre. Les uns avançaient là où les
autres voulaient bien les laisser faire. Mais
pas plus loin qu 'une certaine limite.

Voilà donc peut-être pourquoi Servette
ne sera certainement pas champion de Suis-
se, malgré son jeu de valeur. Mais le titre
n 'échoit généralement pas à une formation
qui a autant de défauts , à savoir qu 'elle
ne peut trouver les failles dans les diffé -
rents systèmes qui lui sont opposés. C'est
dommage , mais cela paraît log ique.

LES PLUS FORTS
Pris individuellement , les Zuricois furent

donc souvent , presque toujours , les plus
forts. Il est vrai que Pottier et Bosson atten-
dirent la fin de la rencontre pour présen-
ter quelques actions rageuses afin d' arracher
au moins un point. Il est vrai que Desbiol-
les ne fut pas l'homme de la décision , com-
me souvent ce fut le cas. Il est vrai que
(décidément, cela devient une habitude) , Ne-
meth ne passa pas, et que Blanchoud. de
l' autre côté , s'il fut moins effacé que face
à Fribourg. il y a une quinzaine , laissa en-
trevoir qu 'il n 'a pas retrouvé toute sa con-
fiance.

Grasshoppers paraît donc mieux arm é,
pour l ' instant tout au moins , pour gravir
encore les échelons que Servette qui lui ,
fai t un peu marche arrière. En mars, les
Genevois auront retrouvé leurs forces vi-
ves, et ce sera peut-être comme en septem-
bre dernier. Mais il est vrai que le cham-
pionnat , c'est au moins deux fois quatre
mois. Durant lesquels il fau t tenir. Intérim

ZURICH MEDIOCRE EMPOCHE DEUX POINTS

LE P R E M I E R .  — Grâce à un bond spectaculaire, Winiger marque
le premier but de Zurich contre Bellinzone

(Photopress)

Bellinzone méritait mieux au Letziground

ZURICH - BELLINZONE 3-0 (1-0)
MARQUEURS : Winiger 30me, Martinel-

li 68me et 89me.
ZURICH : Iten ; Munch , Leimgruber , Ma-

tus, Kyburz ; Grunig, Kuhn ; Winiger , Mar-
tinelli , Kunzli , Volkert. Entraîneur : Gawlic-
zek.

BELLINZONE : Rossini ; Bionda , Reboz-
zi , Paglia , Genazzi ; Tagli , Soerensen , Gui-
dotti , Nembrini , Frigerio , Meyer. Entraî-
neur : Mezzadri / Pinter.

ARBITRE : M.. Schneuwly, de Fribourg.
NOTES : terrain du Letziground , recou-

vert de neige mais très jouable. Match
joué après Young Fellows - Mendrisiostar.
5000 spectateurs . Zurich joue sans Grob,
Hasler et Quentin , blessés. Pour ce dernier ,
l'excuse d'une blessure nous paraît pour
le moins obscure , le Valaisan nous ayant
affirmé , il y a deux semaines, qu 'il était
totalement remis. Bellinzone est privé de
Ghilardi suspendu. Touché par Volkert ,
Bionda sort à la 4me minute déjà. Mom-
belli le remplace. Celui-ci blesse Gruni g qui
cède sa place à Corti à la 25me minute.
Paglia est averti à la 62me minute. Une
minute plus tard , c'est au tour de Volkert
d'être inscrit sur le carnet de l'arbitre.

Coups de coin : 5-11 (5-2) .
Zurich a conquis une victoire qui n 'ajou-

te rien à sa gloire. Mauvaise du débul
à la fin , cette rencontre sera vite oubliée.
En effet , tant Zurich que Bellinzone
nous ont laissé sur notre faim. Incapable '
de construire une action coulante , ces deux
équipes se sont cantonnées dans un football
à la petite semaine , fait de mauvaises pas-
ses et de coups défendus. Disons donc que
le moins mauvais a gagné. Mais ajouton s
qu 'il lui fallut la complicité de Rossin:
pour réussir ses deux premiers buts. Jugée
sur sa prestation , la formation tessinoise
méritait quant à elle de sauver l'honneur.
Chez les hommes de Gawliczek , le milieu
du terrai n laissa une fois de plus à désirer.
Au côté de Corti qui ne fit pas oublie!
l' absence de Hasler , Kuhn passa pratique-
ment inaperçu. En définitive , la seule sa-
tisfaction zuricoise vint de Martinelli qui
pour sa réapparition accomplit un travail
méritoire. Du côté des visiteurs, on signa-
lera la bonne partie de Nembrini alors
que Soerensen jou a nettement au-dessous
de ses possibilités et que Frigerio, à l'ima-
ge de Kuhn, se cantonna dans un anony-
mat total . Avouons cependant que l'ab-

sence de Bionda , blessé par Volkert , se
fit sentir au sein d'une équipe qui manqu a
souvent d'imagination.

G. DENIS

Winterthour n'a pas connu de difficultés
Dimmeler marque trois buts aux Saint - Gallois

WINTERTHOUR - SAINT-GALL 4-0
(3-0)

MARQUEURS : Dimmeler , 7me, 17me el
79me ; Châtelain, 44me.

WINTERTHOUR : Frei ; Odermatt , Boll-
mann , Luethi , Fehr ; Dimmeler , Châtelain ,
Zigerlig ; E. Rutschmann , Konietzk a, Meili.
Entraîneur : Hussy.

SAINT-GALL : Biaggi ; Schuwig, Kaspar ,
Ruetti , M. Tanner ; Rafreider , Brander , Pel-
legrini ; Behram , Mock , Cornioley. Entraî-
neur : Sing.

ARBITRE : M. Buchcli , de Lueerne.
NOTES : Terrain de la Schutzenwiese.

ennei gé mais praticab le. Temps gris et
froid. 3500 spectateurs. Qualité du match :
passable. Chez Winterthou r , Sturmer et
Wolf sont toujours absents. Saint-Gall rem-
place Nafziger (réserve) et Fuhrer, bles-
sé. Introduction du Yougoslave Behram.
A la 24me minute , à la suite d'une charge
incorrecte d'un arrière saint-gallois , l' arbi-
tre dicte un penalty. Konietzka tire en
force et la balle passe par-dessus la cage
de Biaggi. En seconde mi-temps , Saint-
Gall remplace Mock par Louis Frei. Coups
de coin : 8-3 (4-2).

GRANDES FAIBLESSES

Match à sens unique. Saint-Gall a dé-
montré de grandes faiblesses. Sa place de
dernier au classement n'étonnera person-
ne. C'est la pente savonneuse et il sera
bien difficile aux « Brodeurs • de rattraper
le terrain perdu lors du second tour. A
moins d'un miracle , cette équipe est can-
didate certaine à la relégation. Décidé-
ment , l'entraîneur Sing se trouve dans une
situation de laquelle il ne sortira pas pour
longtemps. A Saint-Gall , on se bat certes
avec beaucoup de volonté, mais les moyens
sont limités à un point tel qu 'un résul-
tat positif ne peut se produire. Si l'excel-
lent Biaggi ne s'était pas mis en évidence
sur des tirs puissants de Konietzka et

Rutschmann , la défaite aurait été encore
plus sévère. Winterthour , contre un ad-
versaire d'une insi gne faiblesse , a pu finir
en beauté son premier tour de champion-
nat.

Quatorze points dans son escarcelle , le
bilan est plus que satisfaisant. U y a belle
lurette que la situation n'avait été auss i
favorable chez les « Lions » à pareille épo-
que. L'entraîneur Hussy passera des fêtes
de fin d' année l'âme en paix.

SORTI DE SA TORPEUR
Dimmeler a été le grand réalisateur de

son équipe. Inaperçu depuis plusieurs mat-
ches, ce joueur aux multiples qualités est
enfin sorti de sa torpeur. Réjouissant pour
la suite. Konietzk a, marqué de près par
un Schuewig qui est ressorti du lot de
misère chez Saint-Gall , n'a pas eu «on
rendement habituel et de plus la chance
n 'était pas à ses côtés. Châtelain , br i l lant
technicien, a eu d'excellents moments. Hus-
sy lui fait confiance , c'est bien. Une équi-
pe de Winter th our en général bonne au
cours de ce derby de Suisse orientale.
Quant à Saint-Gall , c'est le gouffre . Pour
en sortir , il ne faudra pas seulement des
gros sous , mais une équipe valable sur le
terrain.

J. -P. M.

Ligue A
Bôle - Wettingen 6-2
Fribourg - Bienne 0-1
Lugano - La Chaux-de-Fonds 5-2
Servette - Grasshoppers 1-1
Winterthour - Saint-Gall 4-0
Young Boys - Lausanne 3-3
Zurich - Bellinzone 3-0

Ligue B
Aarau - Sion 0-1
Bruhl - Lueerne renvoyé
Chiasso - Carouge 4-1
Granges - Urania 4-1
Xamax - Langenthal 4-0
Y. Fellows - Mendrisiostar 2-1

Sport-Toto
COLONNE DES GAGNANTS

1 2 1 - X 1 X - 1 2 X - 1 1 1 1
Le tip du match Bruhl - Lueerne

a été tiré au sort.

RÉSULTATS

LIGUE A
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. pts
1. Zurich 12 6 4 2 24 15 16
2. Lugano 13 6 4 3 22 16 16
3. Lausanne 13 4 8 1 26 21 16
4. Servette 13 5 5 3 29 16 15
5. Grasshoppers 13 6 3 4 16 11 15
6. Bâle 13 5 4 4 26 13 14
7. Winterthour 13 5 4 4 23 16 14
S. Fribourg 13 6 1 6 18 15 13
9. Young Boys 13 5 3 5 22 25 13

10. Bienne 13 6 1 6 13 20 13
11. La Chx-de-Fds 12 5 — 7 16 29 10
12. Wettingen 13 4 2 7 17 24 10
13. Bellinzone 12 2 4 6 9 19 8
14. Saint-Gall 12 2 1 9 11 27 5

LIGUE B
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. pts
1. Sion 13 9 4 — 38 9 22
2. Lueerne 11 5 4 2 20 15 14
3. Mendrisiostar .13 4 6 3 23 15 14
4. Young Fellows 13 4 6 3 20 12 14
5. Chiasso 13 6 2 5 20 17 14
6. Martigny 13 5 3 5 14 22 13
7. Aarau 12 5 2 5 14 14 12
8. Urania 13 4 4 5 18 18 12
9. Thoune 13 2 8 3 12 14 12

10. Granges 13 3 5 5 17 19 11
U. Xamax 13 4 3 6 20 27 11
12. Carouge 13 4 2 7 17 26 10
13. Bruhl 11 2 5 4 11 18 9
14. Langenthal 12 3 2 7 12 30 8

Plus de matches
Le comité de la ligue nationale a

décidé que les matches La Chaux-de-
Fonds - Bellinzone, Saint-Gall - Zurich ,
Bruhl - Langenthal, Lueerne - Aarau
et Bruhl - Lueerne ne seront pas
rejoués cette année. Une décision sera
prise début février 1970.

Le but de Ramseier es libéré Bâle
Les Rhénans ont pris un départ prudent contre Wettingen

BALE - WETTINGEN 6-2 (2-0)
MARQUEURS : Balmer 12me ; Ramseier

44me ; Sundermann 48me et 54me ; Rufli
71me ; Beichter 71me ; Hauser 83me ; Meier
86me.

BALE : Kunz ; Kiefer , Michaud , Ram-
seier, Paolucci ; Odermatt , Benthaus , Sun-
dermann ; Balmer , Hauser, Ruefli. Entraî-
neur : Benthaus.

WETTINGEN : Hauser, Naumann , Dikk ,
Biocic , Markwalder ; Lenherr, Fischbach ,
Lusenti ; Meier, Beichter , Sutter. Entraîneur :
Tschui.

ARBITRE : M. Keller , de Kehrsatz.
NOTES : Stade de Saint-Jacques : terrain

dur , enneigé , temps froid. 8000 spectateurs.
Bâle joue sans Demersels blessé. Wernle
remplace Naumann à la 46me minute. Coups
de coin : Bâle-Wettingen 11-8 (8-2).

INQUIÉTUDE
Jusqu 'au premier but , Bâle était tendu :

il vivait encore sous l'impression de sa
défaite de Zurich et de l' excellen t match
livré par Wettingen contre Winterthour.
Il savait également que s'il ne gagnait
pas, il en aurait pour toute la pause d'hi-
ver à se ronger d'inquiétude. La réussite
de Balmer lui donna confiance , mais
il lui fallut encore une demi-heure de
jeu pour retrouver toutes ses facultés
et c'est Ramseier qui lui donna , en quel-
que sorte, la victoire, en conclusion d' une
attaque subtile. Ramseier marqua à un
momen t extrêmemen t important : à une
minute , du repos. Et comme Sunder-
mann réalisa le troisième but dès la re-
prise, toutes les conditions furen t alors
réunies pour que ce premier tour se
termin e bien.

Bâle déclassa Wettingen et il aurait eu
de quoi réussir une dizaine de buts si
le terrain n'avait été si mauvais. La
seule chose qu 'on puisse lui reprocher
c'est de n'avoir pas pris son adversaire

au sérieux après le 5-0. I! aurait dû
gagner sans concéder de but. Car Wet-
tingen n 'avait presque rien à lui oppo-
ser. Pendant p lus d'une heure , il ne f i t
que subir , il se rassembla en défense
pour éviter une défaite trop lourde : l'é-
quipe la plus faible  qui soit passée au
stade de Saint-Jacques cette saison.

Bâle déploya donc son jeu avec ai-
sance et rechercha surtout le résultat.
Il réussit certains mouvemen ts o ff ens i f s
rappelant sa meilleure époque. Il mar-
qua des buts sp lendides et ne fu t  certai-
nement pas trop pay é de ses ef forts .  Dans
ce match, il y avait une classe de d i f f é -
rence entre Bâle et Wettingen.

City Curdy

L'Union europ éenne de foo tba l l
( UEFA ) réunie à Berne , a orienté les
associations membres sur l' ordre du
jour  du dixième congrès ordinaire de
l'UEFA, qui se tiendra le 8 mai 1970
à Vubroonik, Au cours de l' année pro-
chaine, les mandats du président de
l 'UEFA Gustave Wiederkehr (Suisse )
du vice-président , Antoine Chiarisnli
'Fronce ) , de cinq membres de l 'UEFA
et de M. Mihailo Andrejenic (Yougos-
lavie ) viennent à échéance. En outre,
le décès de l'Autrichien Hans Walch
laisse un poste vacant au sein du comité
de la FIFA . A l'exception du Suédois
Tore Brodd , toutes les personnalités en
poste se présenteront pour une nouvele
élection.

Prochain congrès
de l'UEFA

i.ronpe A : Baie - Wettinsen 2-1 : Fri-
bourg - Bienne 5-1 ; Lugano - La Chaux-
de-Fonds 1-0 ; Servette - Grasshoppers 0-1 ;
Winterthour - Saint-Gall 0-2 : Young Bovs -
Lausanne 1-2 ; Zurich - Bellinzone 5-2.

Groupe B : Aarau - Sion 0-3 ; Bruhl -
Luceme, renvoyé ; Chiasso - Etoile Carou-
ge 1-0 ; Granges - Urania 5-1 ; Xamax -
Langenthal 6-0 ; Young Fellows - Men-
drisiostar 2-4.

CharrtDÏonnat des réserves
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Langenthal, adversaire complaisant, permet à
Xamax de signer une belle victoire collective

XAMAX - LANGENTHAL>4-0 (2-0)
MARQUEURS : Husler (contre son

camp) 28me ; Manzoni , 45me ; Rub , 47me;
Wiedmer, 82me.

XAMAX : Jaccottet ; Egli , Gagg, Man-
toan II , Monnier ; Chiandussi , Manzoni :

Bonny, Rub , Bninnennieier , Schmid. En-
traîneur : Garbani.

LANGENTHAL : Soldati ; Adolf , von
Rohr , Feuerstein , Husler ; Kaufmann , Bu-
cher ; Viceck , Neuenschwander , Guyaz. En-
traîneur  : Waehlin.

ARBITRE : M. Zurcher de Wcttinnen.

NOTES : Stade de Serrières. 1 emps
froid. 1500 spectateurs. Pelouse gelée et
bosselée qui ne facilita pas la tâche des
acteurs. Lino Mantoan , malade , est ab-
sent des rangs neuchâtelois. A la 13me
minute , Schmid, seul devant Soldati. tire
largement à côté du but. A la 46mc ,
Tanner prend la place de Viceck. A la
55me, Merlo entre pour Egli , A la 64me ,
Manzoni , de la tète , bat Soldati ; la balle
frappe sous la latte et revient en jeu. A
la 65me, Brunnenmcier tire sur un mon-
tant , tout comme à la 90me. A la 68me,
l'entraîneur Waehlin prend la place de
Neuenschwander au sein de l' attaque ber-
noise. A la 75me, Bonny cède son poste
à Wiedmer. A la 80me, Rub bat Sokhu i
d' un tir tendu ; la balle frappe la latte et
revient en jeu. Coups de coin : 14-2 (10-0) .

LA MANIÈRE
Pour le dernier match de l'année, Xa-

max voulait offrir une victoire , en guise
de cadeau , ù son public. C'est chose faite.
Bien faite. Non seulement, l'équipe neu-
châteloise n gagné, mais encore, elle y a
mis la manière. C'est avant tout une vic-
toire collective , ponctuée par des buts is-
sus de mouvements de bon aloi, mis à part
le premier, qui est dû à une erreur du
défenseur Husler.

Quatre à zéro, c'est la différence de
classe entre la lanterne rouge et Xamax.
Hier après-midi , la marque pouvait attein-
dre des proportions catastrophiques (quatre
tirs sur les montants et la latte), tant les
occasions de marquer furent nombreuses
pour les Schmid (13me), Brunnenmcier
(20me), Mantoan (39mc), Schmid encore
(78me et 85me). Mais, soit la classe de
Soldati , soit la maladresse de Schmid, vin-
rent au secours de Langenthal.

BRUNNENMEIER ET MONNIER
EN ÉVIDENCE

Victoire collective certes, mais victoire
aussi de deux joueur s en particulier : Brun-
nenmcier et Monnier. Pour l'Allemand , ce
deuxième dimanche de décembre aura été
l'occasion de démontrer toute sa classe,
sa « vista ¦> (la passe qu'il adressa à Wied-
mer sur le quatrième but), sa technique.
Il fut à la base de chaque action offen-
sive ou à sa conclusion. Quant à Mon-
nier, il se signala par son sens du place-
ment en défense, par la précision de ses
passes et sa promptitude à relancer l'at-
taque. A 21 ans, cet étudiant en sciences
économiques est un réel espoir, tout com-
me le sont les Mantoan (souverain hier),
Gagg (égal à lui-même), Wiedmer, Man-
zoni (un peu personnel mais plus à l'aise
dans l'entre-jeu qu'en attaque) et Rub (un
but admirable).

BALLES « EN OR »
Jamais — hormis le premier quart

d'heure — Xamax donna l'impression de
s'embourber dans la défense renforcée de
Langenthal. Au contraire , Chiandussi (peu
à l'aise sur ce sol gelé), Manzoni, Brun-
nenmcier ou Monnier comprirent très vite

que le seul moyen de passer le « mur »
bernois était d'engager leurs ailiers. Bon-
ny (puis Wiedmer) et Schmid reçurent des
balles « en or ». Ils les exploitèrent dans
80 % des cas. ,

Devant ce déferlement , les arrières de
Langenthal parèrent au plus pressé en
« j ouant » la touche ou le coup de coin.
Quant ù Soldati, il ne pouvait suppléer aux
carences de ses coéquipiers du champ. Il
se révéla, de loin , le meilleur homme de
l'équipe.

A NE PAS OUBLIER !
Xamax vainqueur , voilà de quoi réjouir

avant la pause hivernale. Toutefois, pour
Garbani et ses hommes, cette victoire n'est
pas une fin. Au contraire, et compte tenu
de la faiblesse de l'adversaire , elle doit
stimuler l'équipe et lui ouvrir la voie qui
conduit aux positions de tête. Même si
Brunnenmcier et Monnier furent les hom-
mes marquants de ce match , la victoire
est venue de la collectivité. A ne pas ou-
blier au printemps prochain...

P.-H. BONVIN

C A P I T A I N E  MALCHANCEUX.  — Brunnenmeier, qui a été brillant
Mer , n'a malheureusement pas connu beaucoup de réussite. Mais
s'il ne imii-cjfiiu aucun but , il contribua largement à la victoire de

Xamax
(Avipress - G. C.)

Allemagne
Seizième journée : Hertha Berlin-Ein-

tracht Brunswick 2-0 ; Alemannia Aix-
la-Chapelle - Werder Brème 0-0 ; Rot-
weiss Oberhausen - Bayern Munich 3-3 ;
Munich - Duisbonrg 2-2 ; Hanovre - Ein-
tracht Francfrot 1-1 ; Stuttgart - Borus-
sia Dortmund 2-1 ; Schalke - Rotweiss
Essen 5-3 ; Cologne - Kaiserslautern
6-1 : Hambourg - Borussia Moenchen-
gladbach 1-3. Classement : 1. Borussia
Moenchengladbach 25 p ; 2. Cologne
22 p ; 3. Bayern Munich 22 p ; 4. Her-
tha Berlin 21 p ; 5. Schalke 20 p ; 6.
Borussia Dortmund 17 p.

Angleterre
Vingt-quatrième journée : Arsenal -

Burnley 3-2 ; Crystal Palace - Goven-
try City 0-3 ; Derby County - Newcastle
United 2-0 ; Ipswich Town - West Brom-
wich Albion 0-1 ; Leeds United - Shef-
field Wednesday 2-0 ; Liverpool - Man-
chester United 1-4 ; Manchester City -
Tottenham Hotspur 1-1 ; Southampton -
Nottimgham Forest 1-2 ; Sunderland -
Stoke City 0-3 ; West Ham United -
Everton 0-1 ; Wolverhampton Wande-
rers - Chelsea 3-0. Classement : 1. Ever-
ton 23-37 ; 2. Leeds United 24-36 ; 3.
Liverpool 24-30 ; 4. Manchester City
23-29 ; 5. Derby County 24-29 ; 6. Wol-
verhampton Wanderers 24-29.

Italie
Douzième journée : Bologne - Naples

1-2 ; Brescia - Juventus 0-1 ; Fioren-
tina - Rome 2-2 ; Intemazionale - Bari
renvoyé ; Lazio Rome - Vérone 0-1 ; Pa-
lerme' - Cagliari 1-0 ; Sampdoria - Vi-
cence 0-1 ; Turin - Milan 0-1. Classe-
ment : 1. Cagliari 18 p ; 2. Fiorentina et
Vicence 15 ; 4. Milan 14 ; 5. Intema-
zionale 13 (1 match en moin) ; 6. Ju-
ventus et Vérone 13.

L'Australien Malcoin Milne bat l'élite européenne
[HlgJlggJMM GROSSE SURPRISE DANS LA DESCENTE DE VAL-D'ISERE

Magnifique deuxième place du Suisse Jean-Daniel Daetwyler
Pour un début, c'est un début ! II en

faudrait plus souvent, des coups comme ça,
pour secouer un peu le ski alpin et rom-
pre la monotonie des courses qui ne se
jouent qu'entre quelques skieurs d'élite —
quatre ou cinq en descente, même pas.

Sur cette piste qui avait révélé, la sai-
son passée, Henri Duvillard , Schranz bat
Orcel qui comptait parmi les favoris. On
pense : « Ah ! la classe de Schranz » Daet-
wyler bat Schranz. On se dit : « Enfin une
victoire ». Mais l'Australien Malcon Mil-
ne clpc<-end avec le dossard 22 et il distan-
ce n=«tnyler de 9 dixièmes de seconde. II
s'Installe a la première place. Il est le
premier grand vainqueur de l'hiver 1969-
1970.

Gustave Thoeni on savait déjà. II avait
gagné à Val-dTsère, au mois de mars. Ce-
pendant , Milne était tout juste bon pour
les rangs qui n'apparaissent plus dans les
classements publiés par les journaux. Son
frère s'était tué, en 1964, à Innsbrtick,
et d'ailleurs, quel espoir peut vraiment
avoir un Australien dans le ski alpin ?

UN VAGABOND

Depuis trois ans, Malcon Milne est un
vagabond du ski. Une sorte d'orphelin
que l'équipe de France a recueilli parce
que, tout seul en Europe, il n'avait ni
feu, ni gite. Et il gagne cette descente
alors qu'on lui recommandait sérieusement
de se spécialiser en slalom... parce que
c'est moins dangereux !

Skieur de seconde catégorie , il s'était
subitement manifesté samedi, dans la des-
cente d'entraînement ininterrompue. Sa
manière avait été remarquée et le chrono-
mètre avait confirmé l'impression visuelle.
Mais, les favoris ne se livrent pas à fond ,
la veille de la course, et on spouçonnnit
Milne d'avoir pris des risques inconsidérés
pour épater la galerie, pour qu'on parle,
au moins une fois, de lui. On a déjà parlé
deux fois de lui et ce n'est probablement
pas fini. Pour battre Daetwyler de près

d'une seconde, Schranz d'une seconde et
demie, Duvillard de deux secondes et de-
mie, il faut être un skieur de classe. Sur-
tout que la piste de Val-d'Isèrc n'est pas
facile. Elle ne laisse aucune place au ha-
sard.

POSITION DIFFICILE
On a donc une situation passablement

confuse. L'affirmation des Français n'a pas
eu lieu et Duvillard , le favori numéro 1,
est battu non seulement par ses égaux,
Schranz et Daetwyler, mais aussi par 3
skieurs auxquels on n'accordait absolument
aucune chance : un Australien et deux
Américains...

Avant la course, Duvillard admettait
qu 'il était dans une position difficile. Plus
difficile que l'année passée, alors qu 'il par-
tait dans le deuxième ou même le troisiè-
me groupe. Parce que cette fois, on exi-
geait une performance de lui et il en
était conscient. Vous voyez i il y a aussi
des avantages à être, sinon un inconnu,

BON BliBUT. — Le vaudois Jean-Daniel  Daetwyler a obtenu une
magnif ique deuxième place dans la descente de Val d 'Isère

(Photopress)

du moins un skieur n'appartenant pas au
premier groupe FIS.

Il faut retenir la performance des Amé-
ricains. Ils se sont tout particulièrement
préparés à la descente. Ils sont venus en
Europe avec la ferme détermination d'y
réussir des performances : ils ne veulent
plus être des spécialistes du slalom. Ils
sont sur la bonne voie.

Les Suisses n'ont pas mal réussi leur en-
trée : Daetwyler 2me, Rohr 9me, Russi
14me. En course avec le dossard 60, Rus-
si consola ses dirigeants de la déception
que leur a causée Bruggmann, qui ne
semble pas du tout en forme. Avant son
départ pour Val-d'Isère, il paraissait pour-
tant très confiant. Il ne faut pas drama-
tiser : cette saison sera extrêmement diffi-
cile. Elle sera très longue et elle n'attein-
dra son sommet qu'en février. D'autre part ,
les conditions d'enneigement de l'arrière-
automne n'ont pas été propices à une In-
tense préparation à la descente. Ne se sen-

tant pas encore très surs, les skieurs ont
certainement évité de dépasser leurs possi-
bilités actuelles, afin de ne pas compro-
mettre leur saison.

II reste encore un mois jusqu'au Lau-
berhorn.

Guy Curdy

Israël dernier qualifie
pour Mexico

En obtenant le match nul (1-1) à
Sydney dans son match retour du tour
préliminaire de la coupe du monde
contre l'Australie, Israël s'est qualifié
pour la première fois pour la phase
finale de la compétition. A l'aller, les
Israéliens s'étaient imposés par 1-0.
Ce match retour s'est joué devant
30,000 spectateurs. Il a donné lieu à
un spectacle plaisant mais la qualité du
jeu fut  assez moyenne. Les deux buts
ont été marqués en f in de partie. Les
Israéliens ouvrirent en effet la marque,
à la 79me minute par Mordechai Spie-
gler. Les Austral iens égalisèrent à deux
minutes de la fin par John Watkins.

Au dé part , sept équi pes étaient en
lice dans ce groupe 15 qui voit la qua-
lification des Israéliens : Japon , Ré-
publique de Corée, Corée du Nord , Rho-
désie , Australie , Israël et Nouvelle-Zé-
lande.

Classement de la descente pour la
coupe «Henri Oreiller»: 1. Milne (Aus)
2'13"79 ; 2. Jean-Daniel Daetwyler (S)
2'14"69 ; 3. Schranz (Aut) 2'15"02 , 4.
Orcel (Fr) 2T5"22 ; 5. Lafferty (EU)
2T5"79 ; 6. Pyles (EU) 2'15"97 ; 7.
Zwilling (Aut) 2T5"98 ; 8. Duvillard
(Fr) 2T6"09; 9. H.-P. Rohr (S) 2'16"29;
10. Grosfillcy (Fr) 2'16"40 ; 11. Co-
chran (EU) 2T6"48 ; 12. Cordin (Aut)
2T6"54 ; 13. Vogler (All -O) 2'16"58 .
14. Russi (S) 2'16"72 ; 15. Loidl (Aut)
2'16"96 ; 16. Pinel (Fr) 2'16"97 ; 17.
Kid d (EU) 2'17"04 ; 18. Schlager
(All-O) 2'17"34 ; 19. Michel Daetwyler
(S) 2'17"42 ; 20. Rossat-Mignod (Fr)
2T7"45 ; 21. Harry Schmid (S) 2'
17"46. — Puis : 33. Kurt Huggler (S)
2'18"28 ; 37. Andréas Sprecher (S) 2'
18"51 ; 40. Edmund Bruggmann (S) T
18"6 ; 42. Hans Zingre (S) 2'18"71 ;
48. Kurt Schnider (S) 2'19"37 , 58. Ro-
land Collombin (S) 2'20"62. — T19
partants ; ont notamment abandonné
sur chute : Sailer (Aut) , Mussner (It),
Nenriing (Aut) , Dibcxna (It), Janda
Tch). — Le record de la piste a été
battu par 29 concurren ts.

Classement de la Coupe du monde. —
Individuels : 1. Milne et Thoen i (It)
Ï5 points ; 3. Jean-Daniel Daetwyler et
Russel (Fr) 20 ; 5. Schranz et Augert
(Fr) 15 ; 7. Orcel 14 ; 8. Kurt Schni-
ler (S) 11 ; 9. Lafferty et Kidd 8. —
Puis : 16. Hanspeter Roh r 2.

Par équipes masculines : 1. France
Î5 points ; 2. Suisse 33 ; 3. Australie
;t Italie 25 ; 5. Autriche 24 ; 6. Etats-
Jnis 22 ; 7. Allemagne de l'Ouest 6.

Par équipes, général : 1. France
.55 points ; 2. Etats-Unis 68 ; 3. Au-
riche 47 ; 4. Suisse 33 ; 5. Australie
;t Italie 25 ; 7. Allemagne de l'Ouest
18 ; 8. Canada 10 ; 9. Norvège 1.

Gretener excellent
à Nassau

Le Suisse Hermann Gretener a pris la
seconde place du cross international de
Nassau, qui a été remporté par l'Allemand
de l'Ouest Rolf Wolfshohl. Classement:

Professionnels : 1. Wolfshohl (Ail) les
20 km en 47'50" ; 2. Hermann Grete-
ner (S) à 1' ; 3. H. Harings (Ho) ; 4.
R. Longo (It) ; 5. Pusch el (Ali) ; 6. Kunde
(Ail). — Amateurs : 1. Renner (Ali) 47'52".

La coupe de Noël
au Lausannois

Michod
Le Lausannois Jacques Michod a rem-

porté la coupe de Noël , à Neuchâtel , en
battant en finale le Veveysan François
Studer. En demi-finale, il avait éliminé
le champion suisse Dimitri Sturdza.
Voici les résultats de ce tournoi qui
réunissait une centaine de concurrents :

Simp les messieurs, demi-finales :
François Studer (Vevey) bat Jean-Noël
Dupasquier (Genève) 4-6 6-3 6-3 ; Jac-
ques Michod (Lausanne) bat Dimitri
Sturdza (Genève) 4-6 7-5 6-2 . Finale :
Jacques Michod (Lausanne)  bat Fran-
çois Studer (Vevey) 6-3 6-3.

Simp le dames , demi-finales :
Marianne Kindler (Bâle) bat Evagreth
Emmenegger (Bâle) 6-1 6-1 ; Annemarie
Studer (Vevey) bat Janine Bourgnon
(Bâle) 6-4 6-0. Finale : Marianne Kin-
dler (Bâle) bat Annemarie Studer (Ve-
vev) 5-7 6-2 6-0.

Succès de Gretener
à Fribourq-en-Brisgau

Les spécialistes suisses du cyclocross ont
pris les quatre premières places du cyclo-
cross international de Fribourg-en-Brisgau,
remporté, devant 2000 spectateurs , par Her-
mann Gretener , qui a battu au sprint Pe-
ter Frischknecht. Voici le classement :

1. Hermann Gretener (S) les 22,2 km
en 1 h 05'37" ; 2. Peter Frischknecht (S)
m. t. ; 3. Max Gretener (S) à 22" ; 4.
Fritz Schaerer (S) à 30" ; 5. Karl Staehle
(AU) ; 6. Rolf Wol fshohl (Ail) ; 7. Ernest
Gvr (S) ; 8. Jakob Kuster (S).

Honorable résistance des Suisses a Dole
lSBSfi3ÏS I Formation française expérimentale mais redoutable

Dans la cité jurassienne de Dole , 1 équi-
pe de Suisse a opposé une résistance va-
leureuse aux basketteurs français. En ef-
fet , une défaite par 27 points d'écart
(80-53) face aux « Tricolores » peut être
considérée comme un résultat fort honora-
ble pour les représentants helvétiques.

TROP GRAND
Ceux-ci firent même jeu égal durant

toute la première mi-temps, puisqu 'ils n'ac-
cusaient que cinq points de retard à la
pause (33-28). Mais il ne leur fut pas pos-
sible de résister aussi efficacement durant
la seconde partie. L'absence de réserves de
bonne valeur pesa lourdement dans la ba-
lance. Le trio Kund-Kiener-Bourquin —
les trois hommes capables sur le plan phy-
sique de lutter à armes égales avec les
Français — n'eut plus le même rende-
ment , spécialement en défense. Les « Trico-
lores », où se distinguaient tou t particu -
lièrement les deux Noirs, Chachemire et
Schol, inscrivirent alors de nombreux points
au rebond, faisant la loi sous les panneaux.

Privée de ses vedettes lyonnai-
ses de Villeurbanne , en conflit avec la

fédération , l'équipe de France présenta
néanmoins à Dole une équipe nationale
composée de garçons qui prochainement
affronteront l 'Angleterre et la Tchécoslo-
vaquie. Formation expérimentale certes,
mais qui , aux yeux de l'entraîneu r Jau -
nay, était bien la meilleure possible. Les
forfaits des joueurs champions de Fran -
ce de l'ASVEL se fit naturellement sen-
tir. Il manqua un meneu r de jeu , rôle gé-
néralement dévolu au Lyonnais Gilles ou à
son coéquipier Le Ray. Longtemps, la
France parut ne pas savoir exploiter son
écrasante supériorité athlétique. L'intel-
ligente défense de zone des Suisses posa
de sérieux problèmes aux basketteu rs d'Ou-
tre-Jura.

PRÉPARATION POSITIVE
Pour le coach de l'équipe suisse, M. An-

toine Schneider , l'essentiel , à travers ce
match , était de préparer le tournoi de
Bremerh aven , auquel la formation helvéti-
que participera durant les fêtes de l'An.
Le match de Dole a donc été très utile. Il
a confirmé la valeu r naissante du centre
Yves Bourquin. Le jeune pivot du stade

français aurait ete meilleur encore s il
n 'avait pas raté la transformation de huit
lancers francs. Son coéquipier Baillif
fut cependant l'élément le plus en vue de
l'équipe. Il compensa l'handicap de sa pe-
tite taille par une vivacité et une adresse
qui émerveillèrent le public de Dole. Le
Bâlois Kund eut d'excellents moments ,
mais à l'instar de ses camarades de Birs-
felden , il fut désorienté par une opposi-
tion inhabituelle. En effet , le rythme du
jeu et surtou t la présence d'adversaires de
très grandes tailles firent que les frères
Hanger eurent beaucoup de mal à se met-
tre en position de tir.

Les équipes :
France : Petit , Peter , Degonze, Ledent ,

Cachemire , Hamel , Bonato , Slaelens , Lon-
gueville , Wilm , Schol , Gasnal. — Meil-
leurs marqueurs : Peter (12 points) , Schol
(12), Cachemire (11), Slaelens (10), Le-
dent (10).

Suisse : R. Hanger , Baillif , F. Hanger ,
Gremaud , Boillat , C. Hanger, Wyder, Cur-
rat , Bourquin , Kund , Kiener, P. Currat. —
Meilleurs marqueurs : Bourquin (15 pts),
Fritz Hanger (11), Kund (11).

Demel assure le succès des Allemands de l'Ouest
Les spécialistes du fond et du saut reunis a Samt-Montz

Réunis en camp d en t ra înement  a
Saint-Moritz, les spécialistes du fond
de quatre nations se sont affrontés lors
d'une course de relais sur trois fois
8 kilomètres. La victoire est revenue à
l'Allemagne de l'Ouest, devant la Tché-
coslovaquie et l'Autriche, qui a agréa-
blement surpris. Les Al lemands  ont
assuré leur victoire grâce princi pale-
ment à leur dernier relayeur, Walter
Demel , qui distança le Tchécoslovaque
Karel de 4,1 secondes. A l'issue du pre-
mier parcours , la Tchécoslovaquie était
en tête, devant la Suisse III et l'Au-
triche. Classement :

1. Allemagne de l'Ouest I (Ruppaner
2X41" - Gehring 22'23" - Demel 21'58")
1 h 08' 02" ; 2. Tchécoslovaquie III
(Fajstavr 22'43" - Perina 22'53" - Stefl
22'41") 1 h 08' 17" ; 3. Autriche I (Wall-
ner 23'04" - Puehringer 22'52" - Jane

23'00") 1 h 08' 56" ; 4. Suisse I (Roner
23'34" - Geeser 22'27" - Hauser 23'11")
1 h 09' 12" ; 5. Suisse III (Kaelin
23'03" - Denis Mast 23'18" - Jaggi
23'20") 1 h 09' 41" ; 6. Suisse II (Stuessi
23'26" - Koch 23'09" - Giger 23'09")
1 h 09' 44" ; 7. Allemagne de l'Ouest II
(Merkel - Allgaier - Reiser) 1 h 10' 41" ;
8. Suisse IV (Hermann - Dermon - Bru-
nold) 1 h 11' 17" ; 9. Tchécoslovaquie I
( M i l u s k a  - Michalko - Sacky) 1 h 11'
46" ; 10. Autr iche II (Fai 'hmacher -
Vogl - Hauser) 1 h 12' 43"

Meilleurs temps. — 1er relaveur : 1.
Fajstavr 22'43" ; 2. Kaelin 23*'03" ; 3.
Wallner 2.T04". 2me relayeur : 1. Geh-
ring 22'23" ; 2. Geeser 22'27" ; 3. Pueh-
ringer 22'52" . 3me relaveur : 1. Demel
21'58" ; 2. Stefl 22'41" ; 3. Jane 23'00" ;
4. Giger 23'09".

Schmid enlève le saut
Cette semaine du ski nordique de

Saint-Moritz s'est terminée par un con-
cours de saut sur le tremplin olym-
pi que, concours qui a vu la victoire du
Suisse Hans Schmid. Celui-ci a appro-
ché de deux mètres le record du trem-
p lin détenu par le Tchécoslovaque Di-
vila. Voici le classement :

1. Hans Schmid (S) 207 ,8 (sauts de
78 et 84 m) ; 2. Pawlusiak (Pol) 206 ,5
(80 ,5 - 77) ; 3. Stanislas Gasienica (Pol)
204,4 (80 - 81) ; 4. Gasienica (Pol) 196,3
78 - 76 ,5) ; 5. Hauser (Ail) 194,5 (78 ,5-
77,5) ; 6. Richard Pf i f fner  (S) 193,4
(77 ,5 - 71) ; 7. Przybyza (Pol) 190,5
(74 ,5 - 78) ; 8. Kellef (Ail)  187,6 (74 -
75) ; 9. Bieniek (Pol) 186,0 (78 - 74,5) ;
10. Krzvsztof iak (Pol) 185,6 (76 ,5 - 75) .

Le Locle organisera le championnat professionnel
Certains bruits circulent à Genève ,

laissant entendre qu 'Alex Biirtin , f i gure
populaire et active du cyclisme helvéti-
que, viserait prochainemen t une promo-
tion politique dans sa bonne ville... Voi-
là peut-être pourquoi l'annonce de sa
démission du comité directeur de l'U.C.S.
f u t  annoncée samedi, lors des assises an-
nuelles de notre fédération romande. Une
démission qui n 'avait d' ailleurs pas pu
être communiquée p lus tôt , l'intéressé ne
l'ayant décidée , paraît-il , que jeudi der-
nier.

PAS DE REVELA TION
Ce f u t  là la seule révélation impor-

tante à noter lors de cette assemblée
de l'U.C.S. qui était allée se tenir à
Lugano , dans son giron tessinois où ,
depuis 1951, elle n'était plus allée. Des
décisions, il y en eut, bien sûr. Mais
rien de bien saillant , d'inattendu sur-
tout : les rapports furent  acceptés sans
discussion aucune, les attributions ne
donnèrent leiu à aucune concurrence ,
donc à aucun problèm e : c'était au tour
de Neuchâtel d'organiser les champion-
nats nationaux sur route (professionnels)
en 1970 : la « Pédale locloise» s'en
chargera et f e r a  courir la poignée de U-

L'U. C. S. a tenu ses assises à Lugano

ct 'iiciês helvétiques sur le fameux cir-
cuit du Locle ; les joutes sur piste , à
l' exception des stayers, auront le vélodro-
me de Lausanne pour cadre. H faudra
pourtant diviser les épreuves en deux
week-en d, puisque deux épreuves ont été
ajoutées : celle du kilomètre contre la
montre, celle des cinquante kilomètres
en groupe , mais couru e sous le nom
d'« individuelle ». Oscar Plattner avait de-
mandé l'adjonction de ces épreuves, de
¦la dern ière surtout afin que les routiers
acquièrent un peu d' expérience pour les
sprints fu turs .  Quand il faut se placer ,
puis jouer des coudes pour se classer, les
Suisses ne sont p lus là, c'est bien connu.

SOUMISSIONS
La prochaine assemblée aura lieu à

Genève : les «Amis Cyclistes de la Cité ?
se chargeront de son organisation. Les
associations cantonales sont maintenan t
des membres à part entière, mais elles ne
paieront que cinquante fmns de cotisa-
tion, au lieu des cen t demandés. Enfin ,
les organisateurs de course ne seront pas
« taxés » par l'Union Cycliste Suisse,
comme celle-ci le prévoyait et avait de-
mandé le vote. Il y eut trop de discus-

sions, d' avis contraires aussi, si bien
que le comité directeur retira sa propo-
sition. Enf in , on notera, p our en termi-
ner avec ces débats, que dès l'an pro-
chain , les championnats suisses seront at-
tribués non p lus par rotation, mais par
soumission : celui qui of fr ira le p lus se
les verra attribuer. C'est là encore un
projet , qui, des sondages le prouvent ,
devrait être accepté.

On parla aussi du Tour de Romandie,
qui, du 6 au 10 mai prochain , ira,
après une étape de classement à Genè-
ve , à Ovronnaz , aux Diablerets, à Es-
tavayer-le-Lac, et à Lausanne où sera
courue également une étape contre la
montre. Pour le moment, deux engag és
fermes  : Gimondi et Mo tta. Et de grands
projets pour le tour 1971, celui du 25me
anniversaire.

Enfin , il y eut un exposé d'Oscar Plat-
tner, toujours aussi enthousiaste et opti-
miste, ce qui sont des qualités pour le
poste qu 'il occupe. Notre entraîneur na-
tional était en e f f e t  l'un des invités à
cette manifestation, les autres étant MM.
Castellino (président d 'honneur), Stamp-
fli  (présiden t du S.R.B.) et Vifian (cham-
pion suisse). Serge D ournow

Sion en difficulté au Brugglifeld
Aarau a manqué deux occasions et la victoire

AARAU-SION 0-1 (0-0)
MARQUEUR : Zingaro 47me.
AARAU : Rufli ; Luscher ; Blum , Steh-

renberger ; Wuest ; Waluz ; Hurzeler; Bal-
densberger ; Brendle ; Steiner ; Jufer. En-
traîneur : Stehenbege.
taîneur : Stehrenberger.

SION : Donzé; Jungo: Germanier ; Wal-
Mathez , Luisier , Elsig. Entraîneur : Roesch.

ARBITRE : M. Délia Bona de Lumino.
NOTES : terrain du Bruegglifeld recou-

vert de neige. Temps froid. Qualité du
match : bonne. 3500 spectateurs.

A la 30me minute, Mathez, blessé est
remplacé par Zingaro. A la mi-temps ,
Brendle cède sa place à Mauli alors qu'à
la 70me Stehrenberger, blessé, est rempla-
cé par Kucsera. Aarau joue sans Madl et
Schmid, suspendus, mais avec Baldensber-
ger ex-Saint-Gall.

Coups de coin : 5-4 (2-1)
A l'issue d'une rencontre d'un bon ni-

veau, les Argoviens ont dû céder la tota-
lité de l'enjeu aux visiteurs pour n'avoir
pas su réaliser deux chances en or. En
effet, le jeune Jufer, par ailleurs excel-
lent, manqua de vista et d'opportunisme,
lorsque à deux reprises, il prit la défense
sédûnoise de vitesse et se présenta seul
face à Donzé qui était resté figé sur sa li-

gne de but. Alors qu 'un pointu aurait suf-
fi , l'attaquant argovien manqua ses deux
tirs qui passèrent à côté de la cible pour-
tant béante. Ces deux actions furent le
tournant du match pou r une formation ar-
govienne qui , face aux Sédunois , joua une
de ses meilleures parties de ce premier
tour. En effet , Sion , dont les qualités sont
multiples , s'appliqua à construire un jeu
de bonne facture. Dès lors , les Argoviens
se mirent au diapason. Bien qu 'étant légè-
rement inférieurs, ils compensèrent ce han-
dicap par un labeur de tout instant et
l'état du sol les avantagea légèrement.
Néanmoins, â l'issue des premières qua-
rante-cinq minutes , Sion s'était créé quel-
ques chances de but qui n'avaient pas trou-
vé consécration dans les pieds de Valenti-
ni et Elsig. L'arrivée de Zingaro , donna
plus de vivacité aux attaquant s sédunois et
sur une magistrale action de Luisier à l'ai-
le droite, Valentini glissait la balle au
Veveysan qui ne se faisait pas faute de
battre Rufli. Ce but eut le don de ré-
veiller les Argoviens et c'est alors la défen-
se sédûnoise qui fut mise à contribution.
Toutefois , le calme de Walker et l'impré-
cision des néophytes argoviens vinrent au
secours de Donzé si bien que Sion put pré-
server son avantage.

P. Sel

Campo Sportive — Arbitre : M. Stutz
(Sarmenstorf). — 33. Agustoni 1-0 ; 38.
Ferdinand 2-0 ; 47. Fatton 2-1 ; 54. Fer-
dinand 3-1 ; 63. Ferdinand 4-1. 1500 spec-
tateurs.

Granges - Urania 4-1 (2-1 )
Bruhl . — Arbitre : M. Grobéty (Neu-

châtel). — Urania sans Fragnière , avec
Demierre. — 5. von Burg 1-0. 18. Jordi
1-1 ; 44. Obrecht II 2-1 ; 53. Hirt (penal-
ty) 3-1 ; 51. Pivetta (U) pour Jordi. 57.
Schwander 4-1 ; 60 Bur (G) pour Krae-
henbuhl. 80. penalty de Pivetta retenu par
le gardien. 300 spectateurs.

9 Le nouveau comité du F.-C. Thoune
a démissionné en bloc, après avoir cons-
taté qu 'il avait été mal informé sur la
situation financière exacte du club . En

effet , il n'a pas voulu endosser une dette
de 200,000 fr. qu 'avait laissée l'équipe
dirigeante précédente .

Chiasso - Etoile Carouge 4-1
(2-0)
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Nouvelle exposition — Facilités de paiement

Une visite nous fera toujours plaisir
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Peut-être avez-vnus une légère
déficience de l'ouïe, sans être dur
d'oreille. Bommer vous propose
un appareil « tout dans l'oreille > ,
la perle auditive .
Sans aucun engagement de votre
part , venez l'essayer à notre pro-
chaine consultation où nous pour-
rons déterminer le degré de votre
surdité.
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Tout nouvel abonné à la :

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL
ou à
L 'E X P R E S S  pour 1970
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jusqu'à fin décembre
1969
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Circulan , remède k base de plantes
RU goût agréable , sera salutaire, régu
lu ri sera la circulation du sang et aprè:
la cure vous vous sentirez mieux.
Circulan chez votre pharm . et drog
Fr. 5.40, K- litre Fr. 12,1)0, 1 litre Fr. 22.51
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Rosso Antico
l'apéritif en vogue !
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le carton rie 6 litres
et 12 verres Coppa
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Vendre, acheter, louer :
tout est possible avec une
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SKIEURS ! ! !
NOUVEL - AN

AUX MARÉCOTTES
Nos. arrangements, inclus voyage

4 jours Fr. 114.—
5 jours Fr. 137.—

Programme du voyage et inscriptions
, à l'agence de voyages

NATURAL S. A. I
1 Saint-Honoré 2 - Neuchâtel - Tél. 4 28 28

Transfor-
mation de

PANTALONS
par le spécialiste

R. POFFET ,
tailleur
Ecluse 10
Neuchâtel

tél. (038) ? 90 17

Modèles
pour permanentes -¦ > i
sont cherchés.
Haute qualité.
Jeunesse - Coiffure.
Tél. 5 31 33.

Répartitions 1968/1969
La direction des Fonds

£
/înTOC Fonds de placement
1̂ I I !  ̂rf' %  ̂ i en immeubles et actions

a décidé de répartir , pour la période du 1er octo-
bre 1968 au 30 septembre 1969, sur les parts de la

TRANCHE I Fr. 4.30 brut (même montant que
l'année précédente)
contre remise du cou-
pon No 18

TRANCHE II Fr. 3.50 brut (contre Fr. 3.— l'année
précédente)
contre remise du cou-
pon No 8

Le paiement des coupons échus aura lieu à partir
du 15 décembre 1969, sous déduction de l'impôt
anticipé de 30% , aux domiciles d'encaissement
figurant ci - dessous. Les personnes domiciliées à
l'étranger seront créditées de leurs coupons sans
déduction de l'impôt anticipé pour autant que leur
banque soit en mesure d'établir pour les titres en
question une déclaration bancaire.

Le rapport de gestion de l'exercice 1968 / 69 sera
disponible dès la mi-décembre à la Direction du
Fonds, ainsi qu'auprès de toutes les succursales et
agences des banques suivantes :

Schweizerischer Bankverein
Banca délia Svizzera Italiana
Banque à Hutîwil
Banque à Berthoud
Basellandschaftliche Kantonalbank (Banque dépo-
sitaire)
Bodenkreditbank à Bâle
Ehinger & Cie, banquiers, Bâle
Von Ernst & Cie, banquiers, Berne
Falck & Cie, banquiers, Lueerne
Orelli im Thalhof , banquiers, Zurich
Piguet & Cie, banquiers, Yverdon
Pozzy & Cie, banque, Poschiavo (GR)
Soiothurner Handelsbank
Schweiz. Depositen. und Kreditbank
Volksbank Beromunster
J. Vontobel & Co, banquiers, Zurich
Wegelin & Co, Bankgeschàft, Saint-Gall

Ces domiciles de souscription et d'encaissement
exécuteront volontiers tous ordres de réinvestisse-
ment des répartitions ou d'achat de nouvelles
parts, au cours du jour. A la date du 1er décem-
bre, les parts ont été traitées hors bourse aux
cours suivants t
anfos I i Fr. 95.50 et anfos II : Fr. 85.50

HIMAC S.A.
y pour la gestion de fonds de placement,

4002 Bâle, rue Peter-Merian 58

. , . 

^̂  PRÊTS =
sans caution 

B A N Q U E  E X E L
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Ouvert le samedi matin
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Du jamais vu sur la glace des Mélèzes
Ligue A: La Chaux-de-Fonds se retrouve seule en tête - Zurich rejoint Béri..c;

LA CHAUX-DE-FONDS -*- LANGNAU
6-5 (1-1 1-1 4-3)

MARQUEURS : Schenk 14me ; Curchod
19me ; Meier 29me ; Reinhard 37me ; Schenk
45me ; F. Lehmann 46me ; Berger 46me •Turler 51me ; Pousaz, 53me ; Pousaz
56me ; B. Wittwer 60me.

LA CHAUX-DE-FONDS : Ri golet ; Fur -
rer, Sgualdo ; Huguenin , Kimzi ; Dubois ,
Berger, Pousaz ; Reinhard , A. Berra , R.
Berra ; Jeannin , Turler , Curchod. Entraî-
neur :• Pelletier.

LANGNAU : Horak ; Meier, Tanner . P.
Lehmann , H. Wuthrich ; Schenk , B. Witt-
wer, Lengweiler ; U. Wuthrich , A. Leh-
mann, F. Lehmann ; H. Wittwer , U. Leh -
mann , H. Lehmann ; Baertsch i. Entraîneur :
Patterson.

ARBITRES : MM. Haury, de Genève , et
Ehrensperger , de Kloten.

NOTES : Patinoire couverte des Mélè-
zes. 5000 spectateurs. La Chaux-dc-Fonds
s'aligne sans Stammbach. A la fin du deu-
xième tiers-temps, une brève bagarre écla-
te entre Pousaz et P. Lehmann. Horak
sort de sa cage et va s'en mêler ; furieux ,
il tentera même de frapper un arbitre avec
sa canne.

PÉNALITÉS : Cinq fois 2 minutes con-
tre La Chaux-de-Fonds , quatre fois contre
Langnau , plus : deux fois 5 minutes , 10 mi-
nutes de pénalités pour méconduite et une
pénalité de match , ces trois dernières con-
tre le gardien Horak.

LA FAUTE D'HORAK
Cette rencontre, qui se révélait palpitante

parce que beaucoup plus équilibrée que pré-
vu, a été gâchée par un troisième tiers-
temps d'une qualité plus que médiocre
(compte tenu de ce qui avait été démontré
auparavant), par la faute de Horak. Le
gardien bernois, qui avait déjà, vers la
trentièm e minute, montré des signes de ner-

vosité , en a fait des siennes au coup de si-
rène annonçant la fin de la période inter -
médiaire. Alors qu 'une petite bagarre (com-
me on en voit souvent) avait éclaté sur sa
droite , il est allé y mêler son sel et... sa
canne, se permettant même de menacer
dangereusement un arbitre. Horak et son
équipe en furent gravement punis puisqu 'un
joueur de champ (P. Lehmann) dut jouer
dans le but au troisième tiers-temps ; le
gardien ne peut pas être remplacé par un
autre gardien s'il a été expulsé. Mais les
Bernois ont encore compliqué les choses,
car P. Lehmann devait purger une peine
de 2 minutes au commencement du troisiè-
me tiers-temps. Comme les Neuchâtelois
avaient , pour leur part , écopé de deux péna-
lités mineures , il y eut, en ce début de pé-
riode , nue situation invraisemblable et pres-
que comique : pendant deux minutes, les
deux équipes jouèrent à trois contre trois,
Langnau ayant en Meier un courageux
« gardien volant », puisqu 'il n'avait aucune
protection ; puis La Chaux-dc-Fonds évolua
pendant 8 minutes à 6 joueu rs contre 5,
P. Lehmann (équipé en gardien) rempla-
çant désormais Meier dans la cage ber-
noise.

IL ÉTAIT TEMPS
Eh ! bien , malgré tous les malheurs qui

ont accablé son adversaire , La Chaux-de-
Fonds a éprouvé une peine infinie à s'im-
poser. Pire même : en ce début de troisiè-
me tiers-temps où elle évoluait en supério-
rité numérique, elle n'est non seulement pas
parvenue à profiter de l'absence d'un vra i
gardien , en face, mais elle a encore dû
encaisser, en l'espace d'une minute, deux
buts réussis au terme d'échappées de Schenk
et de F. Lehmann devant qui Rigolet , sem-
blable à sa défense, parut bien négligent.
Ainsi , à la 46me minute, La Chaux-de-Fonds
perdait par 4-2 ! Et les gars de Langnau
se battaient avec un tel enthousiasme face

a des Neuchâtelois qui croyaient pouvoir
s'imposer sans travailler, que tous les espoirs
leur étaient permis. Mais, en dépit de
plusieurs bonnes interventions de P. Leh-
mann , la formation bernoise devait s'avouer
vaincue. Ce qu 'elle fit non sans avoir , du-
rant les ultimes minutes, fait passer le fris-
son de la peur dans le dos des « suppor-
ters » chaux-dc-fonniers. Il était temps, en
effet , pour La Chaux-de-Fonds, que cela
finisse car, n'ayant plus rien à perdre , les
Bernois se montraient horriblement dange-
reux dans les dernières minutes.

QUESTION DIFFICILE
Sérieusement accrochée durant les deux

premiers tiers-temps, notamment par la li-
gne du talentueux Bruno Wittwer , La Chaux-
de-Fonds aurait-elle remporté les deux points
si Horak avait joué toute la partie ? Il est
difficile de répondre à cette question. Avec
Horak, les événements auraient incontesta-
blement pris une autre tournure, mais il
n'est pas certain que celle-ci aurait été
défavorable à la formation locale. En ef-
fet , si la présence d'un « profane » dans leur
but a, en quelque sorte, galvanisé les hom-
mes de Patterson et leur a donné une rai-
son supplémentaire de se livrer à fond , elle
a incité les Chaux-de-Fonniers à croire que
les buts entreraient tout seuls, au moment
où eux-mêmes le voudraient. C'est ainsi
que nous avons vu des Neuchâtelois ne
faire aucun effort spécial pour battre Leh-
mann, croyant pouvoir marquer sans soi-
gner leu rs tirs. Si Horak avait été là, ils
auraient sans doute fait preuve de plus de
concentration.

La même remarque vaut pour la défen-
se. Mais celle-ci , à l'instar de Rigolet, n'é-
tait , de toute façon , pas dans un bon
soir. Sgualdo n'a jamais été aussi mauvais :
il dormait. Plutôt que de retirer Reinhard ,
Jeannin et Curchod dans le troisième tiers-

temps, Pelletier aurait probablement mieux
fait de se passer de lui.

DOMMAGE POUR LANGNAU
Langnau a fourni une excellente presta-

tion. Comparativement à ce que nous atten-
dions des deux partenaires, c'est lui qui
nous a le plus satisfait. C'est un tout rela-
tivemen t jeune et qui comporte, certes, des
faiblesses, mais il repose sur des garçons
de talent, tels que B. Wittwer (Pelletier aura
apprécié sa vitesse, son drihlc et son adres-
se). Schenk et F. Lehmann en avant et
sur la paire d'arrières Meier (nn futur Fur-
rer) - Tanner, qui fut rarement prise en
défaut. Langnau a plus par la façon positi-
ve dont il a réagi après l'expulsion de
Horak. Les hommes de Patterson ont su
conserver leur calme et concentrer leurs
énergies vers un seul but : arracher au
moins un point. Us ne l'ont raté que de
peu ; l'eussent-ils atteint qu'Us l'auraient mé-
rité, contrairement à Berne. Mais La Chaux-
de-Fonds n'a pas à se reprocher d'avoir
vaincu : pour une fois qu'elle rencontrait
plus handicapé qu'elle, elle n'avait pas à
le prendre en pitié (ce qu'elle a pourtant

failli faire). F. Pahud.

K-ï: («Sis ¦ 'm w- ¦!:w;M ¦. f :m«:&:%mmmmimiiïm!gmm
CHERCHEZ LE PALET. — Pousax (8 )  et Berger, ainsi que le

gardien bernois semblent se demander où est le palet
(Avipress - G. C.)

Osnève Servette sans problème à Berne
BERNE - GENÈVE SERVETTE 2-8

(1-3 0-2 1-3)
MARQUEURS : Chappot Ire ; Dubi 2me

et 48me ; Henry 19me et 38me ; R. Schmidt
20me ; Johner 30me et 44me ; Wyss 47me ;
Pargaetzi 54me.

BERNE : Kiener ; Kiegler , Ruegg ; Kauf-
mann , Bru n ; Bêcher , Soravia ; P. Schmidt,
R. Schmidt , Wyssk ; Zahnd, Dellsperger,
Iseli ; Herren , Murtz, Hofer. Entraîneur :
Diethelm.

GENÈ'E SERVETTE : Clerc ; Rondelli ,
Conne ; Bettiol , Briffod; Giroud , Henry,
Joris ; Dubi , Chappot , Deslarzes ; Pargaetzi ,
Johner , Lentillon; Kast. Entraîneur : Lau-
randeau.

ARBITRES : MM. Spring, de Kreuzlin-
gen et Bosch , de Davos.

NOTES : Patinoire de l'Allmend. 7000
spectateurs. Glace en bon état. Joris, blessé
à l'arcade sourcilière par Zahnd à la 19me
minute , ne revient dès lors plus sur la
glace. A la 36me, M. Spring se blesse à
la tête en chutant lourdement sur la gla-
ce. Le tiers-temps est interrompu. M. Bosch
arbitrera seul , le reste de la partie avec

l'aide de deux juges de touche.
PÉNALITÉS : Six fois 2 minutes contre

Genève Servette ; une fois 2 minutes con-
tre Berne , plus une fois 5 minutes.

CHAPPOT LE CERVEAU
Face à des Genevois sûrs d'eux-mêmes

grâce à l' avantage pris tout en début de par-
tic , Berne n 'a pas existé. Les hommes de
Diethelm ont joué là leur plus mauvais
match de la saison , Kiener y compris —
il a sur la conscience les trois premiers
buts reçus ! Les défenseurs ont été brouil-
lons et les attaqu ants d'une insigne médio-
crité, à laquelle n 'échappa pas la ligne des
frères Schmidt. Dans de telles conditions ,
Genève Servette eut la tâche très facile et
Chappot, le cerveau et le meneur de l'é-
quipe , démontra toute la gamme de son
talent ; il n 'en fallait pas plu s pour enlever
toute chance à des adversaires étouffés sem-
blait-il par le rythme rapide imposé par les
Genevois.

On n'a discerné chez ceux-ci aucun point
faible. Même les lignes d' arrières , si souvent
critiquées , se sont montrées solides. Mais ,

juger les visiteurs sur ce match est diffici-
le, car l'équipe de Diethelm a touché l'abî-
me samedi soir et semble mûre pour la
poule de relégation...

W. K.

Zurich à Viège :
bonne opération

VIÈGE-ZURICH 3-5 (1-2 1-0 1-3)
MARQUEURS : Aeschlimann 4me; Bin-

der 9me ; 'B. Zenhausern lOme ; Elsig
33me ; A. Zenhausern 42me ; Meier 48me ;
Etirensberger 49me ; Wespi 57me.

VIÈGE : Williner ; O. Truffer , Zurbrig-
gen ; A. Zenhausern , A. Truffer ; B. Zen-
hauserne , K. Pfammater , H. Truffe r ; Ceri ,
Ludi. T. Wyssen ; P. Pfammatter , Elsig,
In-Albon ; K. Wyssen. Entraîneur : Anton.

ZURICH : Berginz ; Aeschlimann , R.
Leuenberger : Peter , H. Leuenberger ; Kra-
dolfe r , Wespi, Keller ; Meier , Ehrensper-
ger, Binder ; Eggersdorfer, Steinegger ,
Muhlebach ; Schlaepfer. Entraîneur : Ko-
branov.

ARBITRES : MM. Berchten de Kloten
et Randin de Villars.

NOTES : patinoire de Viège. 1500 spec-
tateurs. Viège j oue sans Bassani (blessu-
re à la hanche) et J. Truffer. Pénalités :
deux fois 2 minutes contre Viège ; deux
fois 2 minutes contre Zurich.

L'absence de Bassani a incité tes Vie-geois à pallier une probable carence défen-sive par des actions offensives appuyées.Cela nous valut un match d'un niveaumoyen , mais riche en rebondissements .Apres que Zurich eut ouvert la marque etpri s un avantage de deux buts , les Valai-sans se réveillèrent et réussirent à retour-ner la situation en leur faveur. Hélas ' Ilsne surent la conserver et laissèrent , en finde compte , les deux points à Zurich quisut réaliser trois occasions sur les quatrequ il se créa dans les dix dernières minu-
!̂ J?r

ant 3 Vlf,ge' *'Û aborde le toar derelégati on avec l'esprit qui l'animait . same-di , il a une chance de se tirer d'affaire.
G. G.

Les arbitres faussent le match à Kloten où
Sierre perd de justesse malgré son énergie

KLOTEN - SIERRE 5-4 (0-0 3-0 2-3)
MARQUEURS : Spitzcr 27me ; Weber

36me et 38me : Rufer  42mc : Henzen 50me ;
R. Mathieu 54me ; H. Luthi 57me ; Emery
59me et 60me.

KLOTEN : Fehr ; W. Frei , Spitze r ; J.
Lott , Nussbaumer ; U. Luthi , P. Luthi , B.
Maicr ; Weber , H. Luthi , Rufer ; R. Maier,
Kellwe , Bocsch. Entraîneur : P. Luthi.

SIERRE : Rollier ; Henzen , J.-C. Locher ;
G. Mathieu , Oggier . N. Mathieu ; R. Ma-
thieu , Taillens , Debons ; Imhof , Emery , De-
kumbis ; K. Locher , Théier, Zufferey. En-
traincur : Meyer.

ARBITRES : MM. Braun , de Saint-Gall
et Gerber , de Withrach.

NOTES : Patinoire de Kloten. Glace en
bon état. Temps froid. 4200 spectateurs.
Kloten joue sans U. Lolt qui fut blessé
contre Langnau. Sierre débute la partie
dans la même formation que contre Zurich
la semaine dernière , à une exception près :
Dekumbis pour Zufferey.
| PÉNALITÉS : Sept fois 2 minutes con-
tre Kloten , plus 10 minutes de méconduite
à U. Luthi ; six fois 2 minutes contre Sierre ,
plus deux fois 5 minutes avec pénalité de
match à Nando Mathieu qui aurait atta-
qué M. Braun.

DÉCISION CONTESTABLE
Le déroulement de cette rencontre a été

faussé par la faute de deux arbitres fantai-
sistes au possible dans leurs décisions. Sif-
flant à tort et à travers des charges incor-
rectes qui souvent n 'existèrent pas, ils cas-
sèrent le rythme d'un match pourtant plein
de promesses. Si l'on ne peut reprocher
aux « Aviateurs » d' avoir remporté deux
points précieux , force nous est de dire
que leur tâche a été quelque peu facilitée
par la décision prise par M. Gerber, à
la 34me minute. Prenant pou r une attaque
contre M. Braun un mouvement de protec-
tion de Nando Mathieu , il pénalisa injuste-
ment le Valaisan de deux fois 5 minutes et
l' expulsa. Placé à quelque cinq mètres de
l'action , nous pouvons affirmer qu'il n 'y
eut aucune mauvaise intention du Sierrois.

Privé d'un de ses éléments durant huit mi-
nutes (U. Luthi écopa de deux minutes du-
rant les 10 minutes infligées à Mathieu)
Sierre vit donc ses chances de victoire hy-
pothéquées. Qui pourrai t résister si long-
temps sans prendre de buts ? Perdant par
quatre à zéro après 50 minutes de jeu .
les visiteurs eurent cependant un sursaut
merveilleux. Faisant face à l'injustice avec
un esprit sportif qui les honore ils réussi-rent une remontée fantastique . Mais , à l'im-
possibilité nul n 'est tenu , bien que durant les

dernières secondes un match nul paru t dans
l' air. Cela nous fait penser que dans des
conditions normales Sierre ne perdait pas
cette partie. Le public qui prit fait et
cause pour les Valaisans ne cacha pas sa
désapprobation aux directeurs de jeu qui ne

surent que rarement distinguer le vrai du
faux , ceci aussi bien au désavantage des
joueurs locaux que des visiteurs, ceux-ci
payant toutefois une plus grande partie de
la facture.

G. Denis

Young Sprinters précipité au fond du gouffre par Sion
En ligue B, tout est dit à l'est ai®rs qu'à l'ouest des inconnues subsistent

YOUNG SPRINTERS-SION 5-6 (1-2 2-1
2-3).

MARQUEURS : Schenker 7me et 50me ;
Hoch 9me ; Henrioud 12me ; G. Wittwer
33me et 34me ; F. Schroeter 37me ; Bur-
ki 43me ; Dondainaz 46me ; Titzé 48me ;
hevalley 50me. C

YOUNG SPRINTERS : Nagel ; Diver-
nois , Martini ; E. Paroz , Sandoz ; G. Witt-
wer , O. Wittwer , Schmied ; Burkhard , Che-
valley , Henrioud. Entraîneur : Bazzi.

SION : Heldener ; Zermatten , Hoch ;
Salzmann ; Cossetto , F. Schroeter , Michel-
loud ; Dondainaz, Schenke r , Titzé. Entraî-
neur : Salzmann.

ARBITRES : MM. Aubort de Lausanne
et Grossenbacher de Corgémont.

NOTES : patinoire de Monruz. Glace en
excellent état. 600 spectateurs. Young
Sprinters joue sans J.-J. Paroz , Probst
(malades) et Dreyer (blessé). Sion est pri-
vé de Kalbfuss , Nanchen , Wiguet , Germa-
nier (malades), Fontannaz et Dayer (bles-
sés). Devant ces nombreuses absences, Salz-
mann est contraint de jouer en défense ;
cette dernière < tourne » à trois arrières !
A la première minute , Heldener est battu ;
Hoch dégage le palet sur la ligne de but.
Dans la même minute , un Sédunois et un
Neuchâtelois s'écrasent contre la bande et
défoncent une partie de celle-ci ; un arrê t

HELDENER BATTE. — La joie des Neuchâtelois sera de courte
durée. Les hommes de Salzmann (A )  égaliseront et gagneront

f inalement
(Avipress Ba i l lod )

de jeu est nécessaire pour répare r les dé-
gâts. Au cours du deuxième tiers-temps ,
Burki alterne avec Schmied aux côtés des
deux Wittwer. A la 33me, Salzmann tire
sur le poteau gauche du but de Nagel. A
la 46me, G. Wittwer se présente seul de-
vant Heldener mais ne peut battre le
gardien sédunois. A trente secondes de la
fin de la rencontre. Nagel sort pour céder
sa place à un sixième joueur de champ
afin que Young Sprinters tente d'égaliser.
Tirs au but : 29-16 (10-6 11-5 8-5). Pénali-
tés : une fois 2 minutes contre Young
Sprinters ; deux fois 2 minutes contre
Sion.

Où va Young Sprinters ? C'est la ques-
tion qui se pose à l'issue d'une rencontre
médiocre. Bazzi l'avait annoncé : « Au cas
où nous perdrions contre Thoune et Sion,
je ne poursuivrai pas ma tâche ». C'est
maintenant chose faite.

Sion a précipité Young Sprinters dans
le tron parce qu 'il a voulu gagner ; les
Neuchâtelois ue donnèrent jamais l'impres-
sion de vouloir empocher l'enjeu. C'est la
différence (et la raison d'une victoire sé-
dûnoise) qui a caractérisé cette rencontre.
Où la défaite des Neuchâtelois prend des
proportions catastrophiques, c'est dans les
conditions qui ont régi la venue des Va-
laisans à Monruz. Privé de six titulaires

(et pas des moindres), Salzmann a égale-
ment dû remanier ses lignes. C'est ainsi
que Schenker a trouvé chaussure à sa me-
sure avec Dondainaz et Titzé. Ce trio fit
la loi sur la patinoire et signa
quatre des six buts valaisans ; il mit
constamment en échec une défense trop
lente, peu inspirée et mal soutenue par
des attaquants peu enclins à se battre.

L'EXEMPLE
« Delnon pensait que ma venue à Neu-

châtel pourrait causer le choc psycholo-
gique nécessaire », constatait Bazzi à l'is-
sue de la rencontre. Il n'en fut rien. Young
Sprinters a joué (sauf en une occasion, à
Fribourg) comme il l'a fait tout au long
de la saison : sans âme. Pourtant, au se-
cond tiers-temps, l'espoir remonta d'un ton
quand G. Wittwer, en l'espace de quaran-
te secondes, renversa la marque et propul-
sa Young Sprinters aux commandes du
match. Or, dès cet instant ce fut Sion qui

donna l'exemple dont les Neuchâtelois
devraient s'inspirer pour l'avenir. Loin de
se décourager, les Valaisans renversèrent la
vapeur pour s'imposer.

REMÈDE MIRACLE
Sans jamais engendrer l'enthousiasme,

cette rencontre fut caractérisée par la vo- ,
lonté de vaincre des Sédunois. Appliquant
un « fore checking » de tous les instants,
se révélant plus homogènes, possédant des
individualités marquantes (Schenker, Don-
dainaz), les Sédunois obtinrent le gain du
match, leur seul et unique but à Monruz
en raison des nombreuses absences qui sa-
braient leurs rangs.

Voilà donc Young Sprinters sans en-
traîneur, dernier avec Lausanne au classe-
ment et certain de participer au tour de
relégation. Un bien maigre bilan à la veille
de Noël, n ne reste qu'à souhaiter que
« Petit Papa Noël » apporte le remède mi-
racle... P.-H. Bonvin

Points précieux pour Villars Champéry
Lueerne résiste avant de s effondrer

VILLARS CHAMPÉRY - LUCERN E
4-1 (0-0, 0-0, 4-1)

MARQUEURS : B. Luisier , 42me ; Na-
ter , 49me ; Wirz , 53mc ; Bernasconi , 58me;
Baldi , 59me.

LUCERNE : Meister ; Schranz , Brunner ;
Burri , Egli ; Hagenbuechli , Baldi , Zimmer-
mann ; Stehlin , Lardon , Schutz ; Schurch ,
Tavcrna , Schallberger ; Boppart. Entraî-
neur : Wuthrich.

VILLARS CHAMPÉRY : Berthoud ;
Heinz , Gallaz ; D. Piller ; Bonzon , Bernas-
coni , Wirtz ; Nater , B. Luisier , Riedi ;
Bovey. Entraîneur : Jo Piller .

ARBITRES : MM. Pestoni , de Berne , et
Hehlen , de la Chaux-de-Fonds.

NOTES : Patinoire de Villars. Conditions
atmosphériques et de glace idéales . — 6 de-
grés. 400 spectateurs . Villars n 'évolue qu 'à
deux lignes d'attaque et trois arrières. Au
deuxième tiers-temps , Bovey remplace Bon-
zon qui se retire pour incompatibilité d'hu-
meur avec un joueur. A la 54me minute,
Berthoud est blessé par un palet (on craint
une fracture du nez) ; il est remplacé par
Dacnzcr (le gardien des juniors) . Il re-
prend sa place deux minutes plus tard .
Pénalités : trois fois 2 minutes contre Vil-
lars Champéry ; trois fois 2 minutes contre
Lueerne.

Alors que l' on pensait généralement que
Villars Champéry allait s'imposer d'emblée
face à co Luccrnc qui venait de se faire
rosser par Bienne , il fallut se rendre comp-
te que , compensant leur infériorité tech-

nique par une volonté et une énergie di-
gnes d'éloges, les Lucernois se révéleraient
aussi menaçants que leurs adversaires.

Bien que la marque n'ait pas été ou-
verte , Villars Champéry se montra beau-
coup plus entreprenant au deuxième tiers-
temps et sa domination devint plus nette.

Des situations épiques se produisirent à
plusieurs reprises devan t le but lucernois ,
mais les avants vaudois manquèrent par
trop de calme pour battre Meister.. .

Plutôt que d'acculer l'adversaire dans ses
derniers retranchements, il eût mieux valu
le faire sortir pour éliminer la « forê t »
de jambes et de crosses au-travers de la-
quelle le palet ne pouvait passer. Mais il
se révélait tout de même que Lueerne ne
pourrait tenir indéfiniment à ce rythme. Les
hommes de Wuthrich baissèrent les bras
dans l'ultime tiers-temps et c'est logique-
ment que les Vaudois-Valaisans s'imposè-
rem ' Hug. O.

ASan Rudkin
n'a pas tenu
trois reprises

Le Mexicain Ruben Olivarcs a fait hon-
neur à sa réputation de redoutable et effi-
cace frappeur en conservant son titre de
champion du monde des poids coqs par
K.O. technique au deuxième round (arrêté
de l'arbitre) aux dépens du Britanniqu e
Alan Rudkin, au forum de Los Angeles.

Le Mexicain de 21 ans a ainsi brillam -
ment conservé son invincibilité après 54
combats. Sa détermination et la précision de
ses terribles crochets gauches lui ont permis
d'obtenir son cinquante-deuxième succès
avant la limite.

Devant une foule qui lui était toute acqui-
se, dans une atmosphère de fiesta latino-
américaine, tan t les « aficionados > mexi-
cains étaient encore venus nombreux, le
petit puncheur de Mexico a ainsi victorieu-
sement défendu pour la première fois le
titre qu'il ravit en août dernier , dans ce
même ring, à l'Australien Lionel Rose.

Rudkin, un « vétéran > du ring de 28
ans, qui compte désormais 37 succès et six
défaites à son palmarès, eut le tort de
vosloir engager tout de suite le combat,
sachant son adversaire redoutable frappeur.
Il alla bien lui-même an devant de la
catastrophe et ne put éviter ce qui parais-
sait inévitable.

:N PREMIèRE LIGUE

VAINQUEUR DE MOUTIER
LE LOCLE BIEN PLACÉ

Moutier - Le Locle 2-3 (2-0 0-2 0-1)
Marqueurs : pour le Locle : Dubois,

Schopffer, Gentil.
Cette rencontre au sommet avait attiré

600 spectateurs autour de la patinoire de
Moutier. Les Loclois — ils devaient vain-
cre pour conserver intactes leurs chan-
ces — connurent un début difficile. Au
premier tiers-temps, Moutier s'assura un
avantage appréciable ce qui constituait
un lourd handicap pour les protégés de
l' entraineur Huggler.

Dès la seconde période , l'équipe locloise
trouva la bonne cadence et obtint , fort
justement, l'égalisation. Dans le troi-
sième tiers-temps — il fut mené à vive
allure par les deux équipes qui cherchaient
à, s'assurer la victoire — les visiteurs s'im-
posèrent de justesse. Cette victoire, chè-
rement acquise, permet aux Neuchâtelois
d'occuper le premier rang du classement( groupe 5) à la fin du premier tour. Ga-
geons que ce succès va galvaniser la for-
mation locloise qui est actuellement dans
une excellente forme.

PM
CLASSEMENT

1. Le Locle 8 6 1 1  38-13 13
2. Moutier 7 5 — 2 49-26 10
3. Ch-de-Fds II 7 5 — 2 22-21 10
4. Fleurier 8 4 1 3  29-18 9
5. Tramelan 7 4  — 3 29-30 8
6. Val. de Joux 7 3 — 4 25-23 6
7. Yverdon 7 3 — 4 30-34 6
8. Gen. Serv. II 8 2 — 6 24-26 4
9. Y. Sprint II 7 — — 7 14-69 0

Facile succès
de Ménétrey

A Annecy, en présence de 3000 per-
sonnes , le champion de France des poids
welter s Roger Ménétrey a battu l'Amé-
ricain Cecil Lewis par k.-o. au septième
round d' un combat prévu en dix re-
prises.

Classé quatrième poids welter mondial
par la revue « The Ring », le Noir
de Phila delphie fut surpris d'emblée par
la puissance de frappe de l 'Annecicn.

LIGUE A
Kloten - Sierre 5-4 (0-0 3-0 2-4)

n
B™V Genève Servette 2-8 (1-3, 0-2!0-2) Young Sprinters - Sion 5-6 2-1
6-5' (LL l̂ 3t

3*F°ndS ¦ La"gMU

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. La Chx-de-Fds 11 8 1 2 56-29 172. Sierre 11 6 3 2 45-34 153. Genève Ser. 11 5 3 3 49-44 134. Kloten 11 4 4 3 54-54 125. Berne 11 4 1 6 40-48 96. Zurich 11 3 3 5 43-51 97. Langnau n 4 -7  52-52 88- Viè*e 11 2 1 8 28-59 5

LIGUE B
GROUPE OUEST

Fribourg - Thoune o-6 (0_ 3 ^
a « ™ e Sprinters - Sion 5-6 (2-1,
/n n Znlars Cnampéry - Lueerne 4-1
6?2

0
(3-°o

"0,
l-

4
i;

1
2:i)

BieWle " LaUSanM

Matches Buts
J. G. N. P. p. e. Pts

1. Bienne 12 8 1 3 56-34 172. Thoune 12 7 1 4 50-33 15
Si^L 

12 
6 2 4 40-40 13Villars Champ. 12 6 1 5 52-46 13B. Son 12 6- 6 44-51 126. Lueerne 12 4 1 7 35-51 9(. Yg Sprinters 12 4 —  8 39-41 8Lausanne 12 3 2 7 25-45 8

Groupe est
Coire - Kusnacht 6-3 (3-0, 0-3 3-0)Lugano - Grasshoppers 2-1 (l-o' 1-00-1). Davos - Saint-Moritz 6-4 ' (0-04-2 2-2) . Winterthour - - Ambri Piotta4-11 (0-6 1-3 3-2).

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Ambri 12 10 2 — 65-29 222. Davos 12 9 3 — 57-25 213. Lugano 11 7 1 3 53-19 15Coire 12 7 1 4 58-44 155. Grasshoppers 12 3 1 8 37-43 7Kusnacht 11 3 1 7 25-49 77. Winterthour 12 2 1 9 40-79 58. St-Moritz 12 1 — 11 30-57 2
• Dans ce groupe tout est dit ence qui concerne la qualification pourl'ascenslon. Ambri Piotta, Davos Coireet Lugano ont réussi à obtenir lesquatre premiers rangs, alors que Kus-nacht, Grasshoppers, Winterthour etSaint-Moritz Joueront contre les qua-tre équipes du groupe ouest où Young

Sprinters et Lausanne sont déjà dési-gnés.

Thoune a acquis une place dans le tour de promotion

FRIBOURG-THOUNE 0-6 (0-3 0-1 0-2)
6me ; Equilino 12me et 56me ; Kratzer
25me ; Steuri 54me.

FRIBOURG : Boschung ; Hubscher , Wae-
ber ; Piotta , Perier ; Winteregg, GiUié-
ron, Mayor ; Etienne , Purro , Aeby ; Schal-
ler , Dick , Birbaum. Entraîneur : Haines.

THOUNE : Jaeggi ; Baumgartner , Kuen-
zi ; Mueller, Immobersteg, Kratzer ; Stauf-
fer , Jenni , Equilino ; Steuri, Gurtner ,
Spring ; Burky, Kunz. Entraîneu r : A. Kun-
zi.

ARBITRES : MM. Kuebli , d'Urdorf et
Widmann de Zurich.

NOTES : patinoire des Augustins. Temps
froid et sec. Glace excellente. 1200 specta-
teurs , dont une bonne partie quittent la
patinoire à la fin du 2me tiers-temps !
Alors que Thoune aligne sa formation
standard , Fribourg doit se passer des ser-
vices de Fahrni (blessé), et de Moulin, vic-
time d'un accident alors qu'il s'échauffait
avant le match (muscle sectionné à la
cuisse). Moulin ne pourra vraisemblable-
ment pas terminer le deuxième tour avec

son équipe. Dès le deuxième tiers-temps,

Fribourg ne joue qu 'avec deux lignes :
Mayor , Dick et Birbau m n 'entrent plus
sur la glace , et Schaller est incorporé à la
premièr e ligne. A cinq minutes de la fin
du match , M.euwly remplace Boschung.
Pénalités : cinq fois 2 minutes contre Fri-
bourg ; deux fois 2 minutes contre Thoune.

HUMILIATION
Au term e d'une rencontre monotone et

à sens unique , Thoune a remporté une vic-
toire absolument logique et méritée. Les
Bernois ont vraiment dominé le débat de
la tête et des pieds. Physiquement mieux
préparés , excellents patineurs , les visiteurs
firent preuve d'une cohésion , d'une vitali-
té et _ d'une intelligence remarquables. De
surcroît , ils surent garder la tête froide fa-
ce aux réaction s souvent hargneuses des
Fribou rgeois. C'est dire que Thoune n'a
pas volé son succès et devrait s'être ainsi
assuré une place dans le groupe de pro-
motion.

AUCUNE EXCUSE
On ne saurait en dire autant des Fri-

bourgeois. Durant toute la partie , ils ont

aff iché en négatif les qualités de leurs ad-
versaires. Privés d ' inf lux nerveux , d'énergie
et d'inspiration , ils firent vraiment pitié
à voir , à un point tel qu 'ils en vinrent à
oublier certains princip es de base.

Lorsque Fribourg parvenait à dévelop-
per une offensive plus ou moins cohéren-
te sur une des ailes, le malheureux ailier
ne savait pas où et à qui servir le palet ,
car les avant-centres ne se trouvaient ja-
mais devant le but adverse. On comprend ,
dès lors , que les joueurs locaux aient su-
bi une telle humiliation. Ils n'ont aucune
excuse : l' absence d'un joueur , fût-il de va-
leu r, ne saurait expliquer un tel déséqui-
libre ; cela ne fait que prouver la faiblesse
do l'ensemble.

Fribourg est donc sur la mauvaise voie.
Sans Moulin , les hommes de Haines au-
ront de la peine à obtenir les points né-
cessaires à leu r maintien dans la première
parti e du classement de leur groupe. On
est, d'ailleurs , en droit de se demander si
cela n'est pas logique...

J. D.

Prestation catastrophique des Fribourgeois

Les adversaires de l êquipe suisse des
espoirs (moins de 21 ans) à la coupe
Pedrolini , à Lugano , du 26 au 28 dé-
cembre , sont désormais connus. Il s'agit de
Lugano et de l'équipe tchécoslovaque de
Ta Ira

Les adversaires
des espoirs suisses à Lugano
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Swan Loger.

Centre de loisirs,
agence matrimoniale

CLUBS UNIQUES
EN SUISSE

bibliothèque, discothèque, TV,
. bar, etc., à Genève, Lausanne,

N e u c h â t e l , vous permettront, ;
dans une ambiance chaleureuse
et joyeuse, d'oublier vos pro-
blèmes et votre solitude, de fai-
re des connaissances et de ren-
contrer des personnes répondant
à vos aspirations.

31 DÉCEMBRE,
MAGNIFIQUE RÉVEILLON

soirée privée

VOUS, qui comme LUI, comme
ELLE, recherchez le bonheur et
une société sympathique, retour- ï
nez sans tarder le bon ci-des-
sous et vous pourrez encore
réveillonner avec nous.

O^^M 
Pour 

une 
orientation gratuite

l3^J' a^ 
et sans engagement

" CLUB ELLE et LUI
10, Rue Richemont,1211 Genève 21
Nom: 
Rue: M"
Lieu- 
Age Tél.: 

Mineurs et pas sérieux s'abstenir.
NF 45

N U D I S M E
INTÉGRAL
livres rares.
Documentation sur demande à
Case postale 304, 2800 Delémont.
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4 portes s'ouvrent (... et se referment)
maintenant sur la Ford Escort.

Quatre portes-deK de pte! f0 ||| £g£0ît Hgf gf rDeux bonnes raisons de plus d examiner 
de très près cette sympathique
petite voiture. Ford reste le pionnier

Neuchâtel : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer, 11, Pierre-à-Mazel, tél. (038) 5 83 01.
La Chaux-de-Fonds : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer, 102, rue de la Serre, tél. (039) 2 35 05.
Le Locle : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer, 20, rue du Temple, tél. (039) 5 24 31.

Pour alléger dès 1970 l 'impôt direct
des personnes bénéficiant de rentes AVS et AI

LETTRE OUVERTE AU CONSEIL D'ÉTAT
Dans sa séance du ier décembre , le Grand Conseil a discuté le rapport du Conseil

d'Etat concernant une réduction de l' impôt des contribuables âg és de p lus de 65 ans,
au moyen d' une déduction spéciale sur le revenu.

Ce projet , qui reprenait partiellement une des p ropositions de l'initiative fiscale du
P.OJ?., a été soutenu jusqu'au bout par les députés du P.O.P., mais une majorité form ée
de députés libéraux , radicaux et socialistes l 'a renvoy é à l'examen du Conseil d 'Etat.

Cette décision a eu pour conséquence qu'aucun allé gement n'est prévu pour 1970.

A f i n  de remédier à cette fâcheuse situation, le groupe des députés  du P.O.P. a
envoyé la lettre suivante au Conseil d'Etat :

;¦ ¦:¦¦ ' '
.

Monsieur le président, Messieurs les conseillers,
Après la déci sion prise par une majorité du Grand Conseil, cte vous renvoyer pour

un nouvel examen le décret prévoyant un allégement de l'impôt des, personnes âgées le
chef du département des Finances a déclaré que le Conseil d'Etat ne voyait pas quelles
pourraient être les nouvelles propositions à présenter. Il a en outre précisé que les
délais nécessaires à cette étude et à la procédure légale ne permettraient pas l'intro-
duction d'un allégement pour 1970.

Avec le souci de surmonter ces obstacles — et sans renoncer pour autant à défendre
la revendication sur le même objet que contient l'initiative du P.O.P. en faveur des
petits et moyens contribuables — nous demandons au Conseil d'Etat d'étudier la possi-
bilité d'accorder pour l'année prochaine, aux bénéficiaires des rentes AVS et AI, une
déduction non sur le revenu, mais sur l'impôt à payer. Cette réduction pourrait être,
par exemple, de 25 francs pour une personne seule et de 50 francs pour un couple.

Cette solution permettrait qu'un décret présenté au Grand Conseil au début de
l'année prochaine puisse être appliqué par la commission de taxation pour l'impôt
1970 déjà , sans préjuger le régime définitif. En outre, la déduction sur bordereau a
l'avantage d'être proportionnellement plus favorable aux revenus modestes.

Le Grand Conseil pourrait inviter les communes à suivre l'exemple de l'Etat.

Veuillez agréer, Monsieur le président et Messieurs les conseillers, l'expression de
nos sentiments distingués.

Pour le groupe des députés du P.O.P. au Grand Conseil,
le président : Etienne Broillet.
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PROGRAMMEUR
sur machine IBM 360

Comptabilité orientée

"tel PERFOREUSE |
sur machines IBM 026 et 029

dès OCTOBRE 1969 :
l cours du jour et du soir

à Neuchâtel

20, quai Philippe-Suchard
j Méthode audio-visuelle - Examens de fin de cours t

RPG Diplômes COBOL
Renseignements : tél. (038) 4 5616
Aucun cours par correspondance

Mêmes instituts à Lausanne - Genève - Fribourg -
i! Sion



Grands hommes de France et d AllemagneCHRONIQUE
PMLATÉLIQUE

France : Trois souverains ou chefs de
guerre des temps anciens ont été hono-
rés cette année par des timbres de grande
dimension :
1) Louis XI et Charles le Téméraire
(Timbre 0 f r .  80, dessin é et gravé par
D écarts)

Ce timbre montre côte à côte les deux
souverains qui traitèrent souvent d 'égal
à égal , le roi de France et le puiss ant
duc de Bourgone. Ce dernier avait en
vue la restauration de l'ancien royaume
de Lotharingie, mais la lutte entre les
deux souverains avait commencé avant
mime leur naissance, par les discussions
entre Charles VU , (le père de Louis
X I ) ,  et Philippe le Bon , (le p ère du
Téméraire).
La reproduction de ces deux portrai ts
montre leurs di f férence s de caractère :
du côté du Téméraire , l'ambition sans
limites, un caractère violent et entêté , du
côté de Louis X I , un caractère inquié-
tant , perf ide  et vind icatif.
Le timbre nous montre, en plus, de part
et d' autre, les armoiries de la France et
de la Bourgogne, mais on y voit aussi,
au centre, une petite carte représentant
une partie de la France : à droite, le
duch é de Bourgogne et les terres que le

duc avait reçues en Picardie, comme
rançon après avoir fait  prisonnier Louis
X I  à Péronne. Ayant refusé tout hom-
mage au roi de France , il rêvait de
réunir en un seul bloc toutes ses pos-
sessions, en Flandre et en Bourgogne ,
auxquelles il espérait joindre le duch é de
Lorraine. On sait qu 'il se heurta aux
Suisses, qui le battirent à Grandson, Mo-
rat et Nancy, où il perdit la vie.

Louis X I  f i gure déjà sur un timbre
fran çais de 1945, 2 + 3 f r .  où il est
représenté , à l' occasion de la Journée
du timbre , comme le créateur de la pos-
te d'Etat (1).

2) Henri IV. Timbre 0 f r .  80, gravé et
dessiné par Decaris.

Bon capitaine et Gascon , il f u t  un
f in  diplomate et réussit avec beaucoup
de patience à répondre aux aspiration s
de son peup le et à régler notamment la
question religieuse. Ce n'est, d' ailleurs ,
qu 'après de longues discussions, qu 'il put
faire entendre raison aux calvinistes et
à faire adopter l' « Edlt de Nantes > du
13 avril 1598. Ce dernier garantissait
la liberté de conscience et des cultes,
l'égalité des deux confessions, et la pos-
session, par les protestants, d'une cen-
taines de places de sûreté. Ce fu t  le pre-

70 c. montre une des g loires de la
marine française , le sous-marin * Le Re-
doutable > à propulsion nucléaire et lan-
ceur d'eng ins Polaris. On voit le sous-
marin lançant une fusée en p longée peu
profonde.  (Fig 4)

Programme français 1970
Le ministère des postes françaises

a prévu pour l'année prochaine de très
nombreux timbres parmi lesquels nous
pouvons citer :

9 timbres avec surtaxes : un pour la
Journée du timbre, plus 6 timbres con-
sacrés aux personnages célèbres : deux
écri vains (Alexandre Dumas et Prosper
Mérimée), deux architectes (Philibert de
l'Orne et Louis le Vau), deux savants
(Branly et M.  de Broglie) p lus deux
timbres de Noël représentant des fres-
ques.

On trouve également 27 timbres sans
surtaxe, dont 4 de grand f o rmat repré-
senteront des peintures ou sculptures,
trois autres concerneront l 'histoire de
Fran ce, les deux timbres EUROPA habi-
tuels, 4 timbres touristiques, p lus 14 com-
mémoratifs. Mentionnons seulement par-
mi ces derniers : 3 timbres de l'armis-
tice de 1945, (dont un avec l' effigie du
maréchal Juin) le 150me anniversaire
de la découverte de la quinine, Alain
Gerbault , le navigateur solitaire f ran-
çais, soit au total 36 timbres, sans
compter ceux qui viendront sûrement
en supplément.

5) Allemagne-Berlin
On sait que Berlin p ossède ses pro-

pres timbres, qui sont quelquefois di f -
férents de ceux de l 'Allemagne fédérale.
Parmi les grands hommes qui ont été
honorés, mentionnons un timbre récent
en l'honneu r d'A lexandre von Humbolt ,
émis le 12 septembre, où le savan t est
représenté d'après un tablea u de Jos.
Stleler. à l'occasion du 200me anniver-

saire de sa naissance (Valeur 50 p f ) .
Le Venezuela vient également de faire
paraître un timbre-avion de 50 c. qui
a été imprimé à Berlin et représente
exactemen t le même tableau avec
inscriptions en allemand et espagnol.

Alexandre von Humbolt est né le
14.9.1769. H est le fondateur de la géo-
graphie p hysique, mais ses recherches
ont également porté sur l'ethnographie
et les sciences naturelles. Il accomplit
de nombreux voyages de découverte en
Amérique et en Asie. Il professa, chose
curieuse, à l'Académie de musique de
Berlin (mais pas  la musique). Ces le-
çons furent la base de son ouvrage mo-
numental « Kosmos » qui f u t  l' une des
toutes premières tentatives de popula ri-
ser la connaissance de la nature. D' au-
tres pays ont encore émis des timbres
en son honneur : citons seulement Cuba ,
où l'on voit le portra it de Humbolt ; à
droite de sa tête, on a reproduit, le
titre d' un de ses ouvrages «La 1SLA DE
CUBA », tandis que sur la partie gau-
che on voit 3 animaux dif féren ts, une
anguille , un sing e' et un condor.

6) A Berlin également , viennent de
paraître les 3 derniers timbres de la
série consacrée au Vieux Berlin du
X I X e  siècle, p arus le 24 octobre. Le
timbre à 10 pf  représente d'après l'ou-
vrage « SPREEA THENE » (L'A thènes de
la Sp ree) de C.W.Allen , le cocher de
l' omnibus à cheval de Potsda m à la
porte de Rosenthal ; le second à 20 pf
montre, d'après une lithographie de Ad.
v. Menzel, « un cordonnier berlinois au
travail » ; le dernier, à 30 pf  est tiré
du « Grosse Paradiesbild » de F. Kruger
et montre des Berlinoises, en l'occurrence
l'actrice Augusta Grelinger, en compa-
gnie de ses deux filles (Fi g. 5, 6, et 7)

J . -L.N.

NEUCHATEL
Auditoire D 59: 10 h 15, Soutenance de

thèse de doctorat , par Raymond Lamé-
rand.

EXPOSITION. — Galerie de la Tour de
Diesse : Exposition Charles Humbert et
Madeleine Woog.

CINÉMAS. — Studio, 20 h 30: Les
Frères siciliens. 16 ans.

Bio, 15 h , 18 h 40 et 20 h 45 : Macadam
cow-boy. 16 ans.

Apollo , 15 h et 20 h 30: Sadisme SS.
18 ans. 17 h 30: L'Or des pistoleros.
16 ans.

Palace, 20 h 30 : Commissaire San Anto-
nio. 16 ans.

Arcades, 14 h 45 et 20 h 15 : Il était une
fois dans l'Ouest. 16 ans.

Rex, 20 h 30 : El Gringo. 16 ans.
Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : G. Mon-

tandon , Epancheurs.

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte, 20 h 30 :

Les Affreux.

AUVERNIER
Galerie Numaga : Peintures de Raymond

L'Epée.

COLOMBIER
CINÉMA. — Lux, relâche.
Pharmacie de service : Frochaux.

BEVAIX
Galerie Pro Arte : Peinture s du XVIe au

XXe siècle.

SAINT-BLAISE
CINÉMA. — Royal, relâche.

LE LANDERON
CINÉMA. — Cinéma du Château , relâche.

mler symptôme d une paix religieuse en
Europe.!Le parchemin de l' « Edit de Nantes *
figure sur le timbre, derrière l' ef f igie  du
roi ; il porte en titre « Henry par la
Grâce de Dieu , roi de France et de Na-
varre » et en bas, à droite, sa signature
«r Henry ». Il promulga de p lus, le 2 jan-
vier 1599, un arrêté explicatif, dans le-
quel il disait notamment : « Ce que j' ai
fait est pour le bien de la paix ; je
l' ai faite au-dehors, j e  veux la faire au-
dedans » (Fig. 2)

3) Bayard. Timbre à 0 f r .  80, dessiné
et gravé par Decaris

Le « Chevalier sans peur et sans re-
proche » P. du Terrail , seigneur de
Bayard (1476 - 1524) est né dans l'Isère.
Il  commanda les armées fr ançaises sous
Charles VIII puis sous Louis X I I  et con-
tribua surtout à la conquête par les Fran-
çais du Milanais. On sait qu'il défendit
presque seul, le pont du Garigliano, où
plus ieurs siècles plus tard le maréchal
Juin devait renouer avec les traditions
guerrières françaises, au cours de la der-
nière guerre. Le timbre le représente
d'après un tableau du musée de Versail-
les, lors de la prise de Brescia, où mal-
gré ses blessures, il réussit à protéger
contre la soldatesque deux jeunes f i l les
nobles. L'on dit égalemen t qu 'il a tou-
jours voulu, lors de l'occupation des vil-
les ennemies, payer son logement et ce-
lui de ses troupes, ce qui était plutôt
rare à cette époque, f l  combattit égale-
men t à Marignan et eut l'honneur d'ar-
mer chevalier le roi de France, Fran-
çois 1er. Il f u t  l' un des derniers à quit-
ter le Milanais, avec l'arrière-garde, et
mourut à Romagnano le 29 avril 1524.
On trouve également son portrait sur un
autre timbre de France de 1943 : 2,40
+ 4 f r .  (Fig. 3)

Les trois oblitérations r 1er jour * da-
tées du 8.11.69 montrent également le
portrait de ces trois célébrités.

4) Un timbre un peu plus ancien à

Sottens et télédiffusion
tf> h, bonjour à tous, informations. 6.59,

horloge parlante. 7 h , miroir-première. 8 h ,
informations , revue de presse. 9 h, info rma-
tions. 9.05, à votre service. 10 h et 11 h,
informations. 11.05, crescendo. 12 h , infor-
mations. 12.05, aujourd'hui. 12.25, quatre à
quatre. 12.29, signal horaire. 12.30, miroir-
midi. 12.45, L'Affaire Blaireau. 13 h, musi-
color. 14 h, informations. 14.05, réalités.
14.30, la terre est ronde. 15 h, informa-
tions. 15.05, concert chez soi.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures ; Sarn. 17 h, informations.
17.05, pour vous les enfants. 17.15, tous
les jeunes. 18 h, informations. 18.05, le mi-
cro dans la vie. 18.45, sports. 19 h, le mi-
roir du monde. 19.30, bonsoir les enfants.
19.35, quand une oreille rencontre une autre
oreille. 20 h , magazine 69. 20.20, Les pro-
fessionnels , pièce policière de R. Schmid
sur un thème de Michael Zuroy. 21.10,
quand ça balance. 22.10, découverte de la
littérature et de l'histoire. 22.30, informa-
tions. 22.35, sur les scènes du monde. 23 h ,
la musique contemporaine en Suisse. 23.25 ,
miroir-dernière. 23.30, Hymne national.

Second programme
12 h , midi-musique. 16 h , Kammarmii*ik.

17 h , musica di fine pomeriggio. 18 h, tous
les jeunes. 19 h, per i lavoratori italiani in
Svizzera. 19.30, musique légère. 20 h , in-
formations. 20.10, disques. 20.15, regards sur
le monde chrétien. 20.30, grand concert UER
en direct de l'Auditorium de la RAI, à
Florence. 21.20, La Nouvelle revue musi-
cale italienne. 22.30, l'écrivain et la vie du
pays. 23 h, hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h. 8 h , 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 23.25, informations. 6.10, bomjour.
6.20, musique récréative. 6.50, méditation.
7.10, auto-radio. 8.30, concerto pour violon
et orchestre Dvorak. 9 h, le cœur du monde ,
série de la radio autrichienne. 10.05, diver-
tissement populaire. 11.05, carrousel. 12 h ,
orgue électronique et ensemble. 12.40, ren-
dez-vous de midi. 14 h, magazine féminin.
14.30, orchestre récréatif de Beromunster.
15.05, musique champêtre et jodels. 15.30,
La Salle d'attente , récit en dialecte.

16.05, thé-concert. 17 h, chansons popu-
laires américaines. 17.30, pour les enfants.
18 h, informations , actualités. 18.15, radio-
jeunesse. 19 h, sports communiqués. 19.15,
informations , actualités. 20 h, concert sur
demande. 20.25, notre boîte aux lettres.
22.15, informations commentaires , revu e de
presse. 23.30, sérénade pour Cécile. 23.30,
cocktail de minuit .

AU REVOIR M. GROCR...
Isa IBHSI5S3Bas
Nous avions déjà eu l occasion de

voir ce f i l m  de Pierre Billon pour une
programmation sur la Ire chaîne f r a n -
çaise. Après sa diffusion , nous deman-
dions au service romand compétent d'en-
visager su programmation un dimanche,
en matinée. Un tel spectacle ne pou-
vait pas échapper à l'attention des res-
ponsables d'une telle sélection ,

Grock ! Un nom , une époque , un
rire. Les uns s'en souvenaient avec nos-
talg ie , car ils avaient eu la chan ce de
le voir dans l'un de ses célèbres nu-
méros. En assistant aux représentations
du « Mini-Circus » de Mme Laurence
Hiitin , animées par les « Plan ches à
nœuds » , en subissant leurs fadaises, ils
regrettaien t la Belle époque. Les autres
ne le connaissaient qu 'au travers des
récits des aînés , de la légende, et de
la littérature de leur enfance. Ils re-
grettaient de n'avoir pas eu l'occasion
de vivre l'une de ses représentations. Le
nom de Grock les faisait rêver. Hier, le
rêve des uns est presque devenu réali-
té et les autres ont eu l'occasion de ra-
nimer leurs souvenirs.

Adrien Wettach est né près de Re-
convilier en 1880. A dix ans, il f i t  la
connaissance d' un directeur de 

^ 
cirque

dans l'auberge que tenait son p ère.
^ 

En
cachette de ses parents, il assista à la
représentation. Ce f u t  le coup de f o u -
dre. En 1904, il faisait  ses débuts à
Hambourg. Son succès auprès des foules
ne se démentira p as pendant 50 ans
et son souvenir demeurera vivace. Ses
dons acrobatiques étaient extraordinaires.
Sa grande malle, sa chaise, ses mimi-
ques et son «• sang blague ! », nous les
avons retrouvés hier. Nos souvenirs
rùont pas été déçus et nous ne nous
lasserons jamais de voir les dernières
séquences du f i lm.  Elles , sont tout à
la fois  émouvantes et époustouflantes.

Adrien Wettach est mort, mais Grock
demeure . Souhaitons que les clowns du
« Service-jeunesse » prennent exemple.
En tous les cas, s'ils ont pu voir ce
f i lm  en compagnie de jeunes enfants,
ils auront compris où est le vrai co-
mique et compris combien ce public
particulier y est sensible.

LIVRES POUR TOI (Suisse roman-
de). — Depuis quelque temps , Mme
Diane de Rahm cherche les solutions
propres à améliorer la mise en images
de son émission littéraire destinée aux
jeunes téléspectateurs. L'attrait visuel
d' une telle séquence est important car
c'est de lui que dépend l'intérêt qu 'il
lui a manifesté et il provoque l' envie
de lire les ouvrages présentés. Hier, par
exemp le, elle avait invité un ethnologue
et explorateur très connu, Francis Ma-
zière. Ensemble, ils ont présenté une
collection consacrée aux enfants des pays
du monde. Malheureusement , tout ne
f u t  pas parfai t .  Tout d'abord, la pré-
sen tatrice est rarement à son aise lors-
qu 'il s'agit de bavarder avec quelqu 'un.
D'autre part , il était flagrant de cons-
tater qu 'elle est crispée chaque fois  que
ti ut ne marche pas comme prévu. Cer-
tains blancs, certaines hésitations nous
l'ont prouvé. Pourtant , s'écarter d'un
plan préétabli n'entraîne pas forcément
un échec. Au contraire, la spontanéité
est un élément percutât en télévision.
Enf in , pourquoi n 'avoir pas consacré
l'ensemble de la séquence à Francis Ma-

L émission est pourtant sur la bonne
voie. Il s'agirait peut-être de confier cer-
taines présentations à quelqu'un d'autre.
Mais, nous avons confiance. Les pro-
grès sont sensibles et si nous sommes
sévères,, j:\est . p arce que nous aimons
l 'éniîsvirm.

HORIZONTALEMENT
1. Elles vont facilement d'une couleur àl'autre. 2. Ouvre de force. — Symbole.

3. Tout d'un coup. — Pronom. — Bien
fourni. 4. Pièce de monnaie d'Extrême-
Orient. 5. Furent longtemps redoutés. —Est planté un peu partout. — Symbole.
6. Le bancal en est un . — Ville de Hon -
grie. 7. Cri des Bacchantes. — Plante à
fleurs jaunes. 8. Entre deux partis. — Cer-
taines reçoivent des marrons. 9. Leurs mâ-
les passent pour être très jaloux. 10. Vol-
can de l 'Antarctique. — Remplit des trous.

VERTICALEMENT
1. Io le devint. — Se fixe dans une

baie. 2. Plante à fleurs jaunes. — Culture .
3. Embûche. — Partie renflée d'un tonneau.
4. Informateu r anonyme. — Cuisant. —
Initiales de l' auteur des Oberlé. 5. Un joli
rêve. — Petite quantité. 6. Dans la Mayen-
ne. — Marin anglai s, explorateur des ré-
gions arctiques. 7. Pronom. — Files de
personnes. 8. A chacun le sien. — Blan-
che est celle que produit la rosée. 9. En-
lève la partie supérieure. — Levant. 10.
Consens.

L'ensemble de la journée sera placé sous d'excellentes influences.
Naissances : Les enfants de ce jour seront nerveux , irritables et très originaux.
BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Respirez plus posément. Amour :
Cultivez une nouvelle amitié. Affaires :
Vous aurez à résoudre un problème déli -
cat.
TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Ne faites pas d'exercices violents .
Amour:  L'amitié ne viendra pas toute seu-
le. Affaires : Vous avez besoin d'indépen-
dance.
GEMEAUX (21/5-21/6)
Santé: Choisissez un sport qui vous con-
vient. Amour : Méfiez-vous de vos enthou-
siasmes. Affaires : Ne laissez pas passer la
chance.
CANCER (22/6-22/7)
Santé : Evitez de sortir par grand froid.
Amour : Soyez moins autoritaire. Affai-
res : Echafatidez de nouveaux projets.
LION (23/7-23/8)
Santé : Ne prenez pas de médicaments
pour dormir. Amour : Exprimez vos sen-
timents avec sincérité. Affaires ; Les tra-
vaux artistiques seront favorisés.

VIERGE (24/8-23/9)
Santé : Consommez beaucoup de poissons.
Amour : Ne négligez pas vos proches. Af-
faires : Vous avez encore des efforts à
fournir.

BALANCE (24/9-23/ 10)
Santé : Manqu e de sommeil dû à la fati-
gue. Amour : Evitez les sujets à discussion .
Affaires : Il est trop tôt pour réaliser vos
projets.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Calmez votre nervosité. Amour:
Modérez vos paroles et soyez diplomate.
Affaires : La chance est de votre côté.

SAGITTAIRE (23/1 1-21/ 12)
Santé : Faites de la culture physique.
Amour : Faites une sélection parm i vos re-
lations. Affaires : Améliorez votre affaire.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Vous sortez trop souvent le soir.
Amour : Montrez-vous bienveillant. Affai-
res : Votre emploi du temps est très fan-
taisiste.

VERSEAU (20/ 1-18/2)
Santé : Reprenez votre régime sans tarder.
Amour : Rencontre fortuite d' anciens amis.
Affaires : Réduisez vos dépenses.

POISSONS (19/2-20/3)
Santé : Votre forme est bien meilleure.
Amour : Ne laissez pas la jalousie l'em-
porter. Affaires : Réfléchissez avant de don-
ner votre réponse.

16.45 Le Jardin de Romarin.
17.05 La boîte à surprises.
18.00 Bulletin de nouvelles.
18.05 (C) Le XVIIe siècle le retrouvé.
18.20 Libres propos.
18.30 Bonsoir.
19.00 (C) Les Poucetofs.
19.05 Football sous la loupe.
19.40 Carrefour.
20.00 Téléjournal.
20.20 En votre âme et conscience

L'Affaire Francey.
21.35 UNICEF 1969

Gala retransmi du Théâtre de France
à Paris.

22.35 Téléjoumal.

10.12 Télévision scolaire.
12.30 Midi-magazine. *
13.00 Télé-midi.
13.15 Midi-magazine.
14.03 Télévision scolaire
14.45 L'assassinat du Père Noël

Film.
17.00 Télévision scolaire.
17.45 Magazine féminin.
18.20 Le Schmilblic,

' ' Jeu'. • ¦ :. " ' "
1835 Tac au tac.
1 8.55 Pépin la bulle.
19.00 Actualités régionales.
19.25 Le Petit Monde de Marie Plaisance.
19.45 Informations premières.
20.20 L homme de fer.
21.10 Face à l'événement.
21.55 Comme il vous plaira.
22.40 Télénuit.

17.30 Institut pédagogique national
18.00 Conservatoire national des arts et

métiers.
19.00 Actualités régionales

Court métrage.
19.20 Colorix.
19.40 Allez au cinéma.
20.05 Monsieur Cinéma.
20.30 24 heures sur la II.
21.05 Les Sans-Espoir

Film.
2235 Cinéastes de notre temps.

18.15, télévision éducative. 18.44, fin de
journée 18.50, téléjournal. 19 h , l' antenne.
19.25 , télésports. 20 h, téléjournal. 20.20,
folklore du monde. 20.50, Californie pays
d'avenir. 21.45 , cours du soir. 22.10, télé-
journal. 22.20, cours de russe.

16.35 , téléjournal. 16.40, pour les enfants.
17.25, chansons 17.55, téléjournal. 18 h ,
programmes régionaux. 20 h, téléjourn al -
météo. 20.15, Le Moniteur. 21 h , show
Dusty Springfeld. 21.45, la Belle époque
des années 10. 22.30 , téléjournal , commen-
taires , météo. 22.50, Taras Bulba.

17 30, informations , météo. 17.35, Richard
Cœur do Lion. 18.05, plaque tournante.
18.40, sensations entre ciel et terre. 19.10,
visite au Canada. 19.45, informations , ac-

tualités , météo. 20.15, la télévision de de-
main. 21 h , Nikdo se nebude smet, film
tchèque. 22.35 , informations , météo. 22.45,
festival international de courts métrages.

Le Jardin de Romarin (Suisse, 16 h 45):
Un jardin largement ouvert aux tout-
petits. Un enchantement.
En votre âme et conscience (Suisse,
20 h 20) : Une série trop verbale. Pour
ceux qui aiment les reconstitutions.
Gala de l'UNICEF (Suisse, 22 h 35) :
Une affiche attrayante , une œuvre
utile. J. -Cl. L.
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Le repas de la bonne humeur:

Un vrai repas de dimanche peut se savourer tous les jours de la
semaine.il suffit pour cela d'accompagner vos plats d'une garni-
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EXPOSITION
Tableaux de maîtres du XVIe au
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Intervention du ministre français des affaires étrangères

M. Maurice Schumann, ministre français
des affaires étrangères, a déclaré samed
dans une intervention au colloque du Con-
seil de l'Europe, que des pays comme li
Suisse et la Suède devraient être invités s
la conférence sur la sécurité européenne

Cette proposition de conférence, a-t-il
rappelé, ne peut être refusée. Le ministre
g estimé qu'elle devait être soigneusemeni
préparée et qu'elle devait aboutir à « une
consécration de la détente ». Berlin, a ajou-
té M. Schumann , demeure « le plexus so-
laire des relations Est-Ouest » . Il a émis
l' espoir que les pays candidats entreron i
dans la Communauté économique eu ropéen -
ne — « mais, a-t-il dit , U faut procéder à
un achèvement — et que les « SIX » par-
viendront ensuite à une position commu-
ne!. Un semestre devrait suffire aux « six .
pour définir une attitude commune, a-t-il
ajouté. -

Le ministre français a ensuite indiqué
que la situation en Méditerranée ne devait
pas être considérée sous son seul aspect
straté gique , et qu 'on devait s'efforcer d' en
faire un « lac de paix ». Il a précisé que
des pourparlers étaient en cours pour le
retour de la France au Conseil des minis-
tres de l'Union de l'Europe occidentale.

M. SPUHLER AVANCE
UNE CANDIDATURE SUISSE

M. J. Thomson, ministre britannique des
affaires étrangères, a estimé que les pro-
positions actuelles quant à la convocation
d'une conférence de sécurité européenne
étaient trop vagues, la participation des
Etats-Unis et du Canada lui semblan t en
outre indispensable. « Nous entrons dans
une ère de négociations entre l'Est et
l'Oues t », a-t-il dit, avant de suggérer la

création d'un organisme composé de re-
présentants de l'Es t et de l'Ouest.

Le secrétaire d'Etat parlementaire de la
République fédérale allemande , M. R. Dah-
rendorf , a estimé, lui aussi , que les Etats-
Unis et le Canada devraient prendre part
à la future conférence européenne.

Au nom de la Suisse, le conseiller fé-
déral , W. Spuhler, a pratiquement avancé
la candidature de son pays à la conférence
européenne en soulignan t que « le rôle des
Etats neutres pourrait être important » .

REGRETS DE M. REVERDIN
En ouvrant la séance, au colloque du

Conseil de l'Europe, son président , M. Oli-
vier Reverdin (qui préside l'assemblée con-
sultative du conseil), a exprimé avec émo-
tion , apprend-on de bonne source, ses
profonds regrets du départ de la Grèce du
Conseil de l'Europe, tandis qu 'un huissier
retirait la plaque « Grèce » marquant la
place réservée à la représentation hellé-
nique , qui demeure vide.

La sécurité européenne :
la Suisse devrait être
invitée à la conférence

Crise au
« Schauspielhaus »

de Zurich
ZURICH (ATS). — Le conseil d'admi-

nistration de « Neu Schausp iel AG » à
Zurich s'est à nouveau occupé de la si-
tuat ion de la « Schausp ielhaus » lors de
ses séances des 11 et 13 décembre. 11 a
décidé à l'unan imi té  de demander à
Rassemblée générale de suspendre le con-
trat qui la lie avec le directeur artisti-
que M. Lœffler , pour la fin de la sai-
son en cours . C'est à cette même pério-
de que prend fin le contrat avec le dra-
maturge en chef , décision dont le con-
seil d'administration a pris connaissan-
ce. Le conseil d'adminis t ra t ion demande
au comité directeur de lui soumettre
aussitôt que possible , des projets pour
une nouvelle direction artistique.

C'est à la suite d'une crise au sein
de la direction artistique que cette déci-
sion a été prise. Le programme de la
saison avait  été accepté par le conseil
d'adminis t ra t ion  et la presse. II avait
toutefois ensuite été modif ié , estime le
conseil d'adminis t ra t ion , d' une façon
inadmissible.  Le public n 'a pas accepté
la ligne politique présentée par la trou-
pe et s'est désintéressé du « Neue
Schauspiel », qui jouait devant un publ ic
de moins en moins nombreux , ce qui a
motivé la décision du consei l d'admi-
nistrat ion.

Consultations dans plusieurs cantons
! --=- SUISSE ALEM ANiquf gjgggj

BERNE (ATS). — De nombreuses vota-
tions ont eu lieu en cette fin de semaine
en Suisse alémani que , sur le plan cantonal
en Argovie et à Schaffhouse , sur le plan
communal à Berne, Schaffhouse et Saint-
Gall , notamment. Fait à signaler : tous
les projets présentés au souverain ont été
acceptés.

Dans le canton de Schaffhouse , deux
projets étaient soumis au peuple. Par 9685
voix contre 2751, le corps électoral a ac-
cepté une revision partielle de la loi can-
tonale sur les écoles ; cette révision prévoit
notamment l'introduction de la scolarité
obigatoire de 9 ans, une formation égale
pour les garçons et les filles , ainsi que
la possibilité de nominations définitives d'ins-
titutrices mariées. Par 11,181 voix contre
1219, les citoyens ont accepté une augmen-
tation des limites d' autorisation pour l'oc-
troi de prestations complémentaires de l'AVS.

La participation au scrutin a été de
75 %.

A SCHAFFHOUSE
Les citoyens de la ville de Schaffhouse

ont accepté un crédit de 9,9 millions de
francs pour la construction d'une nouvelle
école de quartier , ainsi que le versement
d'une amélioration de salaire de 5 % pour

le personnel de la ville. Participation au
scrutin : 75 %.

Quatre projets ont été acceptés en ville
de Saint-Gall , où 43 % des citoyens se
sont rendus aux urnes. Ils concernaient
la correction de la Saint-Georgenstrasse
(crédit de 674,000 francs), la réfection de
la sous-station de Walenbuechel (crédit de
2,088.000 francs) . La revision de l' ordon-
nance sur les salaires du personnel com-
munal (crédit de 2,700,000 francs) et l'oc-
troi d'une participation pour des constru-
tions au home de vieillards « Soemerli »
(crédit de 584,000 francs).

En ville de Thoune , les citoyens ont ac-
cepté la revision de l'ordonnance commu-
nale (augmentation du nombre des con-
seillers communaux à plein temps de un
à trois), ainsi que le budget pour 1970,
qui prévoit un déficit de 700,000 francs.
Participation au scrutin : 22 %.

A ZOUG
A Zoug, le corps électoral a accepté

une amélioration des conditions de circula-

tion à la Gubelstrasse (coût : 6 millions
de francs), ainsi qu 'un projet d'investisse-
ment de construction et d'exploitation pour
le chemin de fer de montagne de Zoug
et pour l'entreprise € Bus SA » (coût :
2,6 millions de francs) .

A Wohlen (AG), le corps électoral a
accepté trois projets concernant la deuxiè-
me étape de construction du complexe sco-
laire de « Buenzmatt » (crédit de 3,755 ,200
francs), les budgets de la commune , des
travaux industriels et le taux d'impôts
(130%, inchang é) et la construction d'un
collecteur.

Les citoyens de Hérisau ont accepté un
crédit de 1,240,000 francs pour la recons-
truction de l'école de Saum et la création
d'une petite station d'épuration des eaux.

WETTINGEN : OUI AU BUDGET
Enfin , les citoyens de Wettingen ont

accepté le budget pour 1970, qui prévoit
des dépenses pour 13,6 millions de francs.
Le taux d'impôts sera maintenu à 125 %,
ainsi que l'a décidé le corps électoral
de Wettingen.

Berne : oui au budget et
à trois autres projets

BERNE (ATS). — Les citoyens de la
ville de Berne se sont prononcés pendant
ce week-end sur quatre projets qui leui
étaient soumis. La participation au scrutin
a été de 32,3 %.

Par 11,042 « oui » contre 3229 .non » ,
le corps électoral de la Ville fédérale a
accepté le budget pour 1970, budget qui
prévoit des recettes d'environ 240 mil-
lions de francs et un déficit de 5,9 mil-
lions de francs. Alors que tous les partis
recommandaient à leurs adhérents d'accep-
ter ce budget , l'Alliance des indépendants
laissait toute liberté à ses membres.

La revision de l'ordonnance communale
prévoyant une réorganisation des services
de planification et de construction (créa-
tion d'une direction de planification et de
construction (création d'une direction de
planification et d'économie et fusion de

l' administration des constructions en une
seule direction , au lieu de deux comme ce
fut le cas jusqu 'à présent) a été acceptée
par 10,355 « oui » contre 3791 « non » .
Ce projet était combattu par le parti bour-
geois et les chrétiens-sociaux.

La participation financière (1,5 million
de francs , plus un prêt sans intérê t de
3,3 millions de francs), ainsi que l'octroi
d'un droit de superficie d'une durée de
70 ans pour la construction d'une patinoire
artificielle couverte dans l'hypothèse de
l' organisation partielle des championnats du
monde de hockey sur glace en 1971 ont été
acceptés par 11,741 voix contre 2685.

Enfin, le plan d'alignement pour un
quartier situé à l'ouest de la ville a été
accepté par 10,632 « oui » contre 3264

Elections municipales
dans le canton de Vaud
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A Nyon, le POP se retire • Nouveau syndic
Samedi après-midi, a en lieu à la salle

communale de Nyon, fassermentation de;
100 conseillers.

LE POP SE RETIRE
Avant de procéder à l'élection de l'exé-

cutif nyonnais, le conseiller Armand Fo-
rel, l'un des deux candidats du POP, fait
une déclaration au nom de son groupe
stipulant que si la proportionnelle — qu:
attribuerait deux sièges à son parti —
n'était pas respectée, son parti se retire-
rait dans l'opposition.

Puis l'on passa aux diverses opérations
d'élection des 7 membres de la munici-
palité dont voici, dans l'ordre, les résul-
tats :

Sont élus : M. Maurice Rucy (ancien),
libéral, par 77 voix ; M. Paul Loup, POP,
(ancien), par 76 voix ; M. Roger Blanc,
radical, par 74 voix ; M. Michel Hans,
indépendant, par 72 voix ; M. Emile Cu-
jean , radical , par 57 voix, sur 98 votants ;
M. Pierre Métrai , socialiste, par 62 voix ,
sur 98 votants ; M. François Girard, radi-
cal, 55 voix.

Avant de procéder à cette 7me élection,
le POP annonce que si son 2me candi-
dat n'est pas élu, M. Paul Loup sera dé-
missionnaire. Ce qu'il fit sur-le-champ.

Il fallut donc procéder à une 8me élec-
tion municipale. C'est alors que le parti
libéral présenta nn 8me candidat, en la
personne de M. Jacques Brack. Ce dernier
a été élu par 53 voix.

LE NOUVEAU SYNDIC
Au poste de syndic, un seul candidat

est présenté : M. Roger Blanc, radical , qui
est élu par 57 voix.

DANS LE RESTE DU CANTON
La nouvelle municipalité de Bex, élue

samedi par le Conseil communal, reste
composée de trois socialistes, deux indé-
pendants, un agrarien et un membre de
l'entente radicale-libérale. Ce dernier, M.
Olivier Plumettaz (lib), a été élu syndic
par 39 vojx contre 33 à M. A. Desarzens
(soc). Il succède à M. A. Meili (ind) dé-
missionnaire.

A Grandson, la municipalité sera tou-

jours formée de trois radicaux (dont M.
Robert Mermoud , réélu syndic) de deux
socialistes et de deux libéraux.

A Cully, la composition politique de
l'exécutif demeure également inchangée : un
socialiste et quatre membres de l'entente
radicale-libérale (dont M. Jean-Louis Pit-
tet , élu syndic en remplacement de M.
H. Voruz, démissionnaire). (ATS)

(c) L'un des trois auteurs du viol com-
mis sur la personne d'une jeune fille de
21 ans, le 23 novembre  entre Bavois et
Ouiens , s'est constitué prisonnier à Bus-
«igny-près-Lausanne et a été incarcéré
à la disposition du juge informateur
d'Yverdon. C'est un Espagnol de 23 ans
qui est rentré en Suisse après s'être
d'abord enfui dans son pays. Les deux
autres coupables, également de jeunes
Espagnols travaillant dans la banlieue
lausannoise , avaient pu être arrêtés il
y a quelques jours déjà.

Le troisième agresseur
ci'Oulens s'est

constitué prisonnier

Les citoyens argoviens acceptent
la loi sur la vallée de la Reuss

AARAU (ATS). — Les citoyens du can-
ton d'Argovie ont accepté dimanche le;
deux projets qui leur étaient soumis, avec
une participation au scrutin de 63 %. La
loi sur la protection en cas de crues, sut
l' assèchement et sur l'amélioration foncière
de la .plaine de la Reuss — appelée loi sur
la vallée de la Reuss, qui a provoqué de
vives discussions — a été acceptée pat
32,557 voix contre 30,521. Une modifica-
tion de la loi sur l'hygiène a été approu-
vée par le corps électoral argovien par
33,504 « oui » contre 27 ,814 « non » .

La protection en cas de crues et les
améliorations foncières sont estimées à 30
millions de francs chacune. La Confédé-
ration y participera pour un montant entre
30 et 40 %.

Pour le canton d'Argovie, les frais s'élè-
veront globalement à près dé 40 millions
de francs pour une durée de réalisation
de 20 ans environ. L'Alliance des indé-
pendants et « Team 67 » combattaient ce
projet , qui étai t accepté par les autres
partis. Un comité d'action contre la loi
s'était formé. Cette loi a été refusée dans
les districts qui sont directement touchés,
c'est-à-dire Mûri et Bremgarten , de même
que dans les districts de Baden et de
Brugg.

PERSON N EL MÉDICAL ÉTRANGER :
OUI

A la suite de la modification de la loi
sur l'hygiène , il est désormais possible d'ac-
corder des autorisations d'exercer au per-
sonnel médical étranger , à la condition
que la formation corresponde aux exigen-
ces en vigueur dans notre pays et qu 'il
y ait un manque certain de personnel mé-
dical. Cette modification de la loi a été
repoussée à Bremgarten , Laufenburg et
Mûri.

Le droit de vote et d'éligibilité pour les
étrangers en matière religieuse au sein de
l'Eglise évangélique réformée n 'était pas

combattu. La condition pour l'octroi de
ces droits est que les étrangers en ques-
tion habitent depuis cinq ans au moins
dans le canton d'Argovie. Ce droit de
vote a été accordé par 22,195 voix contre
17,551. La participation au scrutin a at-
teint 31 %.

Les funambules de la houille
blanche au travail près de la
centrale thermique de Vouvry

(c) Comme des funambules , ils travaillent
dans le ciel. A vingt , trente , quarante ,
soixante mètres de hauteur , ils montent des
pylônes , ajustent et fixent des lignes à
haute tension.

Le spectacle est impressionnan t, mais, à
vrai dire, ces hommes ne travaillent pas
pour la galerie. Ils exécutent une tâche
de la plus haute importance : ravitailler
chaque foyer en électricité, forme d'éner-
gie dont il serait , aujourd'hui , quasiment
impossible de se passer.

La centrale thermique de Vouvry à Cha-
valon , a été mise en service en 1967.- ; De-
puis lors, celte centrale couvre une part
importante et sans..- cesse, croissante de: -la
consommation d'électricté en Suisse ro-
mande. Elle nécessite, de. ce fait , le ren-
forcement des lignes à haute tension qui
alimentent le réseau général de distribu-
tion.

C'est ainsi que la société anonyme
c L'Energie de l'Ouest-Suisse » (EOS) pro-
cède actuellement au remplacement de l'an-
cienne li gne à 125.000 volts Roche - Ro-
mand , construite en 1927, par une nou-
velle ligne à 220.000 volts. Cette opération
se fait en étroite collaboration avec les
Chemins de fer fédéraux dont la ligne

d'alimentation Vemayaz - Bussigny, a
132,000 volts , vient se greffer sur les nou-
veaux pylônes.

Les travaux ont commencé l'été dernier ,
par la mise en place de pylônes plus
hauts , qui jalonnent l' ancien tracé. Jus-
qu 'à présent , une trentaine d'entre eux ont
été installés , et l'on procède actuellement
au" tirage des câbles entre Villeneuve et 1e
poste de couplage de l'usine de pompage-
tu rbinage de Veylaux.

DE VOUVRY A VEYTAUX
i,;cS*iuJl, .s'agit , notamment par ces travaux , de

atelier , directement la centrale de Vouvry
- , à celle, de .Veylaux , pour l' alimentation des

pompes qui, durant les heures de faible
consommation en Suisse romande , rejettent
l'eau du Léman derrière la voûte du bar-
rage de l'Hongrin.

Ultérieurement , le remplacement de l'an-
cienne li gne sera poursuivi jusqu 'à Roma-
nd. Il faudra -deux ans environ pour me-
ner ces travaux à chef.

Depuis sa mise en service, la centrale
thermique de Vouvry débite l'énergie qu 'elle
produit dans la ligne principale d'EOS, à
220,000 volts , Chamoson - Romand. Le
point de jonction se situe à Roche.

Avec l'achèvement du secteur Roche -
Veytaux de la nouvelle ligne à haute ten-
sion , édifiée parallèlement à celle de Cha-
moson - Romane], la centrale de Vouvry
deviendra indépendante. Elle s'assurera ain-
si une plus grande sécurité d'exploitation
et un renforcement de souplesse d'inté-
gration dans le réseau général d' alimenta-
tion de la Suisse romande.

Explosion à Berne :
une femme blessée

BERNE (ATS).. — Une explosion
dans laquelle une femme a été bles-
sée «'est produite dimanche, dans un
appartement situé au rez-de-chaussée
d'un immeuble de Berne. Des vitres ont
été brisées, et un début d'incendie s'est
déclaré. L'explosion a été provoquée
par de la gasoline, que la femme avait
utilisée pour ses travaux de nettoyage ,
et dont les vapeurs se sont enflammées
en entrant en contact avee la flamme
du brûleur à gaz de la salle de bain.
La blessée a été transportée à l'hôpital
par la police, tandis due les pompier»
parvenaient à se rendre maîtres du
sinistre. La police rend la population
attentive une fois de plus aux dangers
de la gasoline, aui ne doit jamais être
utilisée dans des locaux fermés.

Suffrage féminin
à Grindelwald

GRINDELWALD (ATS). — L'assem-
blée communale de Grindelwald a dé-
cidé samedi soir par 110 « oui » contre
16 « non » et 48 abstentions d'accorder
le droit de vote et d'éligibilité aux
femmes.

D'autre part , l'assemblée a accordé
un crédit de 1,645,000 francs pour des
travaux de canalisation et pour les
routes de la commune et rie 92 ,000 fr.
pour poursuivre le programme d'amé-
nagement communal.

Mille apprentis ont reçu
leur certificat fédéral

¦VA LAI SI

(c) D'année en année, le nombre des ap-
prentis valaisan s monte en flèche. Ils étaient
près d'un millier samedi à recevoir leur
certificat fédéral de capacité au terme
de leurs années d'apprentissage.

La cérémonie s'est déroulée dans les
bâtiments du Centre professionnel à Sion
en présence des plus hautes autorités du
canton.

Il appartint tout d'abord au directeur
du Centre, M. Casinir Rey, de saluer les
hôtes notamment les nombreux parents des
apprentis et d' adresser à ceux-ci un dis-
cours d' adieu. « Sortez de l'égoïsme qui
vous emprisonne. Vivez pour les autres et
vous serez pleinement heureux » , devait
s'écrier notammen t M. Rey.

De son côté, M. Antoine Zufferey, con-
seiller d'Etat , chef du département de l'ins-
truction publique, prononça également une
allocu tion à l'adresse de toute cette jeu-
nesse insistant lui aussi sur la nécessité du
don de soi et sur la quête du savoir qui
no doit s'éteindre qu'au tombeau.

Les mille apprentis ont reçu leu r cer-

tificat des mains de M. Eggs, chef de
service à l'Etat , et se partagèren t les nom-
breux prix offerts principalement par les
associations patronales.

Le Valais compte cette année 1345 ap-
prentis qui terminent leurs examens ; 88,2 %
de ces jeunes ont réussi les épreuves impo-
sées et obten u le certificat fédéral.

9ur ce nombre, nous trouvons 1149 gar-
çons et 146 filles seulement, notamment
des coutirières et des coiffeuses . Près d'un
millier de jeunes proviennent de la partie
romande du canton , les autres étant haut-
valaisans. Pas moins de 98 professions sont
représentées.

La manifestation de samedi s'est dérou-
lée dans la plus sympathique des ambian-
ces. La fanfare des apprentis , diri gée par
M. Charly Terrettaz , de Saillon , maître
professionnel, exécuta les meilleurs mor-
ceaux de son répertoire.

Clarens : la station
d'épuration en chantier

Les problèmes de l'épuration des eaux
préoccupent Mes autorités communales
de tous les cantons. Le bassin lémani-
que n 'échappe pas à la règle. Sous l'im-
pulsion d'une entente in terc ommunale
une station d'épuration modèle est en
construction actuellement à Clarens.

(Notre photo ASL)

Grève de la faim
« de solidarité »

à Berne
BERNE (ATS). — Samedi et diman-

che , pendant le week-end, une cinquan-
taine de jeunes gens se sout réunis à
Berne pour un jeûne de deux jours.
Cette grève de la faim « de solidarité »
se situe dans le cadre de « l'action de
Noël 1969 », consacrée au problème de
l'aide au développement. Parmi les
questions principales discuté-j  à cette
occasion, celle de la faim a été soule-
vée : pouvons-nous encore penser que
chaque jour près de 90,000 personnes
meurent de faim dans le monde, alors
que nous Suisses, dépensons 800 mil-
lions de francs pendant la période de
Noël ?

Des films et des discussions ont fai t
apparaître les flagrantes dispropor-
tions sociales existant dans le monde.
Les jeunes gens se sont surtout pen-
chés sur les moyens à utiliser pour
améliorer les relations et les échanges
entre les d i f fé ren ts  pays du monde. Ils
sont arrivés à la conclusion que la
manière d'agir des Etats industrialisés
devrait être déterminante pour trouver
une solution au développement. Selon
les participants eux-mêmes, la grève de
la faim « de solidarité » ne peut pas
trouver des solutions aux problèmes
soulevés. Il s'agit plutôt  d'un moyen
< rapide et désespéré » , de donner une
impulsion nouvel le  à l ' information et
à une prise de conscience.

Un avocat d'Alger
au procès

de Winterthour
LAUSANNE (ATS) . — Dans un com-

muniqué publié dimanch e, le comité
suisse de soutien et d'aide au peuple
palest inien annonce que M. Jacques
Verges, avocat au barreau d'Alger, est
arrivée samedi en Suisse pour assister
au procès de Winter thour . Le comité
suisse de soutien et d'aide au peuple
palestinien exprime sa satisfaction de-
vant € l'at t i tude concil iante des autori-
tés fédérales qui ont accordé un sauf-
conduit spécial à M. Verges , défenseur
réputé » .

Rappelons que M. Verges, défenseur
du premier commando palest inien jugé
en 1965, a été l'un des défenseurs les
plus célèbres des mil i tants  du F.L.N.
au temps de la guerre d'Algérie.

Le comité de soutien et d'aide au
peuple palest inien « exprime l'espoir
ciue M. Verges (...) pourra intervenir
dans le cadre du procès de Winter-
thour , soit come défenseur bénévole
des Palest iniens , comme le permet la
juridiction zuricoise, soit comme témoin
d'ambiance » .

Nouvelle cabane
alpine inaugurée

(c) Dimanche eut lieu dans le val d 'An-
niviers l'inauguration de la nouvelle ca-
bane de la Bella-Tola. Ifyte première ca-
bane avait été construite en 1962. Elle
avait coûté p lus de 100,000 f rancs  et
comptait une cinquantaine de lits.

Cette construction sise à 2340 mètre!
d'altitude au-dessus de Saint-Luc se ré-
vélait trop petite. Les travaux d'agran-
dissement débutèrent en avril 1969. La
nouvelle cabane est en pie rre de taille
et a coûté p lus de 150,000 francs.  Sa
construction a nécessité plus de 8000
heures de travail bénévole. Ce sont les
membres du Ski-c lub de Sierre , auxquels
la cabane appartient , qui ont procédé à
cette construction.

On peut y loger près de 120 person-
nes. La cabane est équipée de douches,
toilettes, appartement po ur le gardien ,
télép hone, etc. Des milliers de skieurs
pourront y séjourner au long de cet
hiver.

La cérémonie d'inauguration a été mar-
quée d'une messe célébrée par le curé
Hermann Salamin, curé de la par oisse
Sainte-Croix à Sierre.

Le ruban symbolique a été coupé par
M.  Othmar Beysard pré sident du Ski-
club de Sierre.

Fin brutale
d'une skieuse

(c) Dimanche une skieuse française a
trouvé une fin tragique dans la région
de Zermatt. La victime Mme Branda
Zinaida , 52 ans, de Neuill y s'adonnait
aux joies du ski sur les pistes du Rif-
fetberg lorsqu 'elle fut  frappée soudain
d'une hémorragie cérébrale. Elle s'écrou-
la évanouie. La garde aérienne suisse
de sauvetage la fit transporter à l'hô-
pital de Viège au moyen d'un hélicop-
tère d'Air-Zermatt. La skieuse ne devait
cependant pas survivre. Elle décéda une
heure environ après son arrivée à l'hô-
nitnl.

Vandalisme dans
un lycée d'Evian

Au lycée Anna de Noailles, à Evian ,
quelques élèves, dont on ignore actuel-
lement le nombre et l'identité, ont com-
mis divers actes de vandalisme.

Le bureau de la surveillante générale
a été pillé, des documents sans grande
importance ont disparu .

D'autre part , la porte de la _ biblio-
thèque a été arrachée, puis jetée dani
le lac Léman.

On évalue les dégâts à 5000 francs.
L'inspecteur d'académie a déposé une

plainte auprès du Parquet d'Annecy.
PORNOGRAPHIE !

On doit rappeler nu 'à la fin du mois
de novembre , une quinzaine d'élèves
des classés terminales rédigeaient , pu-
bliaient et vendaient dans la station
d'Evian , une brochure dont certains ar-
ticles avaient un caractère nettement
pornographique et injurieux.

^Cet opuscule ayant suscité l'indigna-
tion des enseignants et aussi de la po-
pulation locale, les responsables com-
paraissaient, le 6 décembre, devant un
conseil de discipline. Quatre exclusions
définitives , cinq exclusions temporaires ,
deux avertisements et trois acquitte-
ments ont été demandés au recteur
d'académie.

Tandis que siégeait ce conseil , des
élèves contestataires hissaient des dra-
peaux rouges et ijoirs sur les toits de
l'étahlissement, jetaient dans les salles
des gaz malodorants , insultaient le per-
sonnel administratif et couvraient les
murs de slogans.

^^^GENÉVE^—=j

(c) Un Italien de 31 ans et une Ita-
lienne de 30 ans, mari et femme,
s'étaient spécialisés dans le vol à l'éta-
lage. Ils mettaient à sac les grands
magasins. Pas de chance : un inspec-
teur les a surpris en flagrant délit. La
perquisition au domicile du couple fut
édifiante. Il y avait là un stock im-
pressionnant. Des paquets — conte-
nant une partie du butin — étaient
prêts à être expédiés en Italie. Ce peu
scrupuleux ménage a été incarcéré.

Le couple italien envoyait
son butin en Italie

(c) Mlle Régula Graf , assistante
médicale domiciliée à Céligny-Vil-
lage , s'est engagée si malencontreu-
sement sur la chaussée de la rue de
Rive , qu'elle s'est fait happer par
un tramway qui bénéficiait du droit
de passage. Très grièvement atteinte
à la tête, la jeune fille a été hospi-
talisée d'urgence.

Une passante imprudente
fauchée par le tram

(c) M. Jacques Winkler, peintre en bâ-
timent, domicilié 41 avenue de la Rose-
raie, circulait à vélomoteur route des
Acacias, lorsqu 'il négligea de respecter
un signal « stop » . Ce faisant il se pré-
cipita sous les roues d'une voiture. Le
malheureux a été relevé très griève-
ment blessé — le crâne fracturé et la
mâchoire brisée — et a été hospitalisé
dans un état alarmant.

Cycliste grièvement blessé
en grillant un stop

(c) Le nouveau gouvernement genevois,
élu le mois dernier, prêtera solennelle-
ment serment aujourd'hui, à 15 heures.
La cérémonie aura lieu comme de cou-
tume à la Cathédrale Saint-Pierre, en
présence de ce que tout Genève compte
d'hommes politiques. Le président du
Conseil d'Etat prononcera le discours
d'usage et l'organiste Pierre Segond im-
provisera un concert. Un très importait
cortège , avec en tête le peloton de gen-
darmerie en tenue d'apparat , est prévu.

Le Conseil d'Etat
prête serment aujourd'hui

1 y7V^=SEj ^n exclusivité :

gl|i j Casquettes
« City » et « Matra » j

L'exposition de roches lunaires à l'Uni-
versité de Berne rappelle aux visiteurs
que la recherche fondamentale , poursui-
vie dans les laboratoires, demeure l'un
des objectifs essentiels des voyages ex-
traterrestres. ¦"'

Le butin confié aux savants bernois
n'o f f r e  rien de très spectaculaire . Ce sont
de petit s cailloux gris ou noirs.

Quant aux échantillons de roches lu-
naires, les physiciens attendent d'eux
qu'ils livrent des indications sur l'âge
et la composition de notre satellite.

Les pierres de Lune
montrées aux Bernois

Incendie sur un
chantier de la route

du Simplon :
un demi-million

de dégâts
Un Incendie a anéanti à la fin de la

semaine tout l'échafaudage du nouveau
pont construit actuellement sur la rou-
te du Simplon , non loin de Gondo.

Ce pont a une longueur d'une centai-
ne de mètres et une hauteur de 45 mè-
tres. On ignore les causes du sinistre.
C'est en vain que' les ouvriers tentè-
rent de lutter contre les flammes. II
fallut  mobiliser les pompiers de Gondo
et de Simplon-Village. L'accès était des
plus difficiles.

Il y a pour un demi-mil l ion de francs
de dégâts.



Les colonels grecs jouent la
carte de la fierté nationale

APRÈS LE RETRAIT DATHÈNES DU CONSEIL DE L'EUROPE

ATHÈNES (AP). — Le gouvernemenl
grec a déclaré dimanche que , depuis sa-
medi, le bu reau du premier ministre est
inondé de milliers de télégrammes saluant
l'attitude fière de la Grèce au Conseil
de l'Europe.

La déclaration publiée par le bureau
du premier ministre précise que, dans ces
télégrammes, des « savants, des paysans ,
des ouvriers et des jeunes » expriment leur
émotion devant le « non » historique du
pays aux membres du Conseil de l'Europe.
Le gouvernement s'efforce de présenter
ainsi le retrait grec de l'organisation com-
me un acte héroïqu e destiné à empêcher
une intervention étrangère dans les affaires
grecques. La journée du « non », fête na-
tionale célébrée le 28 octobre, commé-
more le refus d'Athènes de se plier à la
demande de reddition de 1941 devant
l'Italie fasciste.

La jun te  au pouvoir : de gauche à droite , le régent Zoitakis, le vice-premier
minis t re  Pattakos et le premier ministre  Papadopoulos, l'homme fort de la Grèce.

(Keystone)

La radio et la télévision diffusent à in-
tervalles réguliers des slogans saluant la
décision de la Grèce de se retirer du
conseil , sur le thème : « La Grèce déteste
l'intervention étrangère dans ses affaires
intérieures » , elle « ne reconnaît à personne
le droit de lui dicter la forme précise de
ses institutions ».

M. Stylianos Pattakos, ministre de l'in-
térieur , a déclaré avoir reçu également de
nombreux télégrammes demandant le boy-
cottage des produits Scandinaves , br i tan-
niques , ouest-allemands et italiens.

AUTRE SON DE CLOCHE

Cependant , M. Jean Zighdis, ancien mi-
nistre de l'Union du centre , a adressé di-
manch e une déclaration aux journalistes
étrangers , dans laquelle il demande aux
colonels de se démettre immédiatement et

de permettre au peuple grec de se pronon-
cer librement sur le régime qu'il désire.

« La Grèce ne peut vivre seule ¦— isolée
de ses amis et de ses alliés, affirme la dé-
claration qui fait suite au retrait grec du
Conseil de l'Europe. La fin de tout ceci
ne peu t être qu'une destruction total e de la
Grèce comme nation... »

L'AIDE AMÉRICAINE

Depuis la prise dn pouvoir par les
américain avait annoncé que l'aide à la
ambéricain avait annoncé que l'aide à la
Grèce était « ralentie » . Mais en considé-
ra t ion de la place tenue par la Grèce
dans la chaîne de défense de l'OTAN,
le Pentagone a toujours insisté pour
que les programmes d'aide militaire
soient poursuivis, et cette assistance se
montait encore cette année à 70 mil-
lions de dollars environ.

Vendredi soir, l'administrat ion répu-
blicaine a appuyé, dans les coulisses
du Sénat ,1a proposition faite par le sé-
nateur démocrate conservateur Oodd
pour rétablir  l'aide mi l i ta i re  à la Grè-
ce.

1 La technique du succès

Noël Coward en compagnie de Merle Oiberon, ex-enfant prodige du cinéma
américain (Téléphoto AP)

LONDRES (AP). — Le célèbre au-
teur dramatique et acteur Noël Coward ,
qui fêtera , demain , son 70me anniversaire,
a donné dimanche, le secret de son suc-
cès :

Les Etats - Unis en guerre contre la
pollution provoquée par les voitures

Afin de supprimer ce véritable « égout atmosphérique >

DETROIT (AP). — Les voitures ont
fait de notre air un véritable « égout at-
mosphérique » estime l'Etat de l'Illinois
dans un procès contre l'industrie automo-
bile américaine. Les automobiles sont ac-
cusées d'être responsables de 90 % de la
pollution atmosphérique dans le comté de
Los-Angelès. Ils semble que la pollution
ait supplanté la sécurité routière comme
problème numéro un de l'industrie auto-
mobile.

Des hommes comme M. Ralph Nadcr ,
le célèbre avocat des usagers, auteur d'un
livre sur la sécurité automobile intitulé
« dangereux à n'importe quelle vitesse », ont
sensibilisé l'opinion sur la question.

Certains progrès donnent à espérer. En

Californie, où la législation est la plus
sévère contre la pollution créée par l'au-
tomobile, des systèmes d'échappement, au-
jourd'hui obligatoires sur toutes les voi-
tures, semblent avoir déjà fait diminuer
la quantité d'émanations nocives.

La courbe rouge de la pollution " dans
la région de Los-Angeles a atteint un som-
met en 1966 : 1800 tonnes d'hydro-carbon-
nes et 9000 tonnes d'oxyde de carbone
quotidiennement.

Les autorités californiennes estiment que
ce niveau ne sera plus jamais atteint grâce
aux systèmes d'échappement nouveaux.

En outre, la Californie rend obligatoire
pour 1970 un autre système contre les

évaporations des réservoirs d'essence et des
carburateurs. Le gouvernement fédéral s'ap-
prête à généraliser ce règlement dans tous
les Etats-Unis.

Par ailleurs, les grands constructeurs amé-
ricains expérimentent d'autres moteurs à
vapeur ,' au gaz naturel, à l'électricité, etc.
Tous en sont venus à la conclusion que les
moteurs actuels sont faits pour rester la rè-
gle dans l'avenir prévisible. Mais ils con-
tinuent leurs recherches.

Les conversations smo-soviétiques
seraient près du point de rupture

MOSCOU. — Les conversations srno-
soviéti ques sur le problème des frontières
entre les deux pays semblent être arrivées
à un tournant .

En effet , un discret communiqué de
l' agence « Tass » annonce que M. Vassili
Kouznetsov , ministre soviétique adjoint des
affaires étrangères, et le général Matrossov
ont quitté Pékin , où se tiennent les né-
gociations , pour rentrer à Moscou de façon
à assister à la réunion du Soviet suprême
mardi.

Dans les mil ieux diplomatiques informés ,
on croit savoir que les négociations sino-
soviétiques ne vont pas fort et qu 'elles
sont même non loin d' un point de rup-
ture.

L'agence « Tass » , dans sa dépêche , ne
dit pas si le retour à Moscou de MM.
Kouznetsov et Matrossov est temporaire ou
définit if .  L'agence soviétique ne doit pas
non plus quand les négociations reprendront.

HELSINKI
D'a u t r e  part , l 'Union soviétiqu e a deman-

dé dimanche de retarder de quatre heures
l' ouverture de la séance d'aujourd'hui des
entretiens soviéto-américains sur la l imita-
tion des armements stratégiques.

Cette démarche n'a pas reçu d' explica-
tion officielle, mais on pense que la dé-
légation soviétique aux entretiens désire re-
cevoir des instructions de Moscou.

On pense toujours que la phase prépara-
toire des négociations s'achèvera cette se-
maine sur un accord pour tenir les vér i ta -
bles négociations après le Nouve-An à
Hels inki  ou à Vienne.

C'est la deuxième fois qu 'un ajourne-
ment de séance est demandé. La huit ième
séance était, en effet , tenue -le 10 décem-
bre au lieu du 8, à la demande de la
délégation américaine.

Détournement manqué
d'un Boeing éthiopien
DEUX PIRATES DE L'AIR TUÉS

ATHÈNES (ATS). — Deux jeunes pirates
de l'air ont ordonné vendredi soir au pi-
lote d'un appareil des « Ethiopian Airli-
nes » de mettre le cap sur Adcn. Peu après
qu 'il eut décollé de l'aérodrome de Ma-
drid. L'avion, qui avait 14 passagers à
bord , volait à destination de l'Ethiopie
via Rome, Athènes et Azmara. Trois hom-
mes de la sécurité éthiopienne, qui se trou-
vaient à bord de l'appareil , ont engagé une
lutte farouche avec les deux pirates : un
jeune Sénégalais de 19 ans et un Yéménite,
de 24 ans, qu 'ils sont finalement parvenus
à abattre.

Le pilote, américain, du Boeing ethio
pien. (Téléphoto AP)

Après avoir débarqué ses passagers à
Athènes, le « Boeing » de l' « Ethiopian
Airlines » est arrivé samedi en début de
l'après-midi à Addis-Abcba avec à son
bord les 9 membres d'équipage, les trois
agents de sécurité éthiopiens qui ont déjoué
l'attentat et les corps des deux auteurs de
la tentative de détournement.

Commentant l'exécution des deux pirates
de l'air, le gouvernement éthiopien a dé-
claré que l'incident était regrettable. Mais
qu'il n'y avait pas d'autre alternative en
pareil cas pour un gouvernement d'entre -
prendre une action unilatérale. Le gouver-
nement d'Addis-Abeba a décide de conti-
nuer à prendre toutes les mesures nécessai-
res pou r assurer la sécurité des passa-
gers tant que la communauté internationale
ne sanctionnera pas les actes de piraterie
aérienne.

Merché de l'or: pose
de position américaine

WASHINGTON (AP). — Les Etats-Unis
prendraient  le risque d' exposer le dollar
à de nouvelles attaques spéculatrices s'ils
acceptaient des compromis sur les accords
actuels sur la vente de l' or , a déclaré
une sous-commission économique des deux
chambres du Congrès.

Le rapport de la sous-commission note
avec satisfaction que le prix de l'or sur
les marchés libres , qui avait atteint près
de 44 dollars l'once en mars, est mainte-
nant redescendu à la parité officielle de
35 dollars.

Après les fortes pressions qui se sont
exercées l' an dernier sur le pool de l' or ,
les pays participants ont conclu un accord

pour établ ir  un double marché de l'or
et pour ne pas acheter de l'or nouvelle-
ment extrai t  à l 'Afrique du Sud.

dépendant, une mission sud-africaine
d i r i gée par le ministre des finances de Pre-
toria , M. Nicolaas Diederichs , mène ac-
tuellement, à Rome des conversations se-
crètes avec le sous-secrétaire américain au
Trésor, M. Paul Volcker , lui-même accom-
pagné de plusieurs collaborateurs.

Les observateurs estiment que les en-
tretiens américano - sud-africains tentent
de trouver les moyens « officiels » de dis-
poser des réserves de métal précieux du
premier producteur  d' or.

Des attentats en Italie
D'autre part , deux des 37 blessés en-

core hospitalisés sont dans un état
a la rmant  et leurs jours seraient comp-
tés.

DEUIL
Ce matin , une messe ' funèbre sera

célébrée nu célèbre « Dôme » de Milan
à la mémoire des quatorze victimes.
M. Mariano Rumor, président du Con-
seil , et des représentants de tous les
partis politiques du pays, y assiste-
ront. La municipalité n'a pas autorisé
que soit organisée une procession dans
les rues de la ville pour éviter que
d'autres violences ne se produisent . Les
syndicats ont ajourné à mercredi plu-
sieurs grèves générales et ont demandé
à leurs odhérents d'observer lundi  et
mardi deux jours de deuil .

Le conseil des ministres était réuni
vendredi soir en séance extraordinaire
à Rome sous la présidence de M. Ma-
riano Rumor. II a af f i rmé  la volonté

des autorités de démasquer les coupa-
bles et de les traduire en justice.

Le pape Paul VI a adressé, pour sa
part , un message à M. Giuseppe Sara-
gat , président de la République ita-
lienne, dans lequel il flétrit et exprime
sa réprobation pour des actes qui , a-t-il
dit, sont tellement contraires à la civi-
lisation et à la tradition chrétienne des
Italiens.

De leur côté, les organes directeurs
des divers partis italiens se sont réu-
nis eux aussi d'urgence dans la soirée
de vendredi pour examiner la situation
à la suite de ces graves attentats. Ils
ont déploré unanimement, dans leurs
communiqués, ces actes criminels et ex-
primé leurs sentiments de solidarité
avec les victimes.

La Chambre des députés italienne
s'est réunie, quant à elle, samedi ma-
tin et a entendu l'exposé présenté par
le ministre de l 'intérieur, M. Franco
Restivo.

Entre Bonn et Moscou
L'ambassadeur de la République fé-

dérale à Moscou, M. Allardt, vient
d'être reçu par le ministre des affai-
res étrangères de l'URSS, M. Gromyko.
But de l'entretien : ouverture de négo-
ciations sur un éventuel pacte de re-
nonciation à la force entre Bonn et les
pays du bloc communiste. En Allema-
gne fédérale, on se montre officielle-
ment optimiste quant à l'issue de ces
pourparlers...

II ne manque toutefois pas d'esprits
lucides pour dresser un bilan exact de
la situation et mettre les Allemands en
garde contre toute illusion : les deux
parties ne discuteront jamais d'égale à
égale.

Le cabinet Brandt dispose d'un bon
atout , qui est sa puissance économique,
mais il ne possède aucun réel moyen
de pression pour faire valoir ses vues.
L'URSS, en revanche, est une puissan-
ce nucléaire qui contrôle déjà un bon
tiers du territoire allemand (RD M. Elle
occupe une position de force qui lui
permet d'offrir à ses interlocuteurs tan-
tôt un morceau de sucre, tantôt la me-
nace du bâton, ce qui n'est pas de
bon augure pour les négociateurs de
Bonn.

L'issue des pourparlers dépendra donc
uniquement des exigences russes et des
concessions que le nouveau gouverne-
ment allemand est disposé à faire. Si
Moscou n'exige pas nne reconnaissan-
ce « de jure » du régime de Pankov et
se contente, comme on l'espère à Bonn ,
d'une reconnaissance « en bloc > des
frontières orientales actuelles de la
RFA, de sérieux espoirs sont permis.
S'il demande davantage, cela risque
d'être l'échec.

Ce sera l'échec aussi si Moscou s'of-
fusque de voir la Bundeswehr sous
les ordres d'un général américain et
réclame le retrait des forces alleman-
des de l'OTAN. Le ministre fédéral de
la défense, Schmidt, vient de tenir à
ce propos, devant le Conseil de l'Euro-
pe occidentale réuni à Paris, un lan-
gage dénué d'équivoque : « Le gouver-
nement allemand poursuivra, vis-à-vis
de l'OTAN, la politique de ses prédé-
cesseurs ». Et encore : « La détente
souhaitée avec l'Est ne peut pas être
réalisée par un Etat isolé. Elle doit nu
contraire être recherchée par des dis-
cussions de bloc à bloc, en veillan t à
conserver sur le continent un équili-
bre des forces impensable sans la pré -
sence américaine ». En résumé, Schmidt
croit à l'utilité des contacts bilatéraux
que le gouvernement de Bonn s'effor-
ce d'établir avec Moscou, mais il n'ou-
blie pas de préciser qu'une véritable dé-
tente n'est concevable qu'appuyée sur
une Organisation atlantique, digne de
ce nom.

Il y a longtemps qu 'un ministre eu-
ropéen en exercice n 'avait tenu un lan-
gage aussi ferme et aussi... rassurant.
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Ceaucescu et les relations
avec l'Allemagne fédérale

BUCAREST (AP). — M. Nicola Ceau-
sescu , premier secrétaire du P.C. roumain ,
a invité à nouveau les pays d'Europe de
l'Est à établir des relations diplomatiques
avec Bonn.

M. Ceausescu, qui parlait devant la ses-
sion plénière du comité central du parti ,
a fait « éloge de la nouvelle coalition de
Bonn et ajoute que la Roumanie se déclare
en faveur de la normalisation des relations
entre les pays socialistes et la Républ ique
fédérale d'Allemagne de l'Ouest » .

M. Ceausescu a d' autre part répété que
les pays d'Europe occidentale doivent re-
connaître officiellement l 'Allemagne de
l'Est. Il a estimé que le moment était
venu pour une conférence sur la sécurité
européenne.

Cinq morts dans l'incendie
d'un bowling en Allemagne

ASCHAFFENBOURG (Bade-Wurtcm-
berg) (AFP). — Cinq personnes ont
péri carbonisées et sept autres ont été
gravement blessées dans un incendie
qui a éclaté pendant la nuit de samedi
à dimanche dans un café bowling d'As-
chaffenbourg, une localité au sud-est
de Francfort.

Allocution radio-télévisée
de M. Pompidou

PARIS (AFP). — M. Georges Pompidou
prononcera à 19 h 45 la première allo-
cution radiodiffusée et télévisée de son
septennat. En une dizaine de minutes, le
président de la République va , apprend-
on de bonne source , faire le tour des
grands problèmes du moment ; les probl è-
mes économiques et sociaux de l'Europe ,
un premier projet le sujet dominant , mais
qui risque f inalement d'être éclipsée par les
questions intérieures.

Pays-Bas : 250 personnes licenciées
dans un journal

AMSTERDAM (REUTER). — Les édi-
tions néerlandaises « NV Arbeiderspers » ,
qui éditent  le journal  socialiste « Het Vri-
je Volk » , ont dû licencier 250 personnes.
La société a subi depuis quelque temps
déjà des revers financiers. Les personnes
touchées par cette mesure sont avant tout
qui devait être dans un premier projet le
sujet dominant , mais qui risque finalement
d'être éclipsée par les questions intérieures.

Un soldat britannique disparaît
en Allemagne

MOENCHENGLADBACH (Rhénanie -
Westphaiie) (AFP). — Un adjudant-chef
de l' armée br i tannique du Rhin , Eric Bor-
lase . 35 ans, a disparu de son uni té  depuis
le 5 décembre , annonce-t-on officiellement
au quart ier  général britannique des forces
de l'OTAN à Moenchengladbach.

Le mili taire , dessinateur technique au
quar t ie r  général , détient certains secrets
mil i taires .

11 a été vu pour la dernière fois le
5 décembre au mess du quartier général.
Une perquisition à l' appartemen t de Borlase ,
qui est célibataire , a permis de constater
qu 'il a quitté son domicile en vêtements
civils.

Marathon agricole des Six
BRUXELLES (AFP). - Les Six du

Marché commun, renouant avec la tradi-
tion engageront aujourd'hui un marathon
de cinq jours qui devra leur permettre
d' adopter le règlement financier définitif
de la politique agricole et de déclencher le
passage de la période transitoire à la pé-
riode définit ive de leur intégration le 1er
janvier  prochain.

Accident de télésiège en France :
six blessés

PERPIGNAN (AP). — La station d'hiver
des Angles, localité des Pyrénées orientales
située entre Mont-Louis et Formiguères,
sur la départementale 32, a été le théâtre
dimanche matin d'un accident de télésiège.

Alors que l'un des télésièges remontait
vers les pistes chargé de skieurs, une pan-
ne subite dp moteur arrêta son élan et
comble de malchance le frein de sécurité ne
fonctionnant que de façon défectueuse , l'en-
gin se mit à reculer dangereusement.

Affolés, les occupants du télésiège, prin-
cipalement les jeunes filles, se jetèrent dans
le vide de plusieurs mètres de haut. Six
d'entre eux se blessèrent grièvement.

Treize hauts fonctionnaires révoqués
en Bulgarie

VIENNE (Reuter). — Une enquête d'une
rare ampleur sur des malversations au sein
de l'administration bulgare a abouti jus-
qu'ici à la révocation de treize hauts
fonctionnaires. Les autorités budgarcs étu-
dient actuellement si elles doivent ou non
procéder à l'inculpation en bonne et duc
forme des personnalités incriminées.

Les deux grandes organisations que diri-
geaient ces fonctionnaires — flotte mar-
chande bulgare et le groupe Pirin — ont
été dissoutes. Leur fonction a été ramenée
sous contrôle ministériel. Quatre des treize
fonctionnaires ont été expulsés du parti
communiste. Des mesures de ce genre ont
été souvent le prélude à des procès.

Le chef de file du parti communiste
bulgare, Todor Jivkov , a, le premier, ébrui-
té la nouvelle de cette affaire lors d'une
réunion publique le mois dernier.

Une équipe de 180 experts a procédé à
des investigations et s'est finalement con-
centrée sur les activités d'une poignée
d'hommes s'occupant des rapports de ces
organisations avec l'étranger.

Idylle pour Tricia Nixon !

W A S H I N G T O N  (A P). — M.  Nixon
et sa f i l l e , Tricia , lors d' un c bavardage »
avec des journalistes, ont démenti l'exis-
tence d'une objection paternelle ou ma-
ternelle à une fréquentation de la f i l l e
du président avec Edward Cox, étudiant
en droit de Harvard , comme le décla-
rait le « Washington Post s.

Ils ont , par contre, laissé entendre
qu 'une idy lle sérieuse pourrait s'ébau-
cher pour Tricia, qui est âgée de 23 ans.

Notre télép hoto AP nous montre
Tricia Nixon en compagnie d 'Edward
Cox.

Incidents et bonzes khmers
à Saigon

SAIGON (AP). — De violents incidents
ont éclaté dimanche entre la police et un
groupe de bonzes d'origine khmère à la
pagode Chanteransey de Saigon , occupée
par 300 bonzes qui tentaient de forcer
les barrages de police qui encerclent de-
puis un mois leur pagode et qui protestaient
contre la révocation des privilèges dont
bénéficiaient  jusqu 'ici les minorités ethni-
ques , entre autres l' exemption du service
mi l i t a i r e .

Un porte-parole bouddhiste a déclaré que
16 bonzes ont été grièvement blessés, mais
la police lui a opposé un démenti formel ,
disant qu 'il n 'y avait aucun blessé sérieu-
sement a t te int  et que les policiers n 'avaient
fait  usage que de grenades lacrymogènes.

L'homme-amphibie
du Cdt Cousteau

ANNAPOL1S (Mary land) (AP) . —
Le commandant Cousteau pense qu 'un
jour pourrait exister un homme-am-
phibie , capable de demeurer indéfi-
niment sous l'eau, sans respirer.

Selon lo'céanographe, qui s'adres-
sait à des journalistes, ce pourrait
être e f ru i t  de recherches médicales
destiné à sauver l 'homme du cancer
et d'autres maladies, mais app licables
à l'exploration sous^marine et, ulté-
rieurement, à l'existence sous-marine.

Le commandant Cousteau a décla-
ré que l'homme-amphibie aurait ses
poumons remplis non pas d'air, mais
d'un liquide sur-oxygéné qui circu-
lerait autour du corps grâce à un
appareil portatif de ré-oxygénation .

Un tel système, a-t-il dit , élimine-
rait e danger auquel s'exposent les
p longeurs à grande profondeur.

D 'après le commandant, qui vient
d'assister à un symposium de trois
jours  sur l'océanographie, à l 'école
navale américaine d 'Annapolis , des
hommes équip és de tels appareils de
ré-oxygénation pourraient descendre à
des profondeurs de 2500 mètres, sans
matériel lourd de plongée.

€ Prenez une feuille blanche, un crayon ,
un stylo, ou de préférence une machine
à écri re. Asseyez-vous, concentrez-vous et
bonne chance. »

Coward s'adressait à 800 admirateurs et
amis , au premier rang desquels le prince
Charles et la princesse Anne aux côtés
de célébrités du monde du théâtre telles
que David Niven , lady Diane Cooper et
Douglas Fairbanks.

Il a confié qu 'il avait adopté pour écrire
une technique qu 'il tenait de Somerset
Maugham : comme lui , il écrit le matin ,
jamais dans l'après-midi, et se livre à un
effort continu de concentration.

Comme on lui demandai t quels étaient
ses acteurs préférés , il a répondu :

« Laurence Olivier, il est superbe, et Ma-
ria Callas. Elle est une grande actrice. Je
l'ai choisie pour son art dramatique plu-
tôt que pour sa voix. J'ai entendu de meil-
leures cantatrices. »

Ses auteurs favoris sont Britanniques :
Harold Pinter , Arnold Wesker et John Os-
borne. « Ils ont tous énormément de talent  ..
Il espère terminer sa carrière comme il
l'a commencée : sur la scène. Et il donne
ce dernier conseil aux jeunes acteurs : « A l -
lez-y, jouez votre rôle et quittez la scène
sans entrer dans le décor. »

Londres évacue ses bases de Libye
LE CAIRE (AP). — L'évacuation des

bases militaires britanniques en Libye a
commencé dimanche matin à la suite de
l'accord anglo-libyen intervenu samedi soir
à Tripoli.

L'accord prévoit l'évacuation des troupes
britanniques d'ici au 31 mars. Le nombre
de soldats britanniques en Libye est es-
timé à 1700.

Selon l'agence , de grandes manifestations
de réjouissance se son t déroulées dimanche
à Tripoli pour célébrer l'accord anglo-li-
byen.

Les manifestants ont réclamé, en outre ,
l'évacuation rapide de la base aérienne
américaine de Wheelus près de Tripoli.
Des négociations doivent s'ouvrir aujour-
d'hui avec les Etats-Unis.

Remise en liberté d'hommes d'Etat
irakiens

DAMAS (REUTER). — Plusieurs hom-
mes politiques irakiens détenus à la suite
du coup d'Etat qui en juillet 1968 a ra-
mené au pouvoir le parti baas ont été
récemment remis en liberté , annonce di-
manche l'agence de presse syrienne à Bag-
dad.

Complot déjoué au Sudan
KHARTOUM (AFP). — Le général Gaa-

far el Nemeiry, président du conseil du
commandement de la révolution soudanaise
a déclaré à Radio-Khartoum qu'un complot
dont le but était de renverser le régime
révolutionnaire du pays avait été récem-
ment déjoué.

Le général Nemeiry a notamment  ac-
cusé l'impérialisme et les Frères musul-
mans d'être à l'origine du complot. Il a
révélé à ce sujet qu 'un avion américain
avait récemment atterri quelque part au
Soudan oriental afin de prépare r le dé
barquement d'agents complices des Frères
musulmans.

Moscou pourrait rejeter le plan
américain

MOSCOU (AP). — La « Pravda » don-
nait à entendre dimanche que l'Union so-
viétique pourrait repousser le plan amé-
ricain de règlement pour le Moyen-Orient.

M. William Rogers, secrétaire d'Etat
américain , a qualifié le plan «-d'équilibré »,
mais < le fait patent que les Etats-Unis
soutiennent les milieux dirigeants israéliens
et leurs actions agressives ne peu t être
caché » déclarait le journal , qui ajoutait :

« Les événements montrent que les mi-
lieux dirigeants américains conservent , com-
me auparavant, une attitude partiale, clai -
rement anti-arabe. »

D'autre part , le journal cairote « El Ah-
ram » déclare que les diri geants soviétiques
ont adressé un message spécial au pré-
sident Nasser , exposant leur point de vue
sur la situation au Moyen-Orient. La
teneur du message n'est pas révélée.

Par ailleurs , un capitaine israélien a été
fait prisonnier en début d'après-midi par
une patrouille égyptienne qui exécutait une
mission sur la rive est du canal de Suez,
a annoncé un porte-parole mi l i ta i re  égyp-
tien.


